5 aux Polonai 
d'autres Polonais 
lOyens soviétiques. 
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Suivant l'exemple de la Bundesbank 


Nouveaux troubles dans le Cancase 


Dhs Anis ao tiques réclament la Hberté | La Banque de France pourrai 


Une frontière | (le cireuler entre l'URSS et 


en question 


iranienne, an Azerbaïdjan. 

Les manifestants qui s’en 
sont pris, de dimanche 
31 décembre à mardi 2 janvier, 
aux pylônes, aux bornes- 
frontières et autres instalia- 
tions sur 130 kilomètres 

vraiment des « 6ké- 
«ments extrémistes ivres et dro- 
gués », comme l'affirme 
l'agence 


es on Iran, 


Pouions pouvoir voir nos 
familles do l'autre côté de ls 
et commercer libre- 

mont ». 
A montée de la tension 
en Azerbaïdjan est 
d'autant plus préoccupante 


jours 
des pays d'Europs centrale 
d'agir chacun « à sa manière », 


M 0147 - i040- MO. iuo AMF 


379014/004500 01040 


Un nouveau foyer de tension s'est déciaré dans le Cau- 
case. L'agence Tass a accusé, mardi 2 janvier, des « élé- 
ments extrémistes » d'Azerbaïdjan d'organiser, sur la fron- 
tière soviéto-iranienne, des actions de « déstabilisation ». Des 
manifestants ont réclamé la possibilité pour les familles azé- 
ries des deux côtés de la frontière de se retrouver. 


MOSCOU 
de notre correspondant 


Des incidents se sont produits, 
du dimanche 31 décembre au 


qui entoure encore cette affaire 
montre le grand embarras des 
autorités soviétiques. 


que des « éléments Lohan . 


avaient organisé dans la journée 
une action de « déstabilisation » 


dans la République autonome du 
Nakbitchevan, qui relève de 


.| Azerbaïdjan. Mais à aucun 


moment l'agence soviétique n'a 
indiqué les mobiles de ces 
«extrémistes », «Les instige- 


teurs de cette action irresponsa- 


ble» souhaitaient aggraver la 
situation en Transcaucasie. 
« Sous l'empire de l'alcool er de 
drogues », les manifestants ont 
« incendié et détruit des instal- 
lations techniques, des lignes de 
communications, des pylônes et 
des bornes frontières » sur plus 
de 137 kilomètres. 


Les autorités frontalières ira- 

une 
protestation aux respon- 
sables soviétiques et ont 


que soient nt Prises des 
“ Mesures appropriées 


On n'en saura pas plus A 


L'automne des peuples 


llran! augmenter ses taux d'interêt 


Craignant une reprise de l'inflation, la Banque fédérale 
d'Allemagne a procédé, mercredi 3 janvier, à un nouveau relé- 
vement de ses taux de pensions. Egalement soucieuse de frei- 
ner une activité trop forte et de ne pas laisser s'accroître l'écart 
entre Paris et Bonn, la Banque de France pourrait annoncer pro- 
chainement une hausse de ses taux d'intervention. 


En 1469 Les pays d'Etrope centrale αἱ Hé pour ἢ démocratie ef pour Jurs dits natinanx, 
conme ils l'avaient fait pendant le « priniemps des peuples » de 1848 


r René Girault 


Pour les historiens, 1989 
aurait dû être d’abord l'année de 
la célébration du Bicentenaire de 
la Révolution française, une 

de réflexions sur un grand 
Cm Dr En réalité, 


maintenant, 
corame tout le monde, savent 
que cette année restera celle des 
révolutions pour toute l'Europe 
centrale et orientale. Sur les huit 
Etats qui composent Ce qu'il est 
convenu d’appeler Τὶ de 
PEst, seules Albanie et la You- 


RDA, Tchécoslovaquie, Bulga- 
rie, Roumanie viennent de 
connaître les mutations politi- 


. GÉRARD 


l'ordre 


ques les plus considérables. Cet 
automne 1989, comment ne pas 
l'appeler ἴα automne : des peu- 
ples», par comparaison avec le 
« je des peuples» de 
1 : ᾿ 


Du même coup, une interroga- 
tion devient inévitable: cette 
énorme secousse politique, qui 
abat le communisme est-oriental 
comme un château de cartes, a- 
t-elle puisé ses sources dans un 

commun? Les mots de 
« Svoboda », « Freiheit » 
« Libertate », lancés par les 
foules dans les rues de Prague, 
Sofia, Berlin, Bucarest, ne 
trouvent-ils pas un écho lointain 
dans la grande revendication de 
« Liberté » des révolutionnaires 
de 1848? « Solidarnose » (soli- 


POMMIER 


sexuel 


ESSAI PSYCHANALYTIQUE 


Qir'est-ce que cet 
“ordre sexuel” qui 

, S'impose à nous malgré 
nous, sans Que nous 
puissions savoir d'où 
vient certe force, ni 
ce qu'elle doit à 
l'amour ? Pourquoi 
nous laisse-t-il trop 
souvent, sinon dans 
l'Insatisfaction, du 
moins dans une 
attente indéfiniment 
. reconduite Ὁ 


darité) at-il un sens bien rs 
rent de « Fraternité », 
bien haut cette année-là ? , 
Depuis quand et d'où provien- 
nent ces idéaux de démocratie, 
de pluralisme politique, de 
libertés d'expression, é 
par tous ceux qui ont manifesté 
leur volonté de changements ? 
Une analyse de l'histoire de ces 
nations depuis le milieu du dix- 
neuvième siècle permet de met- 
tre en relief une réelle commu- 
nauté culturelle entre ces 
peuples. Retour vers la civilisa- 
tion européenne, ayant ses 
valeurs, sa morale, ses pratiques 
quotidiennes ? 

Lire la suite page 2 
᾿ rs Giraut est professeur à 


envisage aussi des 


échangeant 
jets de devis, décidaient entre elles laquelle ferait l'offre [8 plus 


avantageuse et remporterait le marché. Les sanctions, très fortes, 
touchent — comme il y a deux mois des entreprises routières — les 
grands de la profession. 


Droit d'asile et chômage 


Le ministère du travail explore diverses pistes pour tanter 


"851 par des étrangers. 

ΝΥ δὴ ne SU 1989, contre 34 000 en 1988. Le 
opérations 

D Een. de cru entre reception δ TANPE {un are réa 


ERNIÈRE ÉDITION 


« Sur ke réf» οἱ le sommaire complet 
τῷ setronrest page 


informations et pro- 


coup de poing pour limiter 


page 22 


La «petite petite Russie » de New-York 


Il sont cent quarante mille à avoir franchi l'Aflantique dans les années 70 
Le dégel à l'Est rend encore plus nécessaires ls rénssite ef l'intégration de ces émigrés ὦ 


NEW-YORK 
de notre envoyés spéciale . 


« La mer!» D'un doigt amou- 
reux pointé vers la tache à peine 
perceptible de l'océan dans la 
chicane des grands ensembles, 
Firoa détaille son empire du haut 
de son balcon. 

Ces immeubles impersonnels, 
aux Cages d'escaliers encom- 
brées, ces avenues de banlicue 
fatiguée, sans chaleur, ce pour- 
rait être Moscou. C'est New- 
York. Mais sur Ocean Parkway, 
au fond de Brooklyn la labo- 
rieuse, Le béton a des airs pim- 
pants de liberté 

Emigrés de Riga, en 1977, 
avec pour tout baluchon une ceu- 
taine de livres, c'est ici que Fima 
Berkovich et sa femme Ora ont 
trouvé leur terre promise. Juriste 


et directrice de laboratoire médi- 
cal en URSS, ils sont venus, à 
cinquante ans passés, tout 


poids de la bureaucratië et - Je 
faux-semblan: des lois», ou 
encore ces fameux camps où le 
père de Fima a passé six ans. Lui 


même, jeune sergent dans: 


l'armée rouge pendant le der- 


pénétrant 

un des premiers dans l'enfer 
d'Auschwitz qu'il n'y avait 
d'autre avenir que made in USA. 
Après dix ans de cours 
d'anglais et de petits boulots, les 
voilà intégrés, eux, les amoureux 
de Pouchkine qui ne révent que 


saccès dans l'immobilier (un 
«must. new-yorkais), elle 
comme technicienne médicale à 

l'hôpital de Mount Sinai ; et leur 
fils Alex, avocat d” affaires, vient 
à l'occcasion voir sa mère en 
«lino» et l'aide à traduire la 
saobissime section «Art εἰ loï- 
sirs » du New-York Times. 


Ce rêve américain, qui ne l’a 
faït parmi les quelque cent qua- 
rante mille émigrés soviétiques 
(dont une majorité de juifs) qui 
ont profité de l’entrel 
du rideau de fer dans les années 
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des mouvements populaires 
avaient un instant ébranlé les pou- 
voirs ἐν Mais la relative 


Etats de langue 

retenu le profond désir de change- 
ments marqué par 1848; à La 
revendication de Li 

Promis Ans ajouté le souhaït 


réponses 

sait « par le jer εἰ de sang» 

l'unité Jnsie Enr CA 

royaume de Prusse 5 per 
ation les El τ ᾿ 


Vers la fin du dix-neuvième siè- 


‘ment 
l'Empire ottoman t les 
‘années 1880 en particulier). 


‘1990 ss. 


oublier Li Hranaformatiqns 
acquises politique par 


L'évolution économique et 
sociale de ces pays, surtout À où 
lindustrialisation s’accélèré, ren- 


| 
dE 


EF 
F 
᾿ 

if 
fh 


Ὶ 
χ 
FF 


de Cracovie), conserva- 
teurs, nationaux-démocrates, 
popalistes (chrétiens catholiques), 


André Fontaine. recteur del publication * 
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_ DÉBATS 
L'automne des peuples 


pour des il ji et 

politi ; il ne tarde pas À se faire 

entendre. Après tout, les revendi- 

cations actuelles des baltes 

ont-elles une autre signification ? 
La création des nouveaux Etats 
considérée alors 


quoi Le père de La République 
coslovaque pouvait inspirer 
ἦ du «pri de 


les historiens 


tchèques au début de l'année 1989, ὁ 
violents 


aux termes de 
combats scientifiques entre 


combien la culture des élites et des 
peuples de l'Europe de l'Est doit à 
la symbolique de 1789 et aux, 
images qui y sont attachées. 


longtemps 

modèle de leur propre devenir, les 
intellectuels d'Europe orientale 
cherchèrent 


Ainsi, le grand 
roumain Nicolas Iorga, un 


moment chef. du 
(1930-1931), assassiné par des 
fascistes roumains le 27 novembre 


Cours : comprenons mieux 
la Révolution française de 1789 
par ce qui est sorti de cette carice- 
ture russe. (2) ». . 

La ; aux événements de 
1789 tradnisait lb 
liens 


françaises care 1918 ot 1939. La 
ises entre 1918 οἱ 1939. 
cammaissance répandue de la lan- 


débats entre les 


Or les fameux 
jens français à propos des 


est constitué par 
Polonais Waÿda, Danton. sorti fin 
1982. ᾽ | 

Le personnage de Danton attira, 
et attire encore, l'attention des 
artistes de ces pays, moins pour CE 
le symbole 


siècle et au vingtième siècle, 
jusqu’à la brève période 
«ouverte» de l'a, 


des Etats de Favant-guerre et en 
rappelant l'absence de démocratie 


* d'Europe. C'est là le but, c'est là le 


paradoxe : les régimes commu- 
nistes s'efforcèrent à leur tour .de . 
«récupérer» cet engouement. 
Ainsi, le régime Ceausescu, dans 
se volonté de ᾽ 


poussa loin en décidant, au 
: en 

son prussien 
roi L replacée au 


ΠΝ 


Varsovie n'étaient pas 
des capitales « nationales », 


c'étaient aussi des villes -où des 


toire, qui est l'histoire d'une 
que. 


Europe libre et démocratiq 


ler LE qu'il n'est pas plus 
permis à un gouvernement qu'à un 
individu d'être un ASS, C'est 
que l'Europe ris c'est 
que tout ce qui se fait en Europe 
Le fait par L'Europe c'est que s'il 
bête fauve 


ἢ 
Ὁ 
À 

À 


doute, c'est qu'il faut à l'Europe 
une nationalité 


Jumière. En un mot, les E: 


Port » ' Ὁ 
: RENÉ GRAULT 


(1) Tee de 1930, cité par Bernard 
Sel, ἀκ Mémoire de Prague, Por 
2 D Gps Sn Len, € L'image 


de le lation x 
cations pour le or ἢ Moeie 
M Vorelle δὰ., Pergamon, 1989, vol IL 


 cene je - Au 
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ROUMANEE : la situation après l'installation du nouveau pouvoir 


Les autorités abrogent les décrets 
les plus répressifs du régime Ceauses 


ει δια κα des Bbcrtés, tou foros de commen 
abobe, l'agence officiel 
Rompress 


pente rats 


peuvent de sept 
cents ἃ quatre-vingt mille morts dans l'ensemble du 


| Les premières heures du conseil du Front de salut national 
M. Iliescu avait contacté l'ambassade soviétique 


sescu le 22 décembre [le 
Monde du 3 janvier) a été 


maintenant » — tandis que des pré- 
sents s'exclament : « De foute façon, 
onne veut plus du socialisme. » 

- Le document confirme 


Voicu, comme « par 
connaisseur du bâtiment » — 
Timmeuble comité 


nouveau gouvernement. 
a été mis au point depuis longtemps, 
c'est vrai, mais il s'est constitué vrai- 
ment sur les barricades pendant 
contre Ceausescu 


Le Monde avait publié le 26 octo- 
bre dernier un tel appel, qui deman- 
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L'URSS n'a pas affamé le pays 
qui aurait exporté beaucoup de produits 
alimentaires vers le tiers-monde 


L'URSS at-elle affamé indi- 
rectement les Ronmains? A+ 


Depuis la chute du régime de 
Nicolae Ceausescu, mn chiffre 


ières années 
quelque 60 % dé la production 
agricole roumaine. Grâce à ce 
courant d'échanges, Bucarest 


impos- 
sible à vérifier côté roumain : les 
statistiques sur ce point sont 
volontairement muettes depuis le 
début des années 80. Mais les 
données fournies par les 
- οἱ θοσειθέτϑος comme fiables 
par spécialistes — contredi- 
sent la ponction de 60% fré- 
quemment évoquée. 
Pas la moindre onue 
de céréales 
Un exemple : de source sovié- 
tique, l'URSS n’a pas importé la 
moindre tonne de céréales de 
Roumanie en 1988. Et pourtant 
Roumanie ἃ 


année la 


maines, les ventes de gräin à 


ont même représenté ΕἸ 


représentsient très exactement 
7,1 % de la production annuelle 
roumaine de viande estimée par 
la FAO. Les seules importations 
soviétiques ne peuvent donc être 
jugées responsables de la pénu- 


rie, 
La France 
ass ἢ 
L'URSS, à n'en pas douter, a 
acheté en quantité des produits 


uction agricole roumaine 
qu’on lui prête semble singulière- 


exportatrice imposée par le 
Conducator. Sans oublier les 


statistiques , les pa; 
de l'OCDE avaient absorbé 
17,4 % des k 
ki δ 


l'étranger 

14,7% des exportations agro- 
alimentaires du pays en 1988. 
D'autres paye de cam socialiste 
D'autres pays p'socialisti 
des pays du tiers-monde, estime 
Mes Anita Tiraspolsky, cher- 
cheuse au CEDUCEE (1). 


. Une radio, des livres 
et des journaux pour-Bucarest 


camion est également parti de 
Paris, le 31 décembre, pour la 


roumaine, emportant 

de 3 tonnes et demie de 
livres, foumis à la fois par 

FNAC (plus de dix mille 

et par la direction du 


Privés jusqu'alors de livres, 
de journaux libres, et de 
udiovisue lura- 


a 
listes, les Roumains ont 
aujourd’hui une formidable soif 


une remarque faite par un autre diri- 
gazin 65. 
ant ORMun Ste présent, Faciité par les NMPP et les 
responsables de certaines 

ications — 


satisfaction de ces 
« demandes pressantes 
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LE SOLEIL 24 HEURES SUR 24 


par Serge Kouichmy et Jean-Claude Vial 


LA NAGE DES BACTÉRIES 


par Joseph W. Lengeler 


LA FORMATION DE L'HIMALAYA 
par Georges Mascle, Bernard Delcailleau et Gérard Héraïl 
LESOMMEL 

DES MAMMIFERES MARINS 


par Lev Moukhametov 


à Janvier, 
le Perlèment que « plusieurs 


rome Vénns qurque LA PE fine Belloni-Cofle ε Amblard, ἢ 
τ ΠἸΙΣΣΣΣΣΣΣΣΣΣΣΝ 

lae Ceausescu n'était 

Tran insoranue | | GUADELOUPE NOUVELLE 


AU SORTIR DES DECOMBRES 


par Martine Barrère 


᾿ des troubles avaient déjà 
éclaté à Timisoara, a provoqué une 
> dans les milieux politi- 
| teurs contesté Γ té 
5 ἢ en dune telle visite, qui n'a précédé 
ils ᾿ 
bu ἊΣ τας δ cu ; Ν de quelques jours la chute de 
Pate lime ses re En RS8S au ons fat dela cr du L'AZer 
ia ᾿ ἢ Selon Leila Yonnoussova, une δα 1988, δὲ μίας tière avec l'ran On ἃ reconnu « de défense, 
porte-parole du nouveau rer mardi soir offici t les | {a Roumanie, élue membre du 
social-démocrate ππετβατάϊαραϊο, Des divergences semblent ἴτε Volnces qui avaient dans té, pouvait à œ 
des dissidents du Front fe sppaues pari le med cette ville oo fin de der- | fire nous être utile au sein de 
d'Azerbaïdjan avaient appelé is. Le Front re nière des forces de l'ordre à des | ONU pour nos négociations de 
samedi, lors d'un rassemblement à 81,81 s'est en deux début manifestants aveient fait | paix avec l'Irak, en vue d'eppl 
Bakou, à mener une «acñiom» le décembre. Si tous les natiopalittes 85 siège local du Parti | quer {a résolurion 598 +, a pour- 
in pour protester la κα Han soulignent la divi communiste ainsi que celui de La | suivi le chef de 11 diplomatie tra- 
division en deux du peuple azéri, 5:05 du pet, azeri, réperti enîre milice ont € raisous | mienne, pour lequel « les relations 
divisé en deux 1 frontière, Cet l'URSS et l'Iran, is ne sont a de ces incidents sont encore peu | de le République islamique d'Iran 
a avait ἐπέ lancé, en particn- remment Pas UDBNDES sur connues : il s'agirait, selon un jour- | avec ler pays étrangers ne signi- 
par Nemat Panakhov, une moyess de er à une telle " de revendications | fient par qu'elle reconnait la légiti- 
malité connus des nati division, certains préconisant la  concemant des modifications des | ‘miré des régi jques de ces 
ezéris à Bakou pour avoir harangné multiplication des contacts com règles électorales. — {Intérim États » — [AFP 
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M. Vaclav Havel a réussi, 
moins de quatre jours après 
son élection à la présidence de 
la République socialiste de 
Tchécoslovaquie, une 
mance remarquable. Il ne lui a 
pas fallu plus d'une journée 
pour rencontrer, à Berlin-Est le 
matin, à Munich l'après-midi, 
les représentants les plus émi- 


nents du mmement et de 
l'opposition en RFA et en RDA. 
BONN 


de notre correspondant 


La liste est impressionnante : il 
s'est entreteau avec M. Manfred 
Gerach, ident par λαιιέτίσι, 


ΜῈ gra ἐς de la table 
ronde dans la capitale est- 


européens, 

est quelqu'un avec lequel on aime 
se montrer, 
ΠΥ Tue É 
cas comme 
RDA Le président thon 


L'avenir du mor 
-- ON — 
de notre correspondant . 

sa Visite à la porte de 


Ἔα εὐ κὰν M. Vaclav Havel 
était tout étonné que [8 mur de. 


président par intérim du 
Conseil d'Etat est-allemand, 
piqué par la boutade, a 

concédé 


1990 eee 


demie date deg “ 

Jiri Dienstbier, a su tirer le 
font mi parti d'une visite dont 
chaque élement constituait une 


première. C'est la première fois ἡ 


quarante ans Qu'up nouveau 


depuis 
chef d'Etat ἊΣ conoraque effec- 
ailleurs ἢ 


tuaït une 

qu'en URSS, L Le choix de Munich 
pour rencontrer les dirigeants 
ouest-allemands avait, Vaclav 


Bretagne. L'ordre dans lequel s’est 
honte etes excursion alle- 

it . soigneusement 
calculé : ΤῈ priorité ‘fut donnée à 


la RDA, le Fanonte dont Prague 
pate < se ant dont Prague 
ET ser bien sûr, le 


pe 
tion que M. Havel allait "formuler 
sur Les évolutions en cours en 


un combat conragUne ce contre 
l'hypocrisie et pour la vérité». Le 


. président ouest-allemand et le 


chancelier Kohl l'ont assuré que 
là RFA était disposée à accorder 


DIPLOMATIE 


La crise financière 


de l'ONU 


s’est encore aggrayée | 


correspondance 
L'année 1989 Che Men 08 à 


s'élèvent d'eutre part à 514 mil. 
ions de dollars, 


Principaux coupables : les Etats- 
Unis, qui ont accumulé envers 
l'ONU, essentiellement sous 
Fadministration Reagan, une dette 

ui au Ie janvier s'élevait à 
33 mültions de dollars, suivis par 
PAfrique du Sud (37,3 millions 
de Firan (11,9 railion®) L’ 
revanche, 


Tout en reconnaissant que 


l'ONU s'est considérablement ‘ si 
ar où 


réformée par rapport 
elle était la cible des critiques de 


l'administration Reagan, le 
Congrès américain continue 


programmes domes- 
tiques américains. Les Etats-Unis, | 


d'autre part, ne sont pas seulement 
le principal débiteur de l'ONU 
contribu- 


de FONU 


menacé de 
atne si une résolution 
de sta- 
tut pour TOLP était mise au vote, 
Elle ne l’a pas été. Plus récemment 
cacore, le vice-président Dan 
un chèque de 


EUROPE 
La visite du président tchécoslovaque dans les deux Etats allemands 


La journée particulière de M. Vaclav Havel 


n'est pas entré dans les détails au ᾿ 
cours de cette brève visite, considé- 
LL μεῖς οἱ δ La coopération 
prise contact. i 
avec la RFA, dont la 
. Tchécoslovaquie attend une 
modernisation de ε 


EUE 
ALI GNE. 
SES DISONS. ῇ 


ment toutes les raisons d'être 
contents : les de la RDA 
se prévaloir d’avoir rèçu 


faction de constater qu’ils sont 
considérés comme le procqal [. 


RFA : la mort de Gerhard Schroeder 


Depuis 1953, année où il fut 
nommé ministre de l'intérieur de 


démocrate Gerhard pa 
cessé d’être une personnalité 
controversée. 


du gouvernement. Α tel point qu’à 
partir de 1964 il fut la cible d'atta- 


ues de l'aile bavaroise du : 
Admin 


Adenaner, qui Le tenait pour res- 
ponsable des méssventures de 


«son» traité franco-allemand : 


Ses rapports avec son 


homologue français, Maurice . 
Couve de Murville, étaient tels 


du πασια française : 63 nasobsl. 250 p, 98 F: 
Faces: 
MARTINOT DE PREUIL 
49560 NUEIL-SUR-LAYON 
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BULGARIE 


| Manifestations houlenses après la reconnaissance : 


des droits de la minorité turque 


occidentales — ont menacé 
de faire grève vendredi s'ils 
de leur 


à 
d'un référendum sur la 
minorités. 


Bulgarie αἷς. Mardi 
soir, un cortège de En a aps a amené 


ua millier de ces Bulgares de souche, 
“à Sofia devant l'Assemblée natio. 
ae, où ils ont remis une pétition ἢ 


Hs attendaient un. soutien d'autres . 


aq rl | 


locaux du 


secrétaire du PC de. de.Kourd. : 
jte M. Miltcho Miltchev, ας 
dans déclaration 


une 
ΤΊ Reut 
Dee pr LE 
nouvelle politique. 
mière grande manifestation 


mouvements démocratiques, le 
18 novembre 1989, à Sofia, les pro- 
clamations en faveur de la minorité * 


brimée sous Todor Jivkov 
accueillies par les sif- 
flcis dans la foule estimée à Gr 


‘avaient été 


PORTUGAL ᾿ | 
Un remaniement ministériel. 
qui risque de provoquer des remous 


défense et de 


GRANDE-BRETAGNE 


son éventuelle 
affaires de Ma res. Hé δὲ à 
ΜῚ mi 


re roles u an 
τῳ me 
te —— quelques 


: 
heures avant l’annonçe du remanie . 
ment. ΡΞ 


Le profil des nouvéaux titulaires 


᾿ peut Fégalement susciter des 
remous. « Π faut faire’ 


de politique », assuraït-on au . 
Or M. Cavaco Silva a plutôt choisi 
des ens peu connus. C’est 
ir bles de | τῳ δὲ de 
response es de la san 

ἐξ Arlindo Carvalho 


ministre de fense,. M. Carlos 
Bo, à candiér dl mairie de 


Porto. Batti par un socialiste, il 


de décernbre 


Les «exemples» du juge Pickles 


LONDRES 
de notre correspondant 


Un juge du nord de f’Angle- 
terre vient d'envoyer en prison 


cent trente mille habitants 
située dans le vieux cœur indus- 
triel de l’Angleterre. Cette 
région, le Yorkshire occidente 


- d'autres 


Tracey Scott 3, pendant des 
mois, lorsqu’ elle Pétait à !a 


tribunal qu'elle avait peur des 

représailles de ce dernier. Le 

juge pre là encore, avait 
un exemple. 


- décidé de 


HIT 


mineur comme celui qui ki est 
. reproché, et surtout concernant . 


ans, est déja an pour 
’ Pt ἢ 5 αἰεὶ envoyé on ρῇ- 


n | son en jun dernier une autre 
relusait de 


jeune femme qui 


£ δὲ EI EE DNS δὲ | 

juge provincial pour un . 
naire. Le ἢ juge 

Pickles, qui est d’origine 


ἢ inat- 
tendues liées à l'évolution 
socisle de Grande-Bretagne 
et aux problèmes sthniques. 


était particulièrement précoce, 
etcen âge», selon. - 


DOMINIQUE DHOMBRES | 


circulaient 
romotion aux : 


τοῦ 5 à Ep: ᾿ : : 


RTS 
FéCORaÏSsanee 
turque 


+ Ces Buipares de 
ss 
mA ne 
ent Une pétition, 
Un soutien d'. 


Fe ἃ our ali Mie ë 
Le ne Comm: issu 

au politique à | 

ane: 

un appel au czime Ἧς 

3:6 processus engage 
ἃ ENOONLÉ iurque - τὴς 
Le εἰ Sera nus 
mpelant aussi ἃ d'ordre 
locaux du porti, Tête Ἢ 


QTat 
enter, Fasopt 8 - 


: des remoïs 


slement susc 
«ἢ fout 5 faire 


ds 


di ᾿Ῥηρδικοια de ἼΣΗ 

ἥδε νέαν. ὅδ5 mass 

“fégrims, en efte 

Long hors du Los 
da tradition. 


sai. 

mor 
dec une filets 

nt, aprés 
dés dersbre. qu se 


£> 


Ca nsc 


= 


PROCHE-ORIENT 


ISRAËL : la crise politique avortée 


Du drame à la comédie 


Vécue et commentée sur le 
ton du drame, ls dernière des 
crises du gouvernement 
Likoud-travaillistes s’est ache- 
vée en comédie à l'italienne. 
Les enjeux avaient été pré- 
Sentés comme étant d'intérêt 
national ; la solution, qui pré- 
serve la coalition, relève de la 
cuisine ministérielle (le Monde 
du 3 janvier). 


uit heures, le 


commettre à Jérusalem : avoir eu 


Amnesty International a 
condamné, dans un rapport 
publié mercredi 3 janvier, les 
méthodes utilisées par les 
autorités israéliennes pour 


exprime notai 
que l'Etat hébreu ait fermé les 
yeux devant € 006 ἀκδου θη 
de Palestiniens en - 

raté 


cadre juridictionnel 
les ait même. encouragéss. 


Le 
israélien n'a pas pris les 
mesures adéquates pour 
Les y marre Ab 
pour punir ceux qui en on! 
reconnus coupebles, ajoute le 


rapport. 

A Jérusalem, un porte- 
parole du premier ministre a 
qualifié les nono 


gères a jugé « scandaleuses » 
les accusations de l'arganise- 
tion. — (AFP, Reuter.) 


< contourner - la politique du gou- 
vernement israélien. 


Le comportement ainsi décrit est 
St ten 


programme 
nationale, qui 


Sion, M. Shamir n’a pas été loin 
d'employer Le mt de raison 


Logiquement, le premier 
tre — paur lequel le refus du Gisle” 
gue avec l'OLP est un dogme en 
béton — πὸ ponvait faire 
autrement que de réclamer le ren- 
voi de M. Weizman du gouverne- 
ment. Il annonça sa décision durant 
le weck-end, et c'était bien le moins 
pour une affaire qui, à l'en croire, 
pouvait relever, légalement sinon 
politiquement, de sanctions autre- 
ment plus sérieuses. 


Mais comme les travaillistes 


paraît sal 
commune mesure avec le gravité 
DE accusations portées par 


Compromis 
ἃ l'israélienne 


Chose» dans la capitale soviétique. 
« Ce compromis typiquement à 
d'israélienne ne me satisfait pas, a- 
til dit ; je ne me sens pas coupable, 


LIBAN : selon « Je Canard enchaîné » 


Le général Aoun possède à Paris 
15 millions de dollars 
sur un compte personnel à la BNP 


. Le Michel Ασα nn 
de quelque 15 millions de 
(quatre-vingt-dix millions rar 
francs) sur des comptes 


te) au 
nom de Aoun, que 

le général libanais Possbde à 
Tage internationale Ban- 
que ati boulevard 
Malésherbes à Paris, deux 


A la BNP, on se refusait à tout 
cette information 


Après avoir indiqué au Canard 
qu'il ne voulait pas répondre sur 
ne question δὲ qu'il s'agissait Ἰὰ 
de son «secret personnel», il à 
déclaré sur France-Info : « C'est un 
secret de polichinelle. Je n'ai pas 
sen σεν comes ᾿ξ εν tech 
également dans plusieurs 

en France et à l'étranger. » Anter- 
rogé sur le montant de ces comptes, 
Michel Aoun s'est borné à réponr 
dre : 


du Hezbollah pour k_ contrôle 

d'une ee à l'est de Sade, qui 

Jui a apparemment permis de 

gagner du terrain Sur 
— {AFP.) 


je n'ai mème pas demandé à voir 
les pièces à cemictionr - Îls'agi- 
rait de comptes rendus d'écoutes 
téléphoniques. Il n'en a pas moins 
déçu une partie de la gauche qui 
auraït souhaité le voir se baitre 
jusqu'au bout et menacer de démis- 
sionner sur cette question, qu'il 
avait luiméme présentée comme 
fondamentale, des relations entre 
Israël et l'OLP. «J'avais, a dit le 
ministre, des engagements à 


ré de mes travail 
distes. » 
Or ces derniers, dens leur majo- 


rité, ne voulaient pes rompre 
Puxion nationale. C'était notam- 
meiñt le cas du ministre de la 
défense, M. Itzhak Rabin, qui a 
confirmé son emprise gran 

sur le gouvernement. Avec le 
ministre de la justice Dan Meridor 
{Likoud), il fut le principal artisan 
de la formule de compromis. 
M. Rabio — - dont on dit qu'il a ses 


dans le cadre de l'union nationale, 
poursuivre, à son rythme, les Labo- 
rieux efforts en cours pour faire 
appliquer on plan d'élections dans 


faire valoir qu'il a donné un avertis- 
sement à tous ceux — travaillistes, 
Egypte, Etats-Unis — qui vou- 
draïent lui. forcer la et le 
conduire là où il ne veut pas aller, 
Il s'est aussi πον sur sa ins 


qui assurent que le plan d'élections 
ponvernemans risque d'assurer 
la promotion de représentants de 
l'OLP dans les territoires. 
L'affaire intervient δὰ moment 
de difficiles sur la pos- 
sibilité d’une mA israélo- 


dans les semaines à venir. Elle doit 
être consacrée à la 
d'un dialogue entre εἰ 
eng τὴ rs Etats-Unis ven- 
mire ἃς 
représentants st de 
« l'extérieur » — autrement dit 
‘désignés par l'OLP — — dans la délé- 
getion palestinieme; en Né 
Chant l'affaire Weizman, M. Sba- 
mir leur a réaffirmé qu’il n'en était 
pas question. 
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AMÉRIQUES 


PANAMA : alors que se multiplient délations et manifestations d'hostlité au régime Noriega 
Les négociations s’intensifient avec l’arrivée 
d’émissaires de Washington et du Vatican 


L'attente continue autour de la nonciature 
apostolique où sont réfugiés, depuis maintenant 
Noriega et quelques-uns de 

ses proches. Si la situation ne semble guère avoir 
évolué — malgré les rumeurs persistantes affir- 
mant qu'un dénouement ast proche, — plusieurs 


dix jours, le général 


burger, conduit depuis mardi 2 janvier une mis- 
sion d'une dizaine d'experts, officiellement afin 


autres 
ment la « livraison du général 
Noriega » (surnommé «Face 
d'ananas -) ct exigent « 


Le Nicaragua demande la convocation 


néces- 


se trouvait 
encore à la veille de loùl à la tête de 
la garnison de la ville de David — tout 


du Conseil de sécurité de PONT 


ὁ président nicaraguayen 
pd Ortega a annoncé, 
mardi 2 janvier, qu'il avait 


demsndé ja convocation 
de sécu- 


| rité de l'ONU à la suite. de nou 


paisi 
ÉRrs vendredi dernier au 
domicile de l'ambassadeur du 


Dopes au Panama), 
les Américains s at livrés 


GINE 


per- 
sonnel diplomatique dont la rési- 
dence a été « visitée». 


caine, ont trouvé la mort, 
que plusieurs autres religieux 
lessés. ) 


- ( 


Pékin dément l’existence d’un accord 
sur le départ du dissident Fang Lizhi 


Le ministère chinois des 
affaires étrangères a démenti 
mercredi 3 janvier les multiples 
rumeurs faisant état d'un pos- 
sible accord sino-américain sur 
le sort de l'astrophysicion dissi- 
dent M. Fang Lizhi, réfugié à 
Fambossade des Etats-Unis à 
Pékin depuis la répression de 
juin dernier, 


PÉKIN 
de notre correspondant 


Deux limousines dépourvues de 
ues d'immaetriculation étaient 


de son épouse Li Shuxian, est celui 
d'an roman d'espionnage. 


doom sous un di 
ment... 


pour per- 

mettre aux deux dissidents de 

gagner un pays tiérs — [a revue 

Perle de l'Australie — ne sont pas, 

sur le moment, confirmées. Le 
du 


Le Monde sur MINITEL 
3617 tapez ALLOLM 


a exprimé son « scepticisme ». 

Lane a démenti tout accord 
la concernant. Selon la revue, la 

date du 27 janvier, le nouvel an 

lunaire, auraït été envisagée pour 

l'escamotage. 

PO journal de Hongkong favora- 


pour avoir été, selon la version offi- 
cielle, avec son épouse l’un des ins- 
de la révolte étudiante, 


risq 

teou de la tension régnant à 

is la chute de Ceausescu qui a 

le crise au sein du PC. Π 

restera cependant, si l'affaire 
devait se conclure, à expliquer 


Hinton. Un émissaire du Vatican, Mgr Lorenzo 
Berlocco, expert de l'Amérique latine, membre 
du secrétariat d'État du Saint-Siège. qui est 
arrivé lun à Panama, a déjà commencé ses 
SR Dour ρεηνότας: selon les souhaits 
du Vatican à une « solution sans traumatisme ». 
Les négociations sur le sort du général Noriega 
se poursuivent dans un climat de délation alors 
que la population manifeste de plus en plus son 
ἀρροσιηοη ἃ l'ancien régime. Par ailleurs, deux 
complices présumés du général Norioga, Daniel 

ἠϊ Mirands et Luis del Cid, tous deux arrêtés à 


poursuites engagées ne 
situ DE αι αὶ itaires du 
rase Et io à Le Esrelle de 
Panama rivabsent dans les dénoncin- 


D cb δὴ τε cout 


a MEXIQUE: quatre militants 
de gauche dans un affronte- 
ment avec adversaires politi- 


due 
autres blessées, lundi 
Êe janvier, au cours d'un affronte- 


ment avec des membres du Parti 


crâte de l'Etat de New York, 
Robert Garcia, qui a 6t£ reconnu 
songabie ds on extorqué 

(un peu pius de 
1 million de francs) ἃ une société 
aujourd'hui disparue, gr 
f département de 


6 Le Monde Φ Jeudi 4 janvier 1990 es 


La « petite Russie » 
de New York 


Suite de la première page 

Trop vieux, trop pauvres Ou 
trop ; parfois pour s’adap- 
ter, ils s’engluent dans ces 
« poches ethniques», ces vil- 
lages intérieurs si chers à le 
ταὶ américaine : les gens 

égalopole se 


journaux, fi le 
temps le de vieux Russes 


. Mais leur spécialité, c'est plutôt la planche à bä- 
τοῖς (l'été dernier dans le Bronx, les services secrats 
oùt mis la main sur une bende qui avait écoulé 
10 mülions de dollars de faux billets) δὲ surtout les 


« Ils vont à l'école et à l'uni- 
et nombreux Son! ceux 
qui refusent d ‘apprendre le 


que cela veut dire. » 
« De l'Amérique, ils ne retien- 
économi- 


que », constate, un peu las, à son 
tour, bin Schneïer, qui, 
st = de Park Ave- 


tuellement ? Alors, je me 

contente de dire : En vous fai- 

sant venir ici, Dieu vous a 
une seconde chance. » 

Une seconde chance, qui fait 

chance. Et 


tion du voyage, de ce pour- 
Dre 
sont car ils 


E début est forcément inférieur 
Le celui qu'ils avaient avant, 
rt og la Jo a Ja 


Un « double 
échec » ? 
Surtout si l’actualité s'en 


mêle. Et les craquements du 
dégel des blocs de l'Est, Lrgses 


ment du mur de Berlin? Un 
miracle, dit Ora, avec fermeté, 
mais qui ne nous’ concerne plus, 
nous sommes Américains ». 


56 ὑπαὶ ὅο ἴα Ἐπὶ. 


'anticommunisme 
Em α ἔτξ ἤοραέ κῃ 1910). 
animent le front du refes. Boris 
Khurgin, Long ne fait 
pas te, à 
soupçonneux, κὰ pores cn 
matière, si son interlocutrice a 


vo A ap tome de La 


A bouffer ! Et si il y 
conquerront 


ment le du 
nisme à en compte, mais 
aussi celui d'un certain 
nisme Méêtne non 


perestroïka. 
. sentais juive, ici, à Brighton 
Iâche-t-eile te, 


᾿ vicz, qui 


communistes, les Russes cher- 
cheraient à s'imposer. > 
Nadia, elle, ne se pose plus de 


ble et aux cernes de ses yeux, 


elle est arrivée il y a six mois de 


dre, 
grad.? Jci tout est sale et 
, les gens n'ont aucune 


se m0 eu lens ρων 


jour pour rejoindre son poste de 
dactyio au Slovo. 


compris les plus 
n’a pas attendu « d'être servie en 
holocauste à la crise économi- 


pre , je me 


certains jours, je comprends que 
l'on puisse ètre antisémite... » 
Le pays de l'opportunité, c'est 
“aussi Lg vite celui des és 
nistes. Marie-Thérèse Mar 
ὦ travaille dans un 
Éerne d'hospitalisation à 
domicile, le constate en riant : 
« Des gens arrivés depuis quel- 
semaines à peine sont au 
fait de 1ous les programmes 
d'assistance possibles et imagi- 


Pire qu'une famille de Noirs au 
Welfare depuis deux généra- 


Mafia russe 


Tout cela pourtant n'est que de la bricole d’ems- 
teur. La vrais criminalité venus de l'Est, c'est à 
Brighton Besch, une fois de plus, qu'il faut retour- 
ner La chercher. À moins, bien sûr, que Jules Bons- 
volonta, costume rayé et pieds croisés, à l'occs- 
sion, sur son bureau, ne consente à en parier. Chez 


Petit mmigré « débarqué » à Mill Basin à Broo- 
kiyn en 1979, en moins de dix ans, il.amassers 
30 


millions de dollars d'immobi- 


associés 
lier, un compte de 20 millions de dollars en Suissa 
et 1 mäliard de dolisrs de chiffre d'affaire dans le 
trafic de l'essence. Car l'essence, comme l'expli- 
que, avec un luxe de détails, M. Bonavolonta, c'est 
le eturf» des Russes : «Les Chinois font dans 
l'héroïne, les Latinos dans la cocaïne et les Russes 
dans l'essence. Ils obtiennent des franchises de 
revendeur d'essence et créent des sociétés fictives 
qui ne paient pes leurs taxes. Au bout de six mois 
environ an s'en aperçoit, mais ils ont-déjà créé de 
nouvelles sociétés. Îls arrivent à sauver ainsi 


paran!s 


29 cents par gallon vendu. La mafia italienne les 
taxe à son tour de 1,5 penny Par gallon pour assu+ 
rer leur « protection », at,.bon an, mal an, ils arri- 
vent à soustraire au fisc 2,5 à 3 millards de doliars 


A ce petit jeu, Marcowitz était sans conteste le 
maître. Agent double pour le FBI et ta Mafia, il man- 
gesit à tous les rateliers, c'est même lui qui, en 
1983, meugura un sommet hors du commun dans 
l'histoire du crime, à Long Island pour négocier le 


coûteux € parrainage » de Michael Franceze, le petit 
playboy du cian Colombo {une des cinq grandes 
familles de 18 mafia de New-York). Mais ce Yaita de 


menis» qui 
que, tout ce qui vient d'URSS 


: est sacré on tont du moins à la‘ 
mode. 


Dans les sondages, la cote 
d'amour des Soviétiques auprès 
des Américains a atteint le 
pr que du lendemain de 
la guerre, d'après le New-York 
Times. Certaines agences de 
voyages organisent Ἢ 
«'perestroïka-Charters » : les 
fausses montres de soldat de 
l'armée rouge au cadran gigan- 
tesque font fureur sur. Canal 
Street au marché de J’imitation, 
et de vérigables clubs de rencon- 
tels la Chautau- 


cinq ans ke Ame ati d 
— la diplomatie de M. Tout-le- 
Monde — ct a conduit à la Tous- 


Un événement médiatique 
d'importance, retransmis par les 
télévisions, avec quelques 
acteurs comme Robert Redford 
pour pimenter la rencontre. ᾿ 
Dans ces conditions, rien 
d'étonnant que les faussaires 
soient légion. Fine, racée, dans 
son appartement tapissé 
d'œuvres d'art de l'Upper West 


finance, çn 
couleurs : « Des faux œufs 
Fabergé fabriqués à Long 
Island, des porte-cigareites en 

argent grossièrement its 
dont certains sont allés jusque 
dans les plus huppées des salles 
des ventes. 


Aucun moyen 
de contrôle 
» Mais le pire. pere 
ἘᾺΝ cet engouernent pour tout 
ce qui est.« made:in USSR ». 
Les Américains partent en 
voyage à Moscou et ou 


πῆ quoi, pourvu que σε. 
soit « nr ». Nos. re 
de talent, ici, ne sont plus que 


des « immigrés », même si cer- 
tains se sont mis à l'hyperréa- 
lisme et aux natures mortes si 
chères au goût de ce pays. J'ai 
un peu qué toutes les hor- 
reurs qu'ils rapportent de Mos- 
sr ne viennent casser le marché 
"D 
sieurs artistes hésitent à présent 
à s'exiler aux Etets-Unis. Fina- 
lement, en dépit de tout ces 
| rar sommets politiques, C "est 
Amérique qui est gagnante, 
elle a imposé aux Russes son 
goût de l'argent. Avant, nous 


la pègre était aussi truqué que l'autre, et Franceze 
ne va pas tarder. à tomber. Ca sera bientôt le tour 


de Marcowitz, le bon fils juif qui transformait son 
essencs en vodka dans les dancings surréalistes de 
Brighton Beach, tapissait ses chambres de soie et 
de miroirs mais non sans avoir conwnencé par 
acheter pour ses parents une belle maison près du 
champ de courses de Monticelio, dans les collines 
des Catskills, cette Bortch Beit où les immigrés de 


l'Est vont en vacances. 


La figure 
de proue 


tait 


, ici Au point que plu- . 


n'en avions pas, alors on n'en 
parlait pas, on discutait pein- 


‘ture ou lintérature ; maintenant, 


Les gens lk-bas ne pensent βίων. 
μᾶζα...» 


Pourtant, ea dépit de l'eupho. 
rie ambiante, les autorités améri. 


petit trafic de stéréos et de gad: 
gets ques en tout gente, 
organisé par les familles en 
constant transit entre Now-York 
et l'Union soviétique. . . 


çonnent l'URSS de vider en - 
Er sorte : ses” prisons” des 
ce Bd 


: combien 
de « taupes > SKOB est-ittran- 
quillement en train d'exporter 1. 
< A Brooklyn, nous 
‘Marat Balagula, un gros bormet 
de la pègre russe, d'avoir 
émargé aux services soviétiques, 
dit un enquêteur, « mais com- 
bien y en at-il d'autres ? 5 Et, 


s. À paicir de 1997, D 
quotas. 
n'y aura plus que 50 000 Soviéti- 


plus à Vienne et à Rome comme 
c'était le cas, 


ux sorcières, tèges 
FR some pas cat de ravr 1e 
ridicule en publiant 
durant dans” J'inévitable Mc 


te « indiquez-nous, s'il vous 

Laîs, qui de vous a été approci = 
par le RGB?» Mal à l'aise, 
porte-parole du FI a eau pré 
tendre que même à 300 dollars la 
parution, cette annonce un pe 
spéciale ἃ été «remtable», 
Du μας ἀἰς ἀπο ὑααμοσαρ 0 
nouveaux Américains avertis se 
soient laissé prendre au piège 
désormais éculé de la glasnost à 
la soviétique. 

MARIE-CLAUDE DÉCAMPS 


Boulba chauve et trapu, venu d'Oüéssa où il tenait : 
de 


une île au large de l'Afrique du Sud, avait amassé 
une solide fortune, tenant table ouverte dans son 
restaurant L'Odessa, à Brighton Beach, qu'il quit- : 
pour effectuer des séjours 
. Casinos d'Atlantic City. 


᾿ « Pour la plupart de ces gens, la criminalité n'a 5 
pue nn eme qe Pour Nous, 


DOUX: done: lee: 


explique Peter 


Grinenko. Là-bas, en Union soviétique, À feut lutter ᾿ 


Pour lui, l'aventure s'est achevés au mois de mai 
dernier. dans une rus tranquille de ce Brookiyn qu'il 
n'a jamais quitté. Un faux accident, et Marcowitz 

de 


que αἽ Grinenko, 
rer po voip gra lego 


à parler russe. 


gr cer 


de à Μὲ oi À βοιίαν ci ἀκ 0 Due ἴσκαῖα τ 
d’Agron, le spécialiste da l’extorsion de fonds et de 
l’anarque aux diamants, venu de Leningrad et dont 
la carrière s'est achevée en 1985 par une « exécu- 
tion »-en pleine tue alors qu'il se rendait aux bains 
russes du Village : à Michael Slavka, € l'intenatio- 
nañste », un des pionniers russes dans ls trafic 


- venu, et le FBi enquête sur une dizaine de meurtres 


d'héroïne qui substituait aux réseaux chinois des 


israéliens et même des Arabes en fisison avec 


Amsterdam. 


La figure de proue de cette mafia russe restant, 


démocratie. » 


sans contaste, Marat Balagula, une sorte de Tarass - 


᾿ «ἢ leur arriva aussi. explique encore 
ds roue bus CON LTÉE ae 
<oours de justice populaires » à l'arrière de cer- . 
-taines boutiques ». Le différend est 2ors soumis ἃ. 
. l'arbitrage collectif ou à celui d'un cacique de la 
communauté, fois 


ED 


Eric Sekiel, - 
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Les amis 


que les nes 


fscaré ent f 
ἱ ΣΎ preriers_m 


se 8 Ὑ 

"Ὶ Undenes. Π' 
ares national du ἢ 
see du courant ME 


s souci dE «€ l'ima 


Érsie à Paris jusqu'au 
Sr. M. Aloisio Sske, 
Faire général de l'Union 
Fine formation créée 
2188 pour donner un 


= se. sur les 
de Wallis-et.Futune, 
juonmes les sacrifiés 


dé ὁ F'atignon, nous 


ἴδ ne peut plus 


Le comité directeur du Parti 
socialiste se réunira les 13 et 
14 janvier pour examiner la 
possibilité d'une synthèse 
entre les neuf contributions 
nationales ées en vue du 
congrès de Rennes, en mars 
prochain. Les amis de 
M. Michel Rocard ont fait 
connaître, les premiers, mer- 
credi 3 janvier, la position 
qu'ils défendront fors de ce 
comité directeur: ës souhaitent 
la synthèse, a expliqué 
M. Gérard Li membre 


τὰ 
[ 


dien, par souci de « l'image 
des socialistes dans 


Lie LAURE PE SUR ERNEST 


| [8 pays », 
ΜΑ͂ de « l'unité du parti » et de la 
= « cohésion du gouvernement ». 
Ps Les rocardiens sont las de voir ke 
PS se comporter comme si le seul 


ὑπ :Afares Bolaguis 


mode possible, pour lui, 
Æ Με ὰ pêgre r.. 
βὰς A 


d'existence 
consistait ἃ mettre des 


. Φραανβό aux ser. à leurs yeux, que le parti 
#Æ dt an enquêter ᾿ au pouvoir semble ne se 
 -bien-y en c-t- d'autre fonction que celle d' 


le mécontentement provoqué par 
l'action des ministres qu'il soutient 


« Vingt mois après le premier 
retour de la gauche au pourvoir, 
Parlait-on? De pause sociale, de 


"ΕΞ ΞΡ 


En visite à Paris jusqu’au 
12 janvier, M. Aloisio Sako, 
secrétaire général de l’Union 

nienne {formation créée 
en mai 1989 pour donner un 
instrument d'action politique 
autonome à la communauté 
wallisienne et futunienne de 


« Nous sommes les sacrifiés 
des accords de Matignon, nous 
at-il déclaré, cela ne peut plus 
durer. » ᾿ 


ère, S'il est venu jusqu'à Paris 
res la Noël dire Υ et orbi 


gnon, et pour fai 
l'Union océanienne que, « sé ça 
continue », sa communauté sera 
contrainte « d'emprunter un autre 
j 1] », SON 


ΒΡ. AL-35, 34 av. de New-York, 75116 Paris 
Tel. 47.20.44. 5 


Mauroy, 

chef du gouvernement en 1981, sur 
18 nécesaité d'une « nouvelle étape 
sociale » annonce la 

des amis du ministre à ne 
ménager personne si je gouverne- 
ment devait faire les frais des rivali- 


tés au sein du courant dirigeant du 
parti. 


Les rocardiens ont, dans leur car- 
auois, des flèches destinées à M. 
Laurent Fabius: τευ δας, d'un 
côté, a dit M. Lindeperg, les flam- 

desseins 
εἰ; de l'autre, les socialistes beso- 
gneux, absorbés par la gestion du 
quotidien. » [15 en ont d'autres, 
sinon pour M. Lionel Jospin lui- 


moins pour 565 amis, 
que M. Mermez et les 
siens: «Jl ny a pas d'un côté, les 
de ion et, 


Observant que la lecture des 


less con! =c 
ire, outre la leur, celles de 
MM. Jospin, Fabius, Mermaz, Jean 


Poperen_et Jean- 
Pierre Chevènement — ne permet 
pas d’y déceler des « divergences 
d'orientation » ni des « lignes politi- 
ques différentes », les amis du pre- 


POLITIQUE 


. [4 préparation du congrès du PS 


« 
D à Dee de ee ie 
militants si le débat ne repose plus 


souhaitable 
est « dificile de concevoi 
tres qui. tantôt, conduiraient la 
même politique au 


gOuvErRÈmEnt, 
tantôt, s'ajfronteraient sur les 
ps By rad - 
la 


xjoril 

dépourvue de fondement dès lors 

que s'affrontent plusieurs compo- 

sanies issues du Ὁ mitterran- 

diste et mauroyiste ; la ligne de 
PS des 

faire revi 


« rupture », chère au 
années 70, que tentent revi- 


Le premier tour des élections 
Cannes Mar 


πὶ à 

imes), rendues πές l'an. 

nuletion du scrutin de mars 1989, 

décidé par le Conseil est fixé 

an dinsncbe 28 janvier cs Le περοσᾶ 
au 

Une délégation iale, nommée 

ee trie de σὰ ie 

assurer 
la ville. 
à M. Michel 


Mouillot (UDF-PR), 
maire sortant invalidé, le FN ἃ 
amoncé ἰδ Ἢ 


d'ores et déjà constitu- 


L'avenir de la Nouvelle-Calédonie 


gine wallisienne et furunienne, jus- 
que-là inféodé au Rassemblement 
pour la Calédonie dans la G- 
que (RPCR), et basculaït ensuite 
ns le camp indépendantiste par 
solidarité culturelle avec la commu- 
nauté cansque, c’est la face de toute 
la Nouvelle-Calédonie qui en serait 
changée avant le référendum d'auto- 
détermination de 1998. 


Lenants du pouvoir local », et qui 


avec la 
s'affirmer en tant que force auto- 
nome et renouer le di avec 
monde jen ». 


niens constitués en « milices lo 
distes » au service du RPCR, 


of Paris 
.99 


des 
. communauté wallisienne et futu- 


sociale et le 

dignité des plus défavorisés très 
majoritairement issus des commu- 
naulés océaniennes du terrioire. ». 


«Une société qui fait 
de nos enfants des voyous » 


Aujourd’hui, 58 colère traduit sur- 
tout sa déception de ne pas être 
associée davantage à l'application 

accords de L 5 


nienne apparaît souvent plus mal 
lotie encore que la communauté 
mélanésienne, son déracinement 


venant s'ajouter à ses 
Cultés économiques et sociales 
(chômage, surendettement, loge- 


#4. ments précaires, échecs scolaires, 
délinquance). 


« Jusqu'en 1988. explique 
Sako,-norre coma ( était à 


actif 
x fatignon pour que le réë- 


de 
ilibrage entre les provinces soit 
Également à l'inérieur de la 


à du 
où, face Halese 


᾿ 
ἕ 
ἣν 


᾿ 
: 


un our De 
* tionner mauvais payeurs. C'est 
ous ls Jours comme ça ες εἰ lon tp 
remédie pas, cela signifie que les 
accords de Matignon ne Sont qu'une 
mascarade. » 


Les élections mmicipales de Camnes 
fixées aux 28 janvier et 2 février 


HE 
ἯΙ 
ἘΠ 
Ϊ 
LS 
Ἢ 


ESS 
" 
ji 
ἷ fe 
He 


idérer comme 
semblement du PS —, le premier 
et ses amis ne pensent 
w'elles eur permetient de vis la 
direction du parti 


Leur objectif, à l'étape actuelle, est 
de ir la direction d'une tren- 
taine de fédérations, au lieu des 
douze qu'ils contrôlent aujourd'hui, 


PATRICK JARREAU 


tion de sa liste derrière M. Albert 
Peyron, ancien député. Le PS et le 
PC devraient également présenter 
chacun leur liste, 
t au RPR, auquel appartient 
Με Anne-Marie Dupuy, ancien 
il M. Mouillot en 
mars, il n'a pas encore fait connaître 
sa décision d'investir ou non une 
personnalité nationale, qui pourrait 
être M. Robert Pandraud, député de 
Seine-Saint-Denis et ancien minis- 
te. 


= « Nous ne voulons plus être les sacrifiés 
des accords de Matignon » 


_ nous déclare le secrétaire général de l'Union océanienne 


velle-Calëdonie. Je suis veru à Paris 
pour dénoncer CS situation 


nous 

(. Lafleur, personne ne semble vou- 
loir nous écouter. Il y a urgence. Ren- 
dez-vous comple :à la prison . 
détenus de droit commun sont des 


agents H à notre commu 
naulé ;: ἘΩ͂ % des délinquants juvé- 
niles sont d'origine wallisienne et 
que notre 

per 


Sur place, l'Union océanienne a 
déjà tiré la sonnette d'alarme . 


an RPCR, elle ἃ jugé 
« sage » l'avertissement lané dbut 
décembre aux signataires des 
accords de Matignon par le dél 


Sako écrivait ainsi, le 6 décem- 
aut commissaire : « Li 
‘allis-et-F ilié 


HE 


rérüable 

que d'i Ἧς raciste ni χέπο- 
Phobe, notre combat ne vise qu'à 
nous d'un asservissement 
devenu à » 


on nous oreilles, nous serons 
obligés de faire monter d'un cran 
noire action, en suivant l' 
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La contestation au sein du PCF 


POINT DE VUE 


Avons-nous mérité ça ? 


par Antoine Vitez 
Ul est ce nous, et quiest ça? Ensuite parce que les mêmes qui 
Nous, ceux qui furent mem- ΠΎ ont rién à voir reconnaissaient H 
bres du Parti communiste y a peu le parti du tyran comme un 
français, ceux qui le sont parti frère. Enfin tout simplement 
encore, et -- bien lelè — tous parce qu'on sur les mots en 
qui votaient pour lui, tous ceux opposant l'idéal à la réalité ; nous 
au nom de parle. étons pourtant bien dans la réalité, 


faire que ricaner. La question de 
l'innocence nous est vraiment 


des tyrannies 
voir avec le socialisme est une 
hypocrisie. 


D'abord perce qu'on a toujours à 
voir avec ce dont on porte ls nom. 


Qui que nous Soyons, OÙ que 


nt, NOUS 
méritons pas le déshonneur du 
ge mt me 
pas ne 
d'atiendre. Fe 


le Parti communiste devraient 


accepter | Ἢ a 
chaque jour est de trop ; il faut 
qu'ils partent. 


Après, un peu plus tard, on verra 
ce qu'il sera possible encore de 
faire, avec les morceaux de l'idée 


» Antoine Vitez est acteur et 
en scène. 


Les « reconstructeurs » communistes 
n’excluent pas d'organiser 
ἀπὸ manifestation contre la direction 


M. Félix Damette. l’un des 
. ἃ 


culier depuis le vingrsixième 
du PCF ( en 1987), « 


mil 
mis en dehors du 


plement parce EE ee 


>. 


εξ 
ῃ 

ἯΙ 
il 


w 
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δ᾿ 
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ἶ 
à 
ΣΕ 
ΡῈ 


cIJEE 
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$ 55 Ὲ 
ἡ 
FLN 
RTE 
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τὶ 
δὲ 
ἕ 


central du PCF, rapporté par le 
Monde du samedi 30 décembre, 


gestionnaire à la française ». Τὶ 
s'agissait évidemment de « socia- 
lisme autogestionnaire » δὲ non pas 
« étatisie atogestionnaire ». 


Souhaitant que le prochain 
ngrès du PCF « ἠ 


με ant s 


suriout si cette 
continue de procéder au blocage 
elle actuellement. Il 


dix conseillers municipaux RPR, 
PR, CDS de Tarbes ont 

mercredi 3 janvier, la réception de 
présentation des vœux au maire, 
M. Raymond Erraçarret (PC). 
M. Jean Journé, chef de file de l'op- 
position, estime «inconcevable, dans 
les circonstances actuelles, une ielle - 
cérémonie ». - (Corresp.) 
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La nappe de pétrole ëchap- 
pée du supertanker iranien 
Kharg-5 (du nom-du terminal de 
lle de Kharg, transcrit en 
arabe sous le nom de Khark ou 
Kharql, victime d’un incendie à 
bord le 19 décembre, continue * 
à dériver doucement vers le 
nord, sans pour autant s’appro- 
cher encore des côtes maro- 
vaines, distantes de 35 kilomè- 
tres du front de pollution. Les 
autorités marocaines, tout en 
se voulant rassurantes, mobili- 
sent les moyens internationaux 
disponibles pour tenter de 
contenir le naphte au cas où [65 
vents ἰ6 ramèneraient vers la 
côte. 

Une polémique s'est engagée 
entre la société néerlandaise de 
renflouage Smit-Tak et les 
autorités marocaines οἱ espe- 
gnoles. Les Néerlandais regret- 
tent que le Maroc et les Cana- 
ries aient refusé le remorquage 
chez oux du navire en détresse, 
ce qui a fait perdre beaucoup 
de temps. Les Marocains repro- 
chent à la Smit-Tak de n'avoir 
pu colmater la brèche en haute 
mer. Faute de pouvoir remor- 
quer le Kharg-5 vers une côte 
proche, la Smit-Tak l'emmène 
actuellement vers [8 sud, dans 
des eaux plus calmes, vers les 
îles du Cap-Vert ou Dakar. 
LD: 1 


Le Maroc et l'Espagne ont refusé le remorquage à terre 


Conscience 
tion. En revanche, ἢ a 
infirmé les propos de M. Brice 
selon lesquels la 
iarions entre l'armateur du 
navire, son assureur et Je renflouenr 


| SOCIÉTÉ 
| La pollution au large des côtes marocaines 


Bateau ivre et veillée d'armes 


MARRAKECH 
de notre envoyé spécial 


« Le Kharg est un bateau ivre 
gi vomit son pétrole et sur lequel 
la communauté internationale n'a 
plus aucun contrôde. - Cetxe for. 
mule à l'emporte-pièce, lancée par 
M. Robert Vigouroux, maire de 
Marseille, au cours de la confé- 
rence de presse que les 
tants de la mission française et les 
autorités marocaines ont donnée, 
mardi 2 janvier à Marrakech, 
résume la situation au large des 
côtes chérifiennes. 


Au cours de l'après-midi, 
M. Brice Lalonde, secrétaire 
d'Etat à J'epvironnement, les 
experts français qui l'accompa- 
gnaient et plusieurs membres du 
gouvernement merocain avaient 
survolé les nappes de mazout qui 
s'approchaient lentement du rivage 
et le pétrolier qui, lui, s'éloignait 
vers la baute mer. 

Mangé par la rouille et noirci 
par l'incendie, gîtant babord, une 
brèche de 200 mètres carrés 
ouverte dans son flanc. tracté 
trois remorqueurs à la vitesse d'un 
homme au pas : le Kharg a triste 
mine. Seize jours après l'explosion 
qui l'a secoué, il laisse toujours der- 
nère lui une traînée de pétrole qui 
irise l'océan sur des dizaines de 
kilomètres. 

La compagnie néerlandaise Smit 
Tak, qui assure son sauvetage, ἃ 
été jusqu'ici incapable de colmater 
les fissures qui zèbrent les cuves, 
de redresser le gouvernail et de 


OCÉAN 
ATLANTIQUE 


5 ᾿ 
Fa À 


o 
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pomper l'eau qui a nové la saile des 
machines. Elle n'a pas pu non plus, 
comme elle en avait l'intention, 
vidanger la cargaison dans un 
pétrolier vide appelé tout exprès. 
Le géant blessé à mort contient 
encore 200000 tonnes d'irarian 
light, une formidable marée noire 
en puissance, 

Or le Kharg était mercredi à 
400 kilomètres des côtes maro- 
çaines et à 250 kilomètres des 
plages de l'île portugaise de 
Madère, dans les eaux internatio- 
nales, Pour le réparer ou le vider, il 
faudrait le mouiller ἃ l'abri. Mais, 
alors que ls Maroc et l'Espagne ont 


Selon [ἃ société de renflonage Smit-Tak 


auraient retardé l’organisation des 
secours. 

Seton Smit-Tak, les_ premières 
mformations Mir difreultés 
tanker ont été diffusées le 19 décem- 


refusé, dès le 19 décembre, de 
l'accueillir — ce qui les fait accuser 
aujourd'hui de non-assistance à 
navire en détresse, — qui accepie- 
rait de recevoir ce tanker mazou- 
tenr ? 


« La communauté maritime est 
en droit de demander à l'Iran. pro- 
Priétaire du pétrolier, ce qu'il 
compte faire. a dit M.*Brice 
Lalonde. Nous nous trouvons 
devant une lacune de la réglemen- 
tation internationale, et il faudra, 
τι ou tard, la combler. 


J'espère que ce drame hâtera les 
choses. = Par la voix de son minis- 
tre de l’intérieur, M. Driss Basri, le 
gouvernement marocain s'associe à 


au Maroc l'autorisation de rejoi avec des vents de force 9 à 10 er; 
ἀπ δ HU pu ele Duo Re de Tee Ce qui =] 


flanc gauche un trou de 20 mètres 
3 lequel s'échappait le 


sur 
ais Madrid où Babar 

id et t (3 
une fin de rs 
demande. dou crainte 


affirme qu'on aurait alors pu contrô- 
fie et lier 6 Oomé. 


quences, 

L e et le Maroc ayant 
intimé au -5 et à son convoyeur 
παῖδε. le τοῦναί encor de Bagrer Le 

À en! 
large... où l'attendair - un léger qure 


laisse-t-on entendre à 
n'a fait qu'aggraver la situation. 
Mais pendant la polémique les tra- 
vaux de renflouage continuent. 
trois jUeurs, * 


certe demande d'une nouvelle légis- 
lation régissant le sort des « navires 
perdus ». 

Reste la mensce que représen- 
tent les immenses plaques de 
mazout dérivant au large des 
rivages marocains. Pour les auto- 
rités, c'est La veillée d'armes. Un 
C-130 de l'armée de l'air effectue 
une patrouille quotidienne. A terre, 
trois centres de lutte ont été pré- 
parés, à El Jadida, Qualidie et 
Safi : deux cents militaires, une 
demi-douzaine d'avions et une flot- 
tille de remorqueurs y sont en 
de Rabat par un PC de crise dirigé 
par M. Abdelaziz Laafoura, direc- 
teur de l'environnement au tuinis- 
tère de l'intérieur. 


En cas 
de malheur 


Mais le Maroc compte aussi, en 

tas de malheur, sur l'assistance 
Lis . Celle-ci ne lui Pan pas 
mi 6e. Après avoir rs] que 
M. François Mitterrand souhaite 
que la France soit au premier rang 
dans le combat contre la pollution, 
M. Brice Lalonde a énuméré les 
moyens qui sont déjà, qui seront où 
qui pourraient être mis à La disposi- 
tion du royaume chérifien. 
- Au cours de la journée du 2 jan- 
vier, plusieurs experts du Centre 
d'études et de recherches antipollu- 
tion de Brest (le CEDRE) ont par- 
couru la côte pour reconnaître les 
points sensibles εἰ évaluer les 
besoins techniques. 


Dès mercredi, un avion des 
douanes françaises équipé pour la 
surveillance des rappes de mazout 
les rejoindra. La sécurité civile es: 
prête à faire partir par avion quatre 
sections de nettoyage fortes, am 
total, de cent vingt spécialistes 
Enfin, l'agent judiciaire du Trésor 
français qui a suivi de bout en bout 
le procès de l'Amoco-Cadiz pourra 
servir de conseif juridique au gou- 
vernement marocain. 

Celui-ci, d'ailleurs, ἃ pris les 
devants, car les grandes manwa- 
vres judiciaires commencent. Un 
collectif de six juristes français et 
chérifiens, mené par M. Georges 
Vedel, a été constitué. Des mises 
en demeure ont été adressées à 
l'armateur iranien et aux assureurs 
britanniques. Déjà circujent au 
Maroc des devis estimatifs chif. 
frant les dégâts d'une éventuelle 
marée noire à 2 milliards de 
dirhams (1,4 milliard de francs). 
« Les seuls frais de surveillance du 
pétrolier pendant deux semaines εἰ 
la mobilisation à laquelle ses évo- 
lutions nous ont contraints coûtent 
déjà très cher, a expliqué l’un des 
avocats. Tout cela sera facturé, er 
nous prenons les mesures conser- 
vatoires nécessaires. » 


Comme le disait M. Brice 
Lalonde, en quittant Marrakech au 
terme de sa mission d'évaluation, 
« l'affaire du Kharg ne fait que 
commencer, et la France a bien 
l'imension d'y jouer sc partie ». 


MARC AMBROISE-RENDU 


Les réactions des écologistes 


Selon M. Antoine Waechter, 
chef de file des Verts français, La 
catastrophe du Kharg est « le 
résultat d'un personnel non quali- 
Ft ps LS a 
que ce n , alors 
uit était Dostible de. mat. 
‘incendie εἰ les fuites ». 
M. Wacchter reproche eu outre au 
secrétaire d'Etat à l'environne- 


} à aussi des mes intérieurs 
français PT ele s'occu- 


per». 

organisation écologiste 
Robin des Bois, l’Eran, « as utique 
au monde », n'a ratifié ss 


(MARPOL). « Qu'attendent la 
de et les pays d'Afrique du 


les zones économiques -exclu- 
sives ? » 


RELIGIONS 


Une rencontre de cinquante 
mille jeunes chrétiens — pro- 
testants, catholiques et ortho- 
doxes — venus de tous les pays 
d'Europe de l'Ouest et de l'Est 
(ἃ l'exception de l'Albanie] 
s'est terminée, mardi 2 janvier 
à Wroclaw, troisième ville de 
Pologne. Elle était organisée 
par la communauté œcuméni- 
que des Frères de Taizé. 


WROCLAW {Pologne} 
de notre envoyé spécial 
Petru, dix-neuf ans, ἃ gardé un 


air de chien battu. Ses yeux fuient . 


derrière les lunettes. Il veut cacher 
son nom. Son pays, la Roumanie, 
est libéré, mais sa vie s’est arrêtée 
le 3 août 1989, Ce jour-là, ses 
parents, surveillés et cloîtrés depuis 
longtemps dans leur appartement 
de Koloszver, en Transylvanie, 
décident de passer La frontière hon- 
groise. 

Agé de dix à trente-neuf ans, les 
douze frères et sœurs de Petru 
réussissent à traverser une forêt, 
mais le père et la mère sont abattus 
dans leur voiture. « Je ne souhaite 
à personne, dit le jeune Roumain, 


de voir ce que mes veux ont vu un‘ 


père et une mère ensanglantés, et 
ne pouvoir rien faire pour les sau- 
Ver. » 
ἢ 8 trouvé refuge dans une 
ΕΣ protestante de Hongrie. 
choc nerveux est loin d'être 
apaisé mais Petru réapprend à 
vivre et, dit-il, à croire en Dieu. A 


Un rassemblement international de cinquante mille croyants en Pologne 


Le réveil des jeunes chrétiens de l'Est 


Budapest il vient de passer son pre- 
mier Noël, car «es fêtes reli- 
gieuses elles-mêmes nous étaient 
interdites ». 


« Tout vient 
trop rite » 

Quand la communauté des 
Frères de Taizé a décidé d'organi- 
ser pour la première fois dans un 
pays de l'Est sa rencontre annuelle 
de jeunes, personne n'imaginait 
une telle participation, encore 
moins qu'elle se transformerait en 
une sorte de fête collective de le fai 
et de la parole libérées. 

Pourtant habitués aux rassem- 
blements de masse derrière le pape 
ou la Vierge de Czestochowa, 
jamais les carholiques polonais 
patent vu arriver dans leur pays 
autant jeunes croyants : Hon- 
grois, Slovènes, Tchèques, Scandi- 
naves, Français. Espagnols et 
méme. Soviétiques. Des télé- 
grammes du pape, de 
MM. Tadeusz Mazowiecki, pre- 
mier ministre polonais, et Vaclav 
Havel, dent de la République 

ue, ont salué l'évêne- 
ment. 


Hs ont de dix-huit à trente-cinq 
ans. Cinq jours durant, emmitou- 
Lo Veau βία De une ἃ 
trop utter contre 
température glaciale, is ont envahi 
les grandes artères de Ia cité indus- 
tielle de Wroclaw. Toutes les 
églises avaient été réquisitionn£es, 
Sous quatre chapiteaux et dans ia 
Plus grande saile de de la ville 
Ces jeunes ont prié, médité 


des textes de l'Evangile. partagé la 
vie des familles et des paroisses 
polonaises. 

Comme longtemps compri- 
mée, La parole s'est déversée. Eton- 
nement des quelque sept cents 
Soviériques présents quand un 
Polonais raconte les grèves de Soli- 
darité, puis la messe de réconcilia- 
tion organisée il y a quelques 
semaines à CGdansk à l'intention 
des. policiers. « Tout vient trop 
vite. Nous n'arrivons plus à com- 
prendre ce qui se passe», avoue 
Monika qui, fleurs et bougie à la 
main, a participé aux sept jours de 
la - révofurion tendre » qui, à Pra- 
διε. 2 renversé en novembre Je 
gouvernement Jacek. Les églises 
étaient pleines. A côté d'autres 

ts non croyants, le prêt 


opposan: 3 
Vaclav Maly beranguait la foule. 


Mülitant catholique emprisonné, 


tre de l'intérieur. « Jamais je 
n'avais à ce point fait l'expérience 
de l'unité et de ja foi de mon 
pays », dit Marie Kaplanova, 
figure de proue de ce qui fut 
l'opposition tchèque. 

Ces jeunes Tchèques, H ji 
Allemends de l'Est vivent cncars 
une sorte de rêve éveillé. S'ils n'ont 
LIONS MASSIVES 


Pays aux croyants. 

Un jeune médecin hongrois 
devait ras Le la messe dans 
village éloigné de son cabinet, 
peur d’être reconnu per sa clientèle 
οἱ les autorités. Une étudiante est- 
allemande devait changer d’univer- 


sité parce qu'elle réunissait dans 
son appartement des groupes de 
prière. Un psychologue tchèque de 
trente-cinq ans choisit ce rassem- 
blement de Wroclaw pour révéler 
qu'il est prêtre, ce qu'il avait caché 
pendant douze ans. 


Messages 
codés 


Dans cet univers de la foi sauter- 
raine, la Jangue était codée, Pour 
tel groupe de prière de Bratislava, 
« Venez chez François. voulait 
dire que le rendez-vous aurait lieu 
à l'église des franciscains Ou dans 
un appartement privé quand le 
message téléphon€ était : « Venez 
manger un pudding » Avec des 
nuances parfois considérables d'un 
pays à l'autre, Fa arme était 
presque partout : peu ou 
pas de catéchèse en dehors du 
ge prés peu ou pas de 
livres et de journaux chrétiens ; 
de réunion de culture religion : 
pas d'expression publique de [5 foi 
pas de rencontre de jeunes en 
dehors des organisations offi- 
cielles.. 

Que la foi chrétienne ait servi de 
levier dans les changements pacifi- 
ques récemis en Europe de l'Est, 
personne n'en douie ici. Des années 
d'actions clandestines, de diffusion 


En Allemagne de l'Est, les 
églises protestantes ont servi de 
rares espaces disponibles aux 


&roupes. « Les églises étaiem les 
seuls lieux où un peintre pouvait 
exposer son œuvre el un écrivain 
Jaire des lectures publiques », dit 
Jürgen, venu de Dresde. 

Êt maintenant ? Les jeunes 
chrétiens sont convaincus qu'aucun 
retour en arrière n'est possible et 
{ee la marche vers l'unité de 
l'Europe ne pourra pas se faire sans 
eux. Cette rencontre de Wroclaw 
leur a douné des ailes. La diffé 
rence des confessions a été oubliée. 
On a même vu un groupe d'étu- 
gra refuuer Le He ὡς eue εέσως 
grad refuser 
qui leur avait été réservé. « Nous 
ne sOrnmes Das Venus pour rester 
entre nous», disent Igor et Gre- 
gory, originaires de l'Oural et du 
Kazakhstan. C'est la première fois 
qu'ils sortent d'Union soviétique et, 
pour leur retour, ils se disent prêts 
ἃ soulever des montagnes. 

Ces jeunes ont des projets 
d'échanges plein la tête. Le princi- 
pal bénéfice des événements est, 
pour eux, ia fin de l'isolement, du 
« ghetto communisie ». « Ce que 
nous faisons ici est un acte d'imé- 


pus de l'Europe, dit fièrement 
- Erika, jeune Polonaise étudiante à 


Opole. ca nous qui er 
construire l'Europe. et cela 
apprendre à vivre avec Les Jeunes 
des autres pays et des autres reli- 
gions. » Leur tâche de croyannt is 
Plus difficile sera de réveiller des 
masses, y Compris des jeunes, ren- 
dues apathiques par des années de 
matraquage idéologique et d'ensel- 
gncment de l'athéisme. 

Les jeunes Soviétiques, même 
ceux qui viennent de Lituanie et 


d'Éstonie, s'estiment encore isolés, 
voire « étrangers » comme croyants 
dans leur propre pays où ils ont peu 
de moyens de connaître et de faire 
partager leurs convictions. En Hon- 
grie, en Tchécoslovaquie, les 
écoles, les sont rendus 
aux Eglises, Des mouvements de 
jeunes chrétiens peuvent de nou- 
veau avoir pignon sur rue. La caté- 
chèse peut être librement ensei- 
gnée dans les paroisses, Mais la 
Plupurt se montrent très réservés 
par rapport à une éventuelle res- 
tauration d'Église autoritaire vou- 
lant régenter, comme en A 
toute La société. « Des possibilités 
nouvelles s'ouvrent, à nous de les 
exploiter, affirme Esther, qui 
Habite Pecz, en Hongrie, Mais i ne 
faudrait pas passer d'une Eglise 
opprimée à une Eglise qui 
opprime, » 

entendus dans d’autres grands ras- 
semblements de jeunes, Frère 


Roger, prieur de Taïzé, n'a utilisé à . 


Wroclaw que quelques mots très 
simples Comme « confiance », 
« réconciliation ». Riche d'une his- 
toire ue centenaire, éc 
de rassemblements déjà δικαίας 
de jeunes, la ere de ue 
ἃ pris, on direction l'Europe 
l'Est, plusieurs fongucurs Ἢ 
Dès le début des années 60, elle 
organisait des déplacements, le 
plus souvent discrets, dans des pays " 
socialistes isolés et elle engageait 
avec des pasteurs, des prêtres, des 
évêques luthériens et catholiques 
un travail de fond qui produit ses 
fruits aujourd’hui 


Ἐν seat 
μειρεῖα qui a Suivi ἐς Sun ἴδω, 
procès de ! AmGco- Cas. ἢ So 
tir de corsei june," PO 
fteñent marocain ES 


Cie au 


at ken dégâts d'une 
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VOILE : La course antour du monde en solitaire 


᾿ Titouan Lamazou est tou- 
jours en tête de la course 
autour du monde en solitaire à 
la voile. Mercredi 3 janvier, le 
jury international ἃ pris acte de 
l'abandon de Phiippe Poupon, 
reçu Une sssistancs de Loïck 


Peyron pour redresser son 


Philippe Poupon avait, dès son 
mier contact radio, samedi 


rouen 
blanc 2 été cou- 
apres tue 
[79 de lati- 


Ἷ 


ἐξ 

" 

δε 
ps 


ἕ 

8 

ξ 
ἜΡΕΙ 


À 
il 


Ἵ] 
f 
εἰ 
Ἢ 


mais il s'en est tiré avec un tangon 
cassé et un beau désordre à l'inté- 


avouait ippe J'ai eu la 
trouille. L'inclinaison était de 100 
à 120». J'ai Je n'ai pas 
peur de le » 


le 
skipper aurait disposé de dix 
miputes avec une bouteille à air 


Malgré le stress engendré par le 
chavirage, Philippe Poupon 8 vite 


+ Le Énp pre τέρατα ΓαπατῖἜ de 
avari£ 00 S0N 
mât Mardi 2 Jamie, 


manœuvres dans ces latitudes 


Avant de s'avouer vaincu, Phi 
lippe Poupon avait encore tenté 
une ultime manœuvre en vidant 
RE mt nee 
ques. que la coque, 
évasée, donne moins de prise au 
vent, il avait essayé de La faire pivo- 
ter pour mettre le bateau nez au 
vent en attachant deux parachutes 
SAT. vas 10 Len. ἀρεξ sept 

qu'a, vers a 
LED Tree 
il s'était résolu à déclencher les 


L'acharnement du skipper de 
Fleury-Michon à se sortir par ἴυξ- 
même de cette situation était sans 


doute à la mesure des espoirs qu’il 
avait dans cette course qu’il 
consi t comme la grande aven- 


depuis la terre qu'il jugeait 
contraire à l'esprit si particulier de 
οδ 


cette 
fat. Je 


δῈ ἂν bout il ne devait y avoir que 
sa jen " rm er ἡ “ 
disposition it expli- 

quo sans doute Ἢ air Dee au 
aire route vers 


envier, il ne savait 

encore s’il poursuivrait ensuite 
Led périple. « Classement, pas 
Gent pui ro Ce qui compte 
c'est d'ére là On s'était dit ertre 
nous n'arri- 
rs 
souhaite que ce ne soit pas le cas. 
J'espère même qu'il y en aura plu- 


sieurs. » 
GÉRARD ALBOUY 
Les positions 
mercredi 3 janvier 


1. Lamazou {Ecureuil d'Aqui- 
taine), à 15027 milles de l'arrivée; 


fouve. 
12. Bernardin (0 , à 
τι not (ΚΡ δ 


CHARLES LE GOLF 


| OUVERTURE DES 


SULDEN 


CHARLES LE GOLF 


120 AVENUE VICTOR-HUGD, PARIS 16° » 30 RUE DE BERRS, PARIS 8° 
17 BD ST-GERMAIN, PARIS 6* » 9 PLACE ST-AUGUSTIN, PARIS 5° 
+ 20 AVENUE DES TERNES, PARIS 17° 


Le Suédois Bjorn Waidegard 
{Peugeot 405 T 16} et l'italien 
Alessandro De Petri (Cagiva) se 
sont imposés, mardi 2 janvier, 


| 


sanitaire, il a été admis mercredi 
3 janvier à l’hôpital de la Timone à 
Marseille, où il a été placé, avec un 


traumatisme crânien très grave, en 
entraîne un pronostic vital 


les grains de sable naient le pay- 


DÉFENSE 


Le douzième Paris-Dakar 


La pleure 
passages pour tenter de poser 
lourds Fokker. 


esprits, le sable fatigue les siL 
honettes déguisées en Touaregs. 
Les yeux sont tournés vers le ciel et 


par plusieurs bivouacs semblent 
tourner le dos à le seule raison qui 
les a poussés à venir dans ce coin 
perdu d'Afrique. 

Entre le bruit des hélices et 
l'arrivée des chauffeurs des 
«lionnes jaunes », encore une fois 


premières au classement de l'étape, 
temps s'écoule sans à-coups. 


La fuite des vedettes 


de Cherbourg en 1969 
Une lettre ὧι général Cazelles 


Nous avons la lettre sui- 
vante du 


ancien secrétaire général de la 
en 1? 
défense nationale. ὦ 
Un ami me le 
teste de μας ἐπάταῖ de Las 
Cherbourg » sous 
la signature de M, Iard, dans le 
a daté 16 et 17 décembre 
Je ne m'ettacherai pas à 
l'exposé, discutable à mes 
que fait M. Isnard de cette 


chant. Maïs je ne puis admettre 
d'être suspecté de « complai- 
sance », ce qui en clair signifie que 
je n’ei pas respecté les devoirs de 


ma 
ler qu'à l'issue du conseil des minis- 
tres qui, le 21 avril 197}, ἃ accepté 
ma demande de quitter le service 
actif avant la limite d'âge, 


n'avait porté atteinte à l'honneur 
et au dévouement à la cause publi- 
que et à l'armée du général 
Cacelles, honneur et dévouement 
que le À de la République 
s'est à reconnaitre en conseil 
des ministres. » 


ÉDUCATION 
- DANS LE . VAL-DE- 


S’ y ἃ eu complaisance, elle est 
ailleurs qu'à la prési- 
commision." 


Ἢ 
à 
Fi 
Ἢ 


À 
Ἐ 
hi 
Ἧ 
ἔεξξεη 


Ι 


coptère médical qui rentre. 
Maïs qu'est-ce qui justifie que le 
Œ ταὶ ἀρρατεῦ sesticole 


Tumu et Dirkou. Après avoir passé 
ine (Niger), Pierre-Marie 


pardciné à sept éditions du Dakar. 
sable mou ne devait pas être 
une surprise pour ce motard 
confirmé, et pourtant c’est Ià qu'il 
a chuté. Une envolée violente 


lorsque La civière est passée. 

Ancien journaliste à Moto- 

Journal, Pierre-Marie Poli s'était 
sur 


- pour se rendre aux ultimes vérifica- 
tions du rallye. 


τος ὦ τ᾿ 
ϑβφρρῳ 
FA 


A Tripoli, alors qu'il attendait à 
un contrôle de passage, Pierrc- 
Marie Dous avait confié sa surprise 
de découvrir une moto aussi manis- 
ble. « Le Dakar a fait faire des 
progrès énormes à toutes les 


ro ml ne 
les "αἱ μῖξ- 
ἤκθες sur Le rallye =, exp F 
grand garçon sérieux. 


encouragé telle- 
participer. IL avait 
ment de jeunes à se lancer dans la 
compétition qu'il prenait plaisir à 
fes cotoyer dans les files d'attente 
de la cantine d’Africatours. 
Pierre-Marie Poli est parti, 
avi <a care 


gnol Fernandez. La liste de 
gue. prouve les risques 
Pom pétition pes ordinai 

SERGE BOLLOCH 


Ν Œin- 
405 T-16) 6 h 4 min 455 
ς 2. alor oui 
(Suë.-Fra., Pengoot 405 T-16) à 
46 min 14 5; 3. Silve 
(Fra., Peugeot 205 T-16) à 
τες ΤΠ OT RE € 
min 68; 
5. wan-Delferrier (G-B., Bel- 
Mitsubishi) à 3 h 12 min 225. 
Motos: 1. Neveu (Fra, Sonauto- 
Yamaha) 22 Ὁ 28 min 50 8; 2 Pete- 
Sonanto-Yamaha) à 


NET ΓΞ 
Yarate) à 15 min 138 


ure dépouillée 
t Imache à 


« Un très beau livre. tragique: » 
L'Evénéement ou Jeudi 


CALMARK:æ LÉVY 
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FAITS DIVERS 


À Abbeville 
Le voyageur sans nom 


wich (est de l'Angleterre) d’un 
ferry en provenance de Güte- 
borg (Suède, sans argent, 


« Où est la Samaritaine, 
plessa ? » La jeune Vérus br 
nnique émergeant nue de la 

Manche une ed Francs 


constater en un premier 
, avant d'a par 
l'intermédiaire du Foreign 
Office, à Londres, qua 
l'inconnu est un citoyen. 
danois. L'homme serait né en 


Grande-Bretagne, possédersit 
la nationalité danoise et vivrait 
à Copenhague. Le porte-parole 
du Foreign Office n'a pas exclu 
qu'il puisse avoir la double 
nationalité britannique et 

danoise. 
De son côté, la police bri- 
l'a identifié, mardi 


tannique la 

soir. 2 janvier, comme un 

patient qui a disparu, la 
; A hôpital 


sant, lui aussi, qu'il parlait un 
anglais parfait. 3 

L'homme a débarqué ἰδ᾽ 
19 décembre dernier à Har- 


Une centaine de jeunes gens ont 
saccagé une discothèque . de 


— Inculpé de parricides et homi- 
cides volontaires (le Monde daté 
31 décembre 1989-1« janvier 
1990), ‘Ludovic -Audouit, 


le 
meréchal des logis-chef Alain 
lors d’un con! à 


policiers qu'il ne savait pee qui 
R était ni comment il était 


savons, désormais, que 
l'homme d’Abbeville et 
l'homme de 


poivre et 

Elle de 1.60 mou. Me 
belge, n'avait ren d'un clo- 
chard. Aux bons soins des 


S'appeie-tit « Richard 
Cross > comme ἢ le croit un 
instant, ou plutôt « Jack- 
son » ? Nul ne sait. 


ὕπο « gril » bre pour FranceInéer 


auditeurs ». Et revendiquer 
comme la pncipale richesse 
d’Inter cette 


‘émission matinale « 
(9 heures- 10 heures) consacrée à 


la télévision succèdent (après ὁ 
bref de 


Jacques Chan- 
et Καίκου 


en aura 
Fe CU D mn «Piment 
rosc» (11 nt us Lt 


THÉATRE 


Quatre maisons de la culture 
en difficulté 


Le 

depuis 

Cette décision, conjointe des 
tutelles local 


dée le 8 décembre par le tribunal 
de grande instance de la ville. 


vob, RER théâtre 
crédits Cd 
Ἐπ τὶς με ι δον τῆν vise 

forme. De son côté, la ville de La 
M. Michel 


Rochelle, dirigée TH TO re 
Crépeau (MRG), n'avait pas 
caché son intention de changer la 
destination d'un bâtiment situé en 
plein centre-ville et qu'elle ne maï- 
trisait pas complètement. 

« La ville et l'Etat omt décidé de 


les morts faturs de l'Etat el des 
collecrirités locales », 


musical Ars Nova et callaborait 
avec plusieurs événements ponc- 
tuels comme les Francofolies et Je 
Festival du film de La Rochelle, 
Trois autres maisons de la 


se rendra à 


Matte den DIRE 
que artistique ambitieuse, Le 
conseil d'a: tion de la mai- 
son devait se réunir ce mercredi 


Bernard Favre τινας et lo ares 
te shuation des 


d'Amérique du Nord 


ἘΞ 


Ce record de recettes 
explique avant tout par la 


ΠΑ parüir du lundi 8 janvier 


Jean-Pierre Derrien, dans 
-« Apos'croches » (16 heures- 
dit-on, le pari 


déie à l'angrés de Gérard Letort, 


: Claude κατέστην dans ὩΣ 
ΡΝ qui devrait. lui aller 
comme un gant («Qu'est-ce qu'on 


ἱ MICHEL 


réussite de trois films à gros 
budget : ‘Batman (251,2 mi 
Kons de dollars}, Indians Jones 
et ia Dernièra Croisade 
{196 miflions) et Arme 
fatale 2 (147 millions), Ls 
Palme d'or de Cannes, Sexe, 
mensonge et vidéo, de Steven 
Soderbergh, a réalisé 24 mi- 
lions de dollars de racettes, et 
Femmes au bord de la crise de 
neris, de Pedro Almodovar, 
7 millions. — (AFP.] 


Jours), Philippe Aubert (« Auber- 
tinages» de 18 heures à 
19 heures), José Artur. 


mation. D'abord l'arrivée d'Albert |: 


du Roy, qui interrogera chaque 
matin, avec Annette Ardisson, à 

8 h 20 une concernée 
per P: t6. Ensuite la spéciali- 
sation de Bernard. Brigouleix, 
T'ex-interviewer sur le 

vel 

gois Foucart animera, cha 
soir, un « our 
religions » ouvert À toutes les 
confessions. 


A. Co. 


JARRE 


ROSES 


LASER 


UN COFFRET 10 CD 


Enfin, Fran péen 


| draconienne 


Trois disparitions “- 
Le créateur de mode Patrick Key 


d'avion Atlants-Paris, Patrick | 
Kelly, installé juste en face _ 
d'Alaia, dirige alors 


Le styliste américain Patrick 
Kelly est décédé lundi 1* jan- 
vier à Paris des suites d'une 
longue maladie. ἢ était âgé de 
trente-sept ans. 


Ga Sn aù sn de Peas 

parisienne conturiers et 

créateurs. NE en 1952 à Vicksburg 
mère était insti- 


sa passion en trou- 
vant pu Kana (Georgie) pan 
Ja confection. Arrivé à 


Pa ΎΡΕΓ ἢ vend ses premiers 
modèles, consus de seu mains, sur 
les trottoirs de Saint-Germain- 
des-Prés avant de les diffuser chez 
Victaire. 


Sa première collection «offi- 
cielle» date de 1985. Hate 


présenter sa il 
(automne-hiver 1989-1990), en 
mars à la Cour Carrée du Louvre. 
Financé au débnt de se carrière par 
des mannequins noirs comme Pat 


Cleveland, qui 


Onudulant au rythme de ΝΣ 
Real Love, ot 1 παρα ΦΚοΙπ.. 


40 make ny Æ 


Rayce oneymoon, la ‘ 
femme, habillée par Patrick Kelly :- 


tient de la parisienne rêvée et. dé 


l'héroine de Miami Vice, Au chic. 


quette 
pette en jean, son cœur. gros 


La modiste Lilly Daché 


Modiste du | Tout-Holiywood, 
morte dimanche 


Υ̓͂ 
ane 31 décembre 1989 à Louveci ennes, 


On doit à Scott Burton ces meu- 
bles momments en œuvres 
massives de plusieurs tonnes, 
de ae concrètes », « bancs pour 


dans 
ἘΣ Pita” 


COMMUTATION 


Lombard, Marlène Dietrich à 
les chapeaux avaient 
uefois 


New York, Scott Burton yes fait 
l'objet de rétrospectives à 
Stuttgart, Dusseldorf. Afautomne 
dernier, la d'actualité du 
Musée” des arts er (le 
Monde de 8 novembre 1989) lui 
rendait hommage. 


Les vingt ing lauréat de l'académie Cara: Espace 


.| Talents d'avenir pour les écrans d'Europe 


Stella est grecque, Hannelore est 
danoise, Ulrike est allemande, 


pour être une 5 de « fur 


. Personnes, des idées et des images. . 
M.CL . 


Pour Mercedes aussi, les frontières 
ne sont plus des obstacles depuis 
longtemps. Mais Jes droits natio- 
naux restent vivaces, et cette 
juriste, formée en partie à la Sor- 
bonne, sait que la télévision euro- 
Péenne de 


jongler avec les ements, Quant 
à Hannelore, photographe et 
pour chaîne’ 


aura besoin de . 


A partir de la mi-janvier, et pour” 
un an. Stella et les autres seront 


payés Et ee académie (le budget 


Carat-Espace est- 
d'environ 25 ee ας pps où 
réaliser 


Hs rs métiers 
érique de cette académie que 
dirige M. Martin 

devrait favoriser JE, μοι ue 


sont au. - 


TATS UNIS : Up 
᾿ T'en es ἢ 


ἔν ἐξα 


αν 


Fee) au large des côtes 
ἢ , Provoque une vive ten- 
sion alors ge les Etats-Unis accu- 
sent la Libye de fabriquer des 
Rabta. Cependant Waslinguen de 
- Ἢ s τ as) f ει 
Tripoli estiment, Le 11, que « l'inci- 
dent est clas - et la controverse se 
déplace vers la RFA, où le gouver- 
nement de Bonn est contraint de 
reconnaître que des firmes ouest- 
allemandes ont participé à la 
construction de l'usine de Rabta_ 


6-7. — AFGHANISTAN: De 


10-15. — AFRIQUE AUS- 
TRALE : Trois auile da déni 
mille soldats cubains quittent 

pour leur 
À la fin du a l'armée FR 
africaine amorce son retrait de 
Namibie. 

12 — FRANCE-ALGÉRIE : 
Gaz de France et la Sonatrach 
signent à Alger un accord sac un 
prix de compromis pour le 
algérien, qui met fin à plus de 
deux ans de contentieux. Le 8, 
Paris avait accordé 7 milliards de, 
francs de crédits à Alger. 

19. « FINANCES MON- 
DIALES: Une hausse des taux 


porairement la. 
lar, qui est monté à 1,86 DM, 
129 yens et 6.38 F. Le 24 février, le 
taux d'escompte américain est 
relevé de 6,5 "ἃ 7 96. 

20. -- ÊT. 


cours inaugural, la « nouvelle 
» va 
monde rafraichi par la liberté +. 


il donne le coup d'envoi de 
« l’année de la France en Inde ». 
2. — PARAGUAY : Le général 


Alfredo Stroessner, président d’un 


74,18 


les Versets sataniques, «offense 
l'islam, le Prophète et le Coran ». 
Cet appel au meurtre suscite une 


des affaires étrangères des Douze 
autorisent, le 20 mars, les 
onze pays de la CEE à renvoyer 
leurs ambassadeurs à Téhéra 
après avoir décidé, le 20 février, 
leur rappel en consultation. 


{ 
vador), le président Por 
annonce + ΜΗ PrOCESSUS imo- 
craiisation et de réconciliation 
nationale » ainsi que Ia tenue 
d'élections libres fe 25 février 


15. -- AFGHANISTAN: Les 
troupes soviétiques, présentes 

décembre 1979, achèvent 
leur retrait à la date prévue par les 
accords de Genève du 14 avril 
1988. L'état d'urgence est instauré 
Je 18 à Kaboul 


unifié du prétident Ranasinghe 
Premadasa remporte 125 des 


225 sièges du Parlement, après ὑπὸ 
campagne électorale particulière- 
ment sanglante. 


17. - MAGHREB: Les cinq 
chefs d'Etat de l'Algérie, de la 
Libye, du Maroc, de la Mauritanie 
et ἣν or ra 
kech (Maroc is le 15, signent 
k traité een PÜnios du Magh- 
reb arabe afin d'accroître leur coo- 
Pération économique. 

23. — ALGÉRIE: Le «oui» 
recueille 73,43 % des suffrages 
exprimés au référendum sur la nou- 
velle Constitution, qui ne fait plus 
référence au socialisme et ouvre La 
voie au multipartisme. 

ΦΉΣ ΞΟ JAPON: Les fanéenies 
7 janvier, sont l'occasion, du 22 au 
25, de multiples rencontres diplo- 
matiques entre les nombreux chefs 
d'Etat et de gouvernement pré- 


27. -- VENEZUELA : Des 
émeutes éclatent après l'entrée en 
vigueur d’un plan d’austérité, 
décidé sous la pression du FMI par 
le président Carlos Andres Perez, 

qui a pris ses fonctions le 2 février. 

évèrement réprimées, elles se 
poursuivent jusqu'au 2 mars, -fai- 
Sant entre trois Cents et cinq cents 
morts. 


Le 15 avril meurt Hu Yao- 
bang, qui avait été démis en 
janvier 1987 de ses fonctions 
de secrétaire général du PC en 
raison de ses idées trop réfor- 
mistes. Son décès est suivi à 
Pékin de nombreuses manifes- 
tations d'étudiants en faveur 
de la libéralisation-du régime. 
En avril, ce mouvement 
culmine le 27, où, passant 
outre à l'interdiction de mani- 
fester, cinq cent mille jeunes 
défilent dans le centre de 
Pékin δ᾿ scandant des slogans 
contre [a corruption et pour 
démocratie 


de nouvelles 
Zhao 
Ziyang, ! du 
PC, se déclare, le 5, partisan 
de « consultations étendues » 
avec les contestataires. À par- 
tir du 13, de deux à trois mille 
étudiants commencent une 
grève de la faim place Tianan- 
men afin d'obtenir l'ouverture 
du dialogue. Les jours sui- 
vants, des centaines de mi 
liers de Pékinois viennent leur 
apporter leur soutien, paraly- 
sant la capitale et perturbant 
beaucoup la visites de M. Gor- 
batchev, du 15 au 17. Les 17 
et 18, ils sont plus d’un million 
à envahir pacifiquement le cen- 
tre de Pékin. 

Le 19, M. Zhao Ziyang se 
rend à l'aube place Tiananmen 
et 50 montre conciliant à 
l'égard des étudiants, qu'il 
supplie de cesser leur mouve- 
ment. Le soir même, M. Li 
Peng, premier ministre, ins- 
ture la loi martiale à Pékin 


En mai, ‘après 
manifestations, M. 


serait bien supérieur aux seize 


morts reconnus par 

5-7. — ἃ 
Une conférence i sur 
la protection de la conche d'ozone 


mois, Ὡς permettront pas aux 
moudishidims de s'emparer de La 


14. — LIBAN : A Beyrouth, de 
violents tirs d'artillerie sont 
échangés ks chrétien 


et le secteur musulman. C'est le 
début de la < guerre de libération » 
lancée contre « l'hégémonie et 
d'occupation syriennes » par le 


Hirohito, décédé le . 


L'écrasement du « 


CHRONOLOGIE 


dans le 


géérel Michel Aoun, chef de 
chré- 
(extrême droite), 


Pinto 
quinze 
Aile (Sue) sous l'égide de Pro- 
grume des Nations unies pour 
‘environnement (PNUE). 

24. — ÉTATS-UNIS : En 


Alaska, un étrolier de 
300 000 tonnes, VExcron Valdez, 


+ Mumanitaire» de 4,5 

de dollars par mois, pendant 
onze mois, pour les onze ge 
«contras » niCarAgUAyeNs 

au Honduras. 

30. - FRANCE-CANADA : 
Paris et Ottawa concluent un 
accord qui met fin à un contentieux 


5 Ts ati mn 
des bombardements qui ravagent 
Beyrouth depuis le 14 mars. 
M. Bernard secrétaire 


par ÉDOUARD MASUREL 


monde 


d'Etat à l'action humanitaire, se 
Quai ἧς diMcle πέξοείνθκαι 
qu'a] de diffici tations 
avec les elliés libanais de la Syrie 
qu’i parvient à faire acce cette 
aide « destinée à tous les Liba- 
παὶς ». Douze blessés chrétiens, le 


14, bless£s musul- 
mans, le 18, sont τές à bord 
du navi Ια avant 


7. - COMMERCE INTERNA- 
TIONAL : Les Etats-Unis renon- 
cent à tenter d'imposer à la CEE la 
suppression totale des subventions 
aux exportations agricoles, ce qui 

de relancer les négociations 
multilatérales de l’ÜUruguay 
Round. 


15. - GRANDE-BRETAGNE : 
vingt-quinze supporters de Liver- 


18-21. — JORDANIE : Des 
émeutes contre les hausses de prix 
et la politique d’austérité font au 
moins huït morts. 

22-23. — MAURITANIE- 


printemps de Pékin » 


— 
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torze morts. Après la démission, fin 
juin, de M. Raul Alfonsin, 
M. Menem entre en fonctions le 
8 juillet, avec cinq mois d'avance. 


les territoires occupés, où se pour. 
suivent des affrontements avec 
l'armée : le 31. M. Rabin, ministre 
de la défense, établit à 472 Palesti- 
niens tués et 10 000 blessés le bilan 
re depuis décembre 


met fin à rente ans de brouill 
sino-soviétique, mais ἃ PEkin, du 15 
au 17, elle est profondément per- 
tmrbée par les manifestations de 
soutien aux étudiants qui récla- 
ment plus de libertés et de démo- 

ie en Chi 

16. — ÉTHIOPIE : Une tenta- 
tive de coup d'Etat contre le prési- 
dent Menguiste échoue. Elle est 
suivie d'une vaste é ion de 
᾿ ᾿ épuration 

16. — LIBAN : Le cheikh Has- 
san Khaled, chef religieux et politi- 
que de la communauté sunnite, est 
tué dans un attentat à la voiture 
piégée à Beyronth. 


l'entrée des soldats dans Pékin 
et, les jours suivants, l'armée 
reste sur la réserve : dans le 
secret des palais officiels, par- 
tisans et adversaires de la 
répression s'affrontent. 

Mais, en juin, dans [a nuit 
du 3 au 4, l'armée intervient 
massivement dans le centre de 
Pékin avec des chars et des 
mitrailleuses lourdes. La vio- 
lence de la répression contre 
une foule désarmée suscite 
une vive réprobation dans le 
monde entier, sauf à Berlin- 
Est. Des milliers de personnes 
sont victimes de ce « net- 
toyage » de la capitale, mais 
les bilans officiels ne parlent 
que de deux cents morts civils 
et de « dizaines » de soldats 
tués. La « normalisation » qui 
s'ensuit est particulièrement 
sévère, malgré les pressions 
des Occidentaux : des sources 
dissidentes évalueront, en 
août, le nombre des tués lors 
d'affrontements à plus de dix 
mille dans toute la Chine, celui 
des arrestations à plus de cent 
mille et celui des exécutions à 
près de dix mille. 

Le 9 juin, M. Deng Xiaoping 
félicite les militaires d'avoir 
écresé la «rébellion contre- 
révolutionnaire », mais appelle 
à la poursuite de la politique de 
réformes économiques et 
d'ouverture sur le monde exté- 
rieur. La destitution de 
M. Zhao Ziyang, secrétaire 
général du parti, est entérinée 
le 24 par le comité central du 
PC, qui nomme M. Jiang 
Zemin, secrétaire du parti à 
Shanghaï, pour le remplacer. 
M. Li Peng reste premier minis- 
te. 


26. — FRANCE-ÉTATS- 
UNIS : M. Mitterrand est reçu par 
le président Bush dans sa résidence 


23-26. -- SOMMET ARABE : 
L'Egypte fait son retour officiel au 
sein de la Ligue arabe à l’occasion 
du cinquième sommet arabe 

inaire, réuni à Casablanca 
(Maroc). Un comité tripartite 
(Algérie, Arabie saoudite, Maroc) 
est chargé d'une mission de média- 
tion au Liban, où la Syrie voit légi- 
timés son rôle et sa présence. 

24. — SÉNÉGAL : Lors du troi- 
sième sommet francophone qui ras- 
semble à Dakar, du 24 au 26. les 
représentants de quarante-cinq 
Etats ou communautés utilisant le 
français, M. Mitterrand ammonce 
que Paris va renoncer sans Condi- 
tions aux 16 milliards de francs de 
dette publique dus par trente-cinq 
Etats africams. 

26. — FINANCES MON- 
DIALES : La Banque du Japon 
décide de porter à 3,25 % son taux 
d'escompte, bloqué depuis 
février 1987 à son plus bas niveau 
historique de 2,5%. Malgré les 
centrales, le doller continue à mon- 
ter jusqu’à 2,04 DM, 151 yens et 
6,92 Εἷς 15 juin. Ensuite, ἢ baisse 
un peu grâce à une nouvelle hausse 
des taux en Europe annoncée le 


29 juin. . 


JUIN 


2. — JAPON : M. Sosuke Uno 

succède à M. Noboru Takeshita, 
avri après avoir 

τὰ pres, poli CH 

3. — IRAN: Mort de l'imam Kho- 


l'Etat arrivant au terme de son 
deuxième mandat, est élu « guide de 
La République islamique» per 
PAssemblée des experts, tandis que, 
le 8, M. Hachemi Rafsandjani 
confirme sa candidature à l'élection 
présidentielle du 28 juillet, 


12. -- ÉTATS-UNIS : Le prési- 
dent Bush, roman avec la politi- 
nte un 

lutte contre la pollution de l'Air. 
13-14 — ONU : La conférence 
internationale sur les réfugiés indo- 
Eee sé po or dor 
action qui prône le rapatrie- 

Ment volonaire « boat re 


sage, à terme. le principe de leur 
rapatriement force réclamé par les 
pays de premier accueil 
tésiatives amicpées le Panne 
islatives anticil e Fianna 
Παρῆν. premies ministre depuis 
février 1987, n'obtient que 77 (—4 
des 166 sièges du Pariement. 
M. Haughey forme le 12 juillet un 
vernément de coalition avec les 


Sémocraies ui ont 

6 députés 1-8 À ἡ 

Dé ΤΥ δ δε Men ΚῚΣ de 

ui ont eu 

cinq des douze pays, sont marquées 

par un fort taux d'abstention 

(41,5 Ὁ en moyenne). Trois 
en 


et l'extrême droite. Par pus. trois 
résultats sont iculièrement 
notables : en RFA, le 

Parti républicain, gi obtient 7,1% 
des rages et 6 si le plus 
d'extéme droite depuis le querre. 
En Grande- Te défaite des 


Thatcher face 
ke 


zalez en dépit de l'agitation sociale. 
HR De PRES 
ν t 
29 est accueilli en URSS 
comme un chef d'Etat. 
22. — ANGOLA : Un accord de 


tos, présidi εἰ 
ML σιας Se κεν chef de masque 
sards de l'UNITA. Les négociations 


sep 
28, im de mettre fin ἃ quinze ans 


- “- SOUDAN : Gp peut 
militaire dirigé le 

Bechir qui foie, le 9 juillet, un 
que. 


JUILLET 


5. — LIBAN: Une déciaration 
franco-soviétique  réaffirmant 
I et la souveraineté 
du Li est publiée à Paris par 
MM. Gorbatchev et Mitterrand. 

6. — ÉTATS-UNIS: M. Busb 
annonce l'annulation de la dette 
publique de seize pays africains 
parmi les plus démunis un 
montent d’un milliard de 

6. — ISRAËL : Un attentat fait 

Jérusalem, 


13. — CUBA : Le général 
Arnaldo Ochoa et trois autres offi- 
ciers supérieurs, condamnés ἃ mort, 
le 7, par une cour martiale pour tra- 
je ἐδ rage: ee Lrabion. son cé 
pe ἡ 


de centaines de victimes, le 

ilan officiel fait état de vingt- 
quatre morts. 

Lire la suite ea page 12 
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ÉTRANGER 


Saïîte de la page 11 
14. -- EUROPE: Le LEP, le 


28. — ÉTATS-UNIS : M. Bush 
annonce, vingt ans après les pre- 
miers pas d’un homme sur La Lune, 
l'envoi d'une mission humaine sur 
Mars vers les années 2020. 

23. — ITALIE: M. Giutio 
Andreotti succède à M. Ciritaco de 
Mita, qui avait démissionné le 
19 mai, à la tête d'un gouverne- 
ci parts drgés par n Démos À 
cinq partis dirigée par la Démocra 

Den 


— JAPON : La formation 


au pouvoir 1955, le Parti 
ΓΈ ep Er nt fu 
subit une défaite aux élections 
sénatoriales 


dettes commerciales. Il s'agit de la 
première application du plan 
Brady, présenté le 10 mars par le 
secrétaire américain au Trésor. 


28. — IRAN : M. Hachemi Raf- 


organisation chiite nue 


annonce, le 31, la 
ieutenant-colonel américain Wil 
enlevé le‘ 17 février 


1988 au Liban. Le 4 août, M. Raf- 


acceptent d'envisager l’Ech 
d'otages ux contre 
détenus chiites en Israël. - 

30. - CAMBODGE. -- La 


quatre parties khmères soient par- 
veaues À an accord. 


6. — André Cayatte, 
12. — Thomas Bemhard, 


8. — Robert Lacoste, 
jen mini 


29. — Bernard Blier, acteur. 
30. — Professeur Pierre 
Lépine, virologiste. - 


AVRIL 


12. — Ray Sugar Robinson, 
boxeur américain. 

16. — Charles Vanel, acteur, 

19. — Daphné Du Maurier, 
romancière anglaise. 

23. — Dior Hamani, préei- 
dent nigérien de 1980 à 1974. 

29. — Sergio Leons, cinéaste 
italien. . 


MAI 


AOÛT 


10-14. — LIBAN : A Beyrouth, 
les duels it l'artillerie de {a 


nier, devenu, le 15, chef de l'Etat 
intérim ‘avant d'être élu offi- 
ciellement le 14 septembre, 
confirme ses intentions réformistes 
et sa volonté de supprimer l'apar- 
theid. 
18. — COLOMBIE : Le prési- 
dent Virgilio Barco décide une 


ἄκρες pour l'élection présidentielle 
de 1990. Les semaines suivantes, 
tandis. que les Etats-Unis annon- 
cent une aide d'urgence de 65 mil- 
lions de dollars, les attentats reven- 
diqués par la mafia de la drogue se 
multiplient. 

19-20. — ESPAGNE : Cinq 
cent mille jeunes pèlerins de 
soixante pays acclament Jean- 
Paul 11 à Saint-Jacques- 
de-Com] 


des 166 sièges, contre 39 (+ 17) 
au Parti conservateur (droite) et 
33 (+13) au Parti démocrate 
(centre gauche). Une grève, déci- 
déc par les syndicats noirs et les 
mouvements anti-apartheid, exclus 
du scrutin, est largement suivie. 

6. — PAYS-BAS: Aux élec- 


tions législatives anticipées, le . 


Parti chrétien-démocrate (CDA) 
de M. Ruud Lubbers conserve 54 
des 150 sièges du Parlement. 
M. Labbers, chef d'un gouverne- 
ment de centre-droite depuis 1982, 
forme le 7 novembre, avec les 
socialistes du PVDA (49 sièges) . 
un cabinet de centre-gauche. 

11. -- NORVÈGE: Les 6lec- 
tions lépislatives sont marquées par 
le recul des partis traditionnels. 
M. Jan Syse, chef du Parti conser- 
vateur, devient premier ministre le 
16 octobre, à la tête d’une coalition 
tripartite de centre-droit qui ne dis- 
pose que de 62 des 165 “Tièges du 
Parlement. Il succède à Mw Gro 
Harlem Brandtland, chef d'un gou- 
vernement minoritaire travailliste 
depuis mai 1986. 

15. — SALVADOR : Un accord 
sur un calendrier de négociations 
est conclu entre des ésentants 
du gouvernement et de la guérilla 
d'extrême gauche. Mais le dialo- 
que engagé est rompu le 2 novem- 


16. — LIBAN: Le comité tri- 
partite arabe (Algérie, Arabie 
saoudite, Maroc} rend public un 
plan de paix Gui propose des 


‘réforines politiques, mais qui 


, n'envisage pes le retrait des troupes 
syriennes Î Hp ere 
deux ans. Pourtant, le 22, le géné- 
ral Aoun, chef du gouvernement 
militaire chrétien, décide d'accep- 
ter ce plan. Le cessez-le-feu entre 
alors en vigueur à Beyrouth, après 
Egg pe qui ont 
fait le morts et de cinq 
mille blessés, 


22, 
as Caroline du Sud δας Etats- 

Inis, 

18. -- SRI-LANKA : Colombo 
obtient que New-Delhi s à 
retirer avant le 31 Les 
45 000 hommes de la force de 


tamoule, 

19. — NIGER : Ée DC-10 
d'UTA Brazzaville-Paris explose 
᾿ ΜῈ au-dessus Paru nigérien 

la Ténéré, peu après son décollage 
de N'Dj art ER. Les 171 
à bord sont tuées. L'enquête, 
Pers τα τὰ les services français, 
ἄτας qu'il s'agit d’un attentat 
un de s'orienter vers des pistes 
procke-orientales. 


25. — Mary McCarthy, . 
romancière américaine, ᾿ 
28. — Kateb Yacine, écrivain 


algérien. 


2. — Andreï Gromyko, 
Soviétique de 1957 à 1985. 

6. — Janos Kadar, numéro 

un hongrois de 1956 à 1988. 

11. — Laurence Olivier, 


fondateur du Monde qu'il dt. - 


968 da 1944 à 1969. 


SEPTEMBRE 


4. - Georges Simenon, | 


23. — Ferdinand: ‘Marcos, 
Gctateur phiippin au pouvoir de 
1965 à 1986. 

29. — Jean-Louis Tixier- 
Vignancour, avocat qui fut can- 
didet de l'extrême droite à 
ὑδιθοῦοπ présidentielle de 


Ahidjo, 
᾿ sident camerounais de 1960 à 


NOVEMBRE . 


5, — Vladimir 


Horowitz, 
pianiste américain d'origine 


Armand Salacrou, 
pré- 
1982. 


| DÉCEMBRE 


18. — Silvane Mangano, 
actrice italienne. °°: ᾿ 
Nobel da littérature 1969. 

25. — Νίοοϊδθ Ceausescu, 
numéro un roumain depuis 


- 1965 (lire page suivante). 
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19. — RELIGIONS: Le Vati- 
can met fin à plus de deux mois de 
polémique entre juifs εἰ catboli- 
ques ἃ propos ἀπ Carmel S'Anschr 
DR ne respect des 

ocords signés en février 1987, à 
Genève, sur le transfert des carmé- 
lites dans le centre d’information, 


juillet après Les La tets à La 
Mecque pendant Délerinage 
annuel, sont exécutés. 

22. — GRANDE-BRETAGNE : 
Dix personnes sont tuées à Deal 
(Kent) dans l'attentat contre 
l'école de la fanfare des. Royal 


Marines, qui est revendiqué per. 


Ke - “FINANCES MON- 


‘ OCTOBRE . 


Les prix Nobel 


ΕΣ - PAIX: Le daler 
a Sen vil Ps 


κά pe 1859 
re” DECINE : 


Michael Bishop et Harold 
Varmus ( . 


11.— : Trygve 


12. — CHIMIE : Siäneÿ Ale. 
man (Canada) et Thomas Cach 


{Etats-Unis}. 
19. — LITTÉRATURE : 

Camilo José Cela, poète st 

romancier espagnol. 


à Doi ao res ταν 

« télévision sans frontières » qui 
invite Les États membres à diffuser 
« une proportion DauOraire “2 
d'œuvres européennes « “chaque 
fois que c'est possible ». 

3 — PANAMA : Echec d'une 
tentative de putsch contre je géné- 
ral Noriege. 


9-12. --  FRANCE- 


‘ AMÉRIQUE LATINE: M. Mit- 


terrand se rend en visite officielle 


au Venezuela, les 9 et 10, et en 


improvisée à Bogota (Colombie), 
Je 12, il établit un lien direct entre 
5 lent et drogue. 

13. — FINANCES MON- 
DIALES : Forte-baisse à La Bourse 
de New-York, où l'indice. Dow 
eng hrs avait re le 9, son 

lus niveau que, 

6,9 %. Le 16, les places = ae 


record de 561,6, la mL eng 
6,9 %. Les jours suivants, les mar- 
chés boursiers 50 redressent tout en 


magnitude (7,1), il ne provoque 
se 

— SUISSE: L'i 
οιδῖς de mnt de ls τς 
décidée à Lausanne, lors de la réu- 
mion des cent trois pays siguataires 
de la convention sur le commerce 
international des mena- 


interdiction 


F  cées, afin/de tenter de sauver les 


: Les [ἴδ 


- LIBAN : 
ΣΡ ΤΑΝ d τας 


dite) depuis le 30 septembre, 
acceptent un t d'entente 
nationale qui définit des réformes 
du système pdiique mais ne pré- 
voit pas de calendrier de retrait de 


reçoit un appui international quasi 


“énfral μεῖς Où τοὐσιθ per le fn 
es 


— ESPAGNE: Aux ΡΣ 

Per islatives . anticipé 
Parti te (PSOE) de 
M. Felipe Gonzalez, premier 
ministre depuis 1982, conserve de 
la majorité absolue avec 


Pr (8) des 360 sièges. 
- SL - TURQ 


1988 avec la Contra afin d'obtenir 
la démobilisation des rebelles pré- 
vue par les accords de Tela du 
août 
5. — GRÈCE: Les Elections 
législatives, comme celles du 
18 juin, aboutissent à une impasse 
politique. La Nouvelle Démocratie 
(conservateur) obtient 148 (+3) 
des 300 sièges, le PASOK (socia- 
liste), 128 (+3) et la coalition qui 
regroupe le PC et divers partis de 
guche, 21 (-7). Les Lg de 
es parvien- 


gr 


du nord ἀπ pays, élisent président 


᾿ de la République M. René Mca- 


wad (chrétien maronite) qui 
Île à la « réconciliation natio- 

» entre chrétiens et musulk- 
mans. Le général Aoun juge « anti- 
constitutionnelle » cette Election, 
Washington. à Mo, à Paris αἱ 
loscou, et 

Mer ee les pays arabes. 


gouvernement 
. “- re D Cocvbre, an de. 
logue ἢ jen pour faci- . 
liter la réalisation du. projet 
: ‘israélien d'élections dans 


les terri- 


πα Ἢ L'élec- 
bai à la mairie de New-York est 


la première fois 
pare No, M ΑΗΘ pre 


tandis qu'en Vigi un autre 
M. Wilder, 
ae le premier Noir élu gouver- 


PAL = NAMIBIE : Aux élec- 
tions constituantes, la SWAPO, 
principal mouvement indépendan- 
diste, avec 41 des 72 sièges, 
n'atteint pas la majorité des deux 
tiers. Son chef, M. Sara Nujoma, 
revenu ἃ Windhoek Je 14 septem- 
bre après trente ans d'exil, se 


. déclare prêt ἃ coopérer avec ses 


adversaires politiques. Le 22 
Fe le retrait des soldats sud- 
cains, qui occupaient le pays 
Re 1915. 
— JORDANIE : Aux élec- 
in législatives, ἐρεῖ premières 
ns D AE 
remportent 31 si du 
Parlement. 


9. -- CHINE : M. Deng Xiao- 
Ping renonce à ses dernières fonc- 
tions officielles, mais il affirme, le 


. 10, que, malgré sa retraite, il conti 


nuera à « jouer. son rôle comme il 
se doit ». ὃ 

11. -- SALVADOR : Les guéril- 
leros du Front Farabundo Marti de 
libération nationale (FMLN) lan- 
cent une offensive générale, Α San- 
Salvador, l'armée subit d’impor- 
tants revers avant de 


* dessus à partir du 15, Mr dre 


très violents provoquent. plus de de 
rs mile mor dent ivile 

taines civile vic- 
time des affrontements εἰ des bom- 
bardements de l’armée. Le 16, 
l'assassinat de six jésuites dôns leur 


“université est’ attribué aux. Esca- 


drons de le mort, liés à l'armée εἰ ἃ 
l'extrême droite. - 
20. — ONU : L'Assemblée 


nationale sur les droits de l'enfant. 

- 22 — LIBAN : René Moawad, 
chef de l'Etat Elu le 5, est.tué à 
Beyrouth-Ouest 


‘30. — RFA : Alfred 


Herrhau- 
sen, ταῦ ττδεῖδοας de. 14 Deutsche 


économique, mais pas celui 

Ma Thatcher. Cette dernière 

refuse aussi. la charte des droits 
sociaux, approuvée par les Onze 

autres pays. 

12. —- AMÉRIQUE CEN- 

3 La guérilla salvadorienne 

est er rs par les 

chefs d'Etat d'Amérique cen- 

le, dont le président nicara- 

payer ‘Ortega, réunis au Costa- 


ἜΣ, - CEE - ÉTATS-UNIS : 
M. Baker, secrétaire d'Etat améri- 
cain, envisage, dans un discours 
prononcé à Berlin-Ouest, une 
᾿ nouvelle architecture pour. 


"Europe » et un. « alan- 
tisme». Ἡ propose un _renforce- 
ment des liens entre les Etats-Unis 
etla CEE. 

12. — HONGKONG : Le raps- 
triement forcé de cinquante et un 
les ΓΤ unique. τυρῶι 
“un tollé international, 


12-13. — FINANCES MON- 
DIALES : La hausse du deutsche- 
mark, à la faveur des événements à 
l'Est et de taux d'intérêt élevés en 
RFA, s'accompagne d'une forte 
chute du dollar, retrouve ses 


. niveaux de la fin 1988, Le yen bais- 


sant aussi, le taux d'escomp 
ee SUR 


— CHILI : Dès le 


populiste, l'emporte avec 

53 % des voix sur « Lula», soutenu 

par toutes les forces progressistes, 
15. -- CEE - ACP : 

à Lomé (Togo) de la trième 

convention liant les Douze à 


un des 

principaux responsables. du cartel 

de Medeilin est tué par la police, 

alors que les attentats revendiqués 

par la mafia de la drogue sont de 
Plus en plus meurtriers. 

16. - FRANCE - ÉTATS- 

UNIS: M. Bush et M. Mitterrand 

confirment le caractère « privilé- 


gié » de leurs relations lors d'une 


rencontre ἃ Saint-Martin, île qui 
dépend de la Guadeloupe, 


damnéc per 
PURSS'et les pays.latino-. 


- sméricains. Après jours de 


violents combats et plages 
dans la capitale, le général 
se réfugie, le 24, à Tant de du 
Vatican Le 29, une «perquisi- 
tion » À la résidence de l'ambassa- 
mg rl entraîne 
Nicaregus de vingt 

dpomars amer 

21-22. - CEE - LIGUE 
ARABE : Une conférence réunit à : 
Paris, sur l'initiative de M. Mitter- 
rand, les trentequatre ministres 
des affaires éranges Ge la. CEE 
et de la Ligue arabe afin de relan- 
cer le di e euro-aräbe. 

27. — ts SYRIE : Les 
relations tiqu rom 
en 1977, son rétab He a 


ΔΕ κὰν 
TC 


der par 


αὐ téormat 


= ΓΤ 


Le ΕΎΠΣΤΡΡΙ 
aude ὑεπϊλιῖνε de 
tre Caire Mr 


SL — AMER 
La n 


Ι 
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15-20. — TCHÉCOSLOYVA.- 
QUIE : Des rassemblements pl 
dits place Venceslas à Pragu 
brutalement dispersés par la police, 
De nombreux Opposants $Qut 
arrêtés, dont l'écrivain Vaclav 
Havel, le 16, qui sera condamné le 
Lil février et ne sera libéré que le 

mai. 


sécurité δὲ la coopération εἰ 
Europe (CSCE), d'est depuis 
novembre 1986 à Vienne, est close 
en présence des ministres di 
pays signataires en 1975 de l'Acte 
finat d'Helsinki. Seule la Rouma- 


nie ne prend α aucun engagement » . 


de respecter le document final, 
adopté le 15 par consensus et pré- 
voyant de « garantir à tous le res- 
pect des droits de l'homme et des 
libertés fondamemales ». 


MARS 


6 — EST-OUEST : Ouverture 
à Vienne des négociations sur les 
forces conventionnelles en Europe 
entre les seize pays de l'OTAN et 
les sept membres du pacte de Var- 
sovie. 

9. — ROUMANIE : Les viola- 
tions des libertés fondamentales 
sont condamnées la commis- 
sion des droits de l’homme de 
TONU à Genève. L'URSS et les 


26. — URSS : Les élections 
législatives — les premières où les 
candidatires multiples sont autori- 
sées — sont marquées par le succès 
de nombreux réformateurs ou 

jonelistes, alors que les candi- 
dats officiels du parti sont désa- 
voués. Un deuxième tour est orga- 
le 9 avril et le 14 mai. 


des + nationalistes et sépara- 
Eee près ‘l’adop- 
uatre morts, 8] Ἡ 
tion d'une révision de Ja Constitu- 
sur 
à 90 Ὁ d'Albanais de souche. 


5. — POLOGNE : Les travaux 
de la table ronde pouvoir- 
ition, commencés le 6 février, 
s'achèvent sur un accord + Aésrort- 


cratisation des institutions politi- 
ques et l'entrée de l'opposition au 
Parlement, devenu bicaméral. - 

8-7. — GRANDE-BRETA- 
GNE-URSS: Visite officielle de 
M. Gorbatchev en Grande- 


rien impliqué dans la répression et 
s'engage à ce que « tous les coupa- 
bles soient sanctionnés ». 


τοῖον chef de rer de leur 
première réunion. jours sui 
vants, les débats sont animés par 
les députés réformatenrs, qui se 
révèlent en minorité. 

29-36. - EST-OUEST : Le 
sommet de ὍΤΑΝ, réuni à 


d'entrée obligatoire. ἢ 
(3. — URSS : Des troubles inter- 
ethniques éclatent en Ouzbékis- 
tan: au moins cent Meskhs re 

lors de pogroms commis 
eg Ouzbeks. D'autres affronte- 


fs ni ues ant lieu à par- 
ΠΣ ess 


albanais font officiellement 


4. — POLOGNE : Lors des pre- 


mières élections partiellément 


libres organisées par le régime 
communiste, Γ ti 


on très large βάνει ν db le eco 


tour, Après le second tour, le 18, 


les candidats de Solidarité obtien- 
nent 99 des 100 sièges du Sénat et . 


les 161 si imdé- 
sièges octroyés aux 


14-16. -- FRANCE-POLO- 
GNE: Visite officielle de M. Mit- 
terrand 


en Pologne. 
mel a out 
cent mille personnes 
Budapest anx per τοῦ απὸ paient 
d’Imre Nagy, premier ministre lors 
de l'insurrection de 1956, exécuté 
le 16 juin 1958. 

24. — HONGRIE : Les réforma- 
teurs deviennent majoritaires dans 
le parti communiste au pouvoir, 
qui avait déjà accepté, le 


1 février, l'instauration du multi- 


partisme, - 

, 28 — YOUGOSLAVIE: Pour 
commémorer le sixième centenaire 
de la bataille de Kosovo, plus d’un 
million de Serbes participent, sur 
les lieux mêmes de la bataille, à 
une célébration du nationalisme 


30. — URSS : L'Union des écri- 
vains vote à l'unanimité en faveur 
de la publication en URSS de 
l'Archipel du goulag d'Alexandre 
Soljénitsyne et demande que sa 
citoyenneté soit restituée au Prix 
Nobel de littérature. 


JUILLET 


4-6. — FRANCE-URSS : Visite 
officielle en France de M. Gorba- 
tchev. Devant l'Assemblée du 
Conseil de l'E: à Strasbourg, 
le 6, il précise son idée de « maison 
commune européenne ». 

9-13. — ÉTATS-UNIS - 
POLOGNE ET HONGRIE : 
Visite officielle de M. Bush en 
Pologne, du 9 an 11, et en Hongrie, 
du 11 au 13. 

10. — URSS: Une grève des 
mineurs d'une ampleur sans précé- 
dent dure jusqu'à la fin du mois 
dans le Kouzbass (Sibérie occiden- 
tale) et le bassin du Don 


(Ukraine). 


, 


17. - 
Les relations diplomati rom- 
pues en 1945, sont rétablies. 


République par les tés εἰ séne- 
teurs avec une seule voix de majo- 


POUP (173 sièges). eurent 
accepté la proposition de 
M. Walesa d'un 


FO déjà fait en neuf mois, surtout 
depuis le débrst de l'été. 


icient à 
solennelles 


(START) à 
Washington 


20. — URSS: M. Gorbatchev 


teurs promus. Une plate-forme sur 
la politique des nationalités est 
‘adoptée, qui recommaît aux Répu- 
bliques de l'union le « droit à la 
souveraineté économique ». 
22-23. — ÉTATS-UNIS- 
Moscou ji 


tation des armen stratégiques 

ἃ l'abandon par 
projet de « 

. De guerre 


OCTOBRE 


3. — RDA-RFA : La RDA 

Ï un visa pour se rendre en 
Tchécoslovaquie après avoir 
16 15 et le 3, le départ vers 

la RFA, par des trains est- 


ig : ils sont 70 000, le 
9, à réclamer plus de démocratie, 
puis 150 000, le 16. 


transforme le Parti socialiste 
ouvrier (PSOH) en Parti sociali 


nee uité. ΜΟΙ εν qe i- 
estations prennent de’ plus en plus 
d’ampleur dans tout Île pays : à 
Leipzig, îls.sont 300 OOD, le 23 et le 
30, à réclamer des élections libres 
et « la démocratie, maintenant 1 ». 

23, - HONGRIE : La IVe 
République est proclamée à Buda- 
pest, dans la liesse, le jour anniver- 

ἱ soulèvement de 


votées par les députés du 18 au 20, 
modifient profondément la Consti- 
tuton et ouvrent la voie ἃ des élec- 
tions libres et multipartites en 
1990, ᾿ à 

25. — CEE : M. Mitterrand, pré- 
sidenr en exercice de la Commu- 
vauté, plaide devant le Parlement 


européen pour le soutien à M. Gor- 
batchey et affirme qne la senle 
réponse aux transformations en 
cours dans les pays de l'Est est la ὁ 
construction de l'Europe politique. 


NOVEMBRE 


15. — RDA : Dès la réouverture 
de la frontière avec la Tehécoslova- 
quie, l'exode des Allemands de 
l'Est reprend. A partir du 3, ils 
peuvent gagner librement la RFA à 
partir de la e et ils 
sont 10000 par jour à le faire. 

les manifestations en 
faveur de changements rapides 
sont quotidiennes dans les pri 
God pence le À ἃ Bei 
persons, 
Est et 300 000, Le 6, à Leipzig. Les 
autorités promettent des réformes, 
mais, sous la pression de la rue, le 
gouvernement démissionne, le 7, 
et, dès l'ouverture des travaux du 
comité central du parti commu- 
niste (SED), Le 8, le bureau politi- 
que est ondément renouvelé 
avoir démissionné en bloc. 

. Hans Modrow, un réformateur, 
chef du parti à Dresde, est chargé 
de former le gouvernement. 

9. — RDA : Les autorités annon- 
cent l'ouverture de la frontière 
interallemande et du mur qui 
sépare Berlin depuis août 1961. 
Tandis que cet événement histori- 
que est salué dans tous les pays 
occidentaux et que la joie des 
retrouvailles éclate dans les deux 
Allemagnes, des centaines de mil- 
liers d’Allemands de l'Est, en parti- 


‘ culier les Berlinois, se rendent à 


l'Ouest : le week-end des 11 et 12, 
ils sont 2 millions et 3 millions, 
celui des 18 et 19. Mais pour la 
plupart, ils rentrent ensuite chez 
eux : l'exode est interrompu. 

10. — BULGARIE : M. Todor 
Jivkov, au pouvoir depuis 1954, est 
remplacé à la tête du Parti commu- 
niste par M. Petar Mladenov, 
ministre des affaires étrangères 
depuis 1971. Les jours suivants, ce 
dernier consolide son pouvoir et 
engage son pays sur La voie d'une 
« restructuration » à la soviétique, 
qui ne remet pes en Cause Je socia- 
lisme. 


17. — RDA : M. Modrow pré- 
sente son gouvernement : Onze 
ministres sur vingt-buit appartien- 
nent aux petites formations alliées 
traditionnelles du SED. L annonce 
des réformes sur le plan des 
Libertés et de l'économie. Mais, 
alors qu'il réaffirme « ἰα légitimité 
de la RDA comme Etat socialiste 
et comme Etat souverain », des slo- 
gans en faveur de la réunification 
sont scandés, le 20, par les 
200 000 icipants à la manifes- 
tation du lundi à Leipzig. 

17. — 


mouvements indépendants se 
ΤΌΡΤΟΙ dans un Forum civique, 
le 19, à l'initiative de Vaclav 
Havel, les manifestations prennent 
de l'ampleur : des dizaines, puis 


condamne 
‘d'autres pays de l'Est 
24 — 


des centaines de milliers de per- 
sonnes se rassemblent chaque jour 
place Venceslas à Prague. 

18 — CEE : Les douze chefs 
d'Etat ou de gouvernement de la 
CEE, M. Delors ct M. Rocard, 
réunis à l'Elysée pour un diner à 
l'invitation de M. Mitterrand, 
expriment leur « solidariié » avec 
St ne 

« 
le déclin des otaharismes ». Mais 
l'aide est conditiommée au « retour 
vérifié à la démocratie ». - 

24. — ROUMANIE : M. Nico- 
lte Coausesce, réélu à l'unanimité 
secrétaire général par le 
145 congrès du PCR, exclut toute 
remise en cause du socialisme et 

les « déviations » dans 


TCHÉCOSLOVAQUIE : 
Le bureau politique du PCT démis- 
sionne en bloc. Il est ensuite pro- 
fondément remanié : plusieurs res- 
ponsables Se Lécresoment en 
« printemps Prague » 1 
sont exclus et M. Milos Jakes est 
remplacé à la 1ête du parti. Les 
manifestations de masse sont d'une 
np eue pce 16 25 ει le 

A sont suspendues à Τ 

de 27, après la prève générale de 
deux heures, suivie par des millions 
d'étudiants et de salariés. Les 
députés votent, le 29, à l'unani- 
mité, l'abolition du rôle dirigeant 


du parti. 


rement libre organisée dans un 
pays de l'Est depuis la guerre. 
50,07 % des électeurs se pronon- 
cent en faveur du report de l'élec- 
tion présidentielle après les législa- 
tives du printemps 1990. 


péenne et l'Union soviétique. 

28. - ALLEMAGNE : Le 
chancelier Kobl présente au Bun- 
destag un plan, en dix points, 
visant à la réalisation de l'unité 
allemande dans Je cadre de « struc- 
tures confédératives », qui suscite 
ERbArRS à LOUE et τόργοθδηθα ἃ 

Le ee : Le ML 
su vote la sup on du 
comité spécial chargé depuis le 
12 janvier d'administrer le Haut- 
Karabakh, enclave à majorité 
arménienne en territoire azerbar- 
djanais. Cette décision, loin d'apai- 
ser la tension, relancé l'agitation 
nationaliste tant en Arménie qu’en 
Azerbaïdjan, alors qu'un climat de 
que. civile s'est instauré entre les 

Républiques. 

29-30. — ITALIE-URSS : 
Visite officielle de M. Gorbatchev 
en Italie. Afin de réaffirmer 
l'intaogibilité des frontières issues 
de la guerre, il une réunion 
au sommet, « dès 1990 », des 

À Evans CR Confé- 
rence sur la sécurité et Coopéra- 
tion er Europe {CSCE). 


DÉCEMBRE 


1e. — URSS-VATICAN : 
Rencontre « historique - entre 
Jean-Paul ΤΙ et M. Gorbatchev au 
Vatican. Le pape est invité en 
URSS et le prochain rétablisse- 
ment des relations diplomatiques 
est décidé. 

2-3. — ÉTATS-UNIS - 
URSS : Sommet de Malte entre 
MM. Bush εἰ Gorbatchev. Lis 
annoncent l'ouverture d'une « ère 
nouvelle » dans les relations inter- 
pationales et décident d'accélérer 
les iations sur le désarme- 
ment. M. Bush affirme son + sou- 
tien » à la politique de M. Gorbat- 
chev et son intention d'intégrer 
l'URSS à la communauté interne- 
tionale, 

3 — RDA: Le comité central 
et le burean politique du parti com- 
muniste (SED) annoncent leur dis- 
solution après des révélations sur 
Les abus de pouvoir et les privilèges 
sous le régime Honecker, qui ont 
provoqué la colère populaire. 
M. Egon Kreuz renonce, le 6, à la 
présidence du Conseil d'Etat. Les 8 
et 9, la direction du SED est com- 
plètement restructurée : M. Gregor 
τ τα στο 
est ft. t le 
rôle php a té abolt le 
le décembre par le Parlement, 
accepte le « pluralisme politi- 


que ». 

4. — OTAN : Les dirigeants de 
l'alliance atlantique, réunis ἃ 
Bruxelles, soulignent leur volonté 
de maintenir les frontières et les 
organisations  politico-militaires 
existantes en Εἰ Ceux du 
pacte de Varsovie, réunis à Mos- 
cou, font de même et « condam- 
nent » leur intervention de 1968 
Tchécoslovaquie. 

6. — FRANCE-URSS : 
M. Mitterrand rencontre M. Gor- 
batchev à Kiev. 


7. — RDA: Première réunion 
de tous les partis autour d'une 
«table ronde » : la date des pre- 
mières élections libres est fixée au 
6 mai 1990. ῃ 

7. -- TCHÉCOSLOVAQUIE : 
Le Forum civique ayant rejeté, le 
3, son nouveau gouvernement, dont 
seize des vingt ct nn membres 
étaient communistes, M. Ladislav 
Adamec démissionne sous la 
sion de la rue. M. Marian Calfa 
forme, le 10, αἱ 
orme, le , un vérnemen! 
d'« entente nationale» à majorité 
non communiste. Il promet l'orga- 
nisation d'élections libres dans 


presque toutes ses demandes 
Elle obtient aussi, le 10, 

la démission de M. Gustav Husak 

de La présidence de la République. 

8-9. — CÉE: Les Douze, 
réunis pour le sommet de Stras- 
bourg, acceptent Îe droit à l'« auto- 
déterminasion » du « peuple alle- 
mand », tout en l'entourant de 
conditions. L'idée française de 
créer une banque pour l'Europe de 
l'Est est approuvée. 

10. — BULGARIE: A Sofia, 
près de 100 000 manifestants récla- 
ment l'accélération des réformes. 
Le 11, M. Mladenov promet des 
élections libres en mai 1990 et 
l'abolition du rôle dirigeant du PC. 

12. — URSS: M. Gorbatchev 
obtient que lé Congrès des tés 
refuse d'ouvrir un débat sur l'aboli- 
tion du rôle dirigeant du PC. 

14. — URSS: Mort d'Andreï 
Sakharov. Des dizaines de milliers 
de Moscovites défilent du 16 au 18 
devant la dépouille du défenseur 
des droits de l'homme, 

19-20. — RDA-RFA : Le char 
celier Kohl se rend à Dresde pour 
sa première visite officielle en 
RDA. Les deux pays s'engagent 
sur la voie de la « communauté 
contractuelle », proposée Îe 
17 novembre par M. Modrow. 

20. — URSS : La décision du 
PC lituanien de proclamer son 
autonomie par rapport au PCUS 
est vivement critiquée par M. Gor- 
batchev. 

20-22. - FRANCE-RDA : 
M. Mitterrand, en visite officielle 
en RDA, se défend de vouloir 
a freiner » la réunification de 
arm 2m Que 1e νοίραῖ du 

le s'exprime, qu'elle s'accom- 
plisse », RE et 

22. — ROUMANIE : Le 
régime dictatorial de Ceausesou est 
renversé après six jours de manifes- 
tations qui ont commencé le 16 à 

j avant de s'étendre à 
d’autres villes du pays, dont Buca- 
rest. La répression a été très vio- 
lente et on parle alors de milliers de 
morts, dont certains tués dans des 
conditions atroces. Un Conseil du 
front de salut national (CFSN) de 
trente-six membres est formé, avec, 
à sa tête, M. Ion Iliescu. L'armée, 
qui s'est ralliée aux insurgés, 
affronte, jusqu'au 26, des membres 
de la Securitate, la police politique 
du régime, au cours de violents 
combats dans plusieurs villes, sur- 
tout à Bucarest. Le nombre total 
des morts, d'abord estimé à 60 000, 
est évalué, début janvier, à 7 000. 

25. — ROUMANIE : Nicolae 
et Elena Ceausescu sont exécutés, 
au terme d'un «procès» dont de 
très larges extraits sont diffusés, le : 
26 et le 27. à la télévision. Tandis 
que la plupart des pays reconnais- 
sent les nouvelles autorités et que 
les initiatives d'aide humanitaire se 
multiplient, venant en iculi 
de France, le CFSN s'attribue 


visoirement Ja réalité du pouvoir : 
le 28, il supprime “République 


libres et muiltipartites en 
avril 1990. 

29. — BULGARIE : Le comité 
central du PC met fin à la politique 
d'assimilation forcée de la minorité 
turque. Les musulmans retrouvent 
la liberté de porter leur nom, de 
parler leur langue et de pratiquer 
leur religion. 

29. — POLOGNE : Le Parle- 
ment vote des amendements consti- 
tutionnels qui abolissent le rôle 
dirigeant du POUP (communiste) 
et rétablissent le nom de Républi- 
que de Pologne en supprimant les 
mentions de socialiste et populaire, 

29. = TCHÉCOSLOVA- 
QUIE : L'écrivain et ancien dissi- 
dent Vaclav Havel est élu président 
de la République, à l'onanimité, 
par le Parlement qui, le 28, avait 
élu à sa présidence M. Alexandre 
Dubcek, l'ancien dirigeant du 
« printemps de Prague ». 

31. — EUROPE: M. Mitter- 
rand, présentant ses VŒuXx aux 
Français, souhaite une + con/édé- 
ration » associant la CEE « renfor- 
cée » et les pays de l'Est devenus 
démocratiques. 


14 Le Monde Φ Jeudi 4 janvier 1990 «se 


1 


989 DANS LE MONDE 


FRANCE 


JANVIER 


7-1L — Conférence internatio- 
uale sur les armes chimiques à 


quarante-neuf 
ipants la conférence de 
Genève Fée conclure dans les 


17-18. — 
sente ses propositi 
are ΠΥ avec, L 
17, les grandes lignes jet 
loi d'orientation sur l’enseignement 


constitutionnel. 

22. — M. Rocard présente 
conseil des ministres son plan 
rénovation du secteur public. 


19. — Au second tour des élec- 
tions rampes l'abstention est 
élevée (26; LE corime au pre- 
mier tour, le 12 (27,18 %). Le PS, 

réca le terrain lors 


scratm de mars 1983, 
35 villes de lus de 20 000 hab. 


FE: des dissidents : c’est le cas de 
arseille, où la ta de 
est le lus 

sur 101). Le PC reconquiert 
une, mais en perd 15 autres, 7 au 
profit fde là droite, 5 du PS et 3 de 
Ὁ dissidents. La droite ne 
greole ges rue 180 villes de plus 
ἄς 20 babi ν 


Verts et le FN, qui ont en général 
refusé de se ‘ddsister, font leur 
entrée dans de nombreux conseils 
municipaux. 
: 29. — M. gure 
l'entrée du Grand Louvre la 
ide, œuvre de l'architecte 
Jeoh Ming Pei, qui est ensuite 
ouverte au public, 
AVRIL 
6. — Six RPR dont 


Séguin, Noir et 
trois PR dont MM. Millon et 
d'Aubert, et trois UDC dont 
Bosson et Baudis 


nome pour les élections euro- 
ris GRR ἐπ re 
ex a - 

εἰ de l'UDF. der ἢ 
11. — Alors qu’en Corse les 
foictionnaires entament leur bui- 


tant. Le 12, tandis que douze mille 
Personnes manifestent à Bastia, 


M. Rocard déclare à l'Assemblée 
nationale qu'il souhaite toujours 
« une issue négociée », mais 


'essouffle, mais il n’est complète- 
ment terminé que le 2 mai. 
MAI 
sn or ns EU ele 
fois 
ΑἹ s'être entretenu le 2 avec 
Mitterrand, il sur 
ΤΈ 1, que la charte de l'OLP est 
UE « caduque ». 


4. — Jean-Marie Tjibaou et 
Yeiwéné Yeïwéné, les deux diri- 
geants indépondentistes de 
Nouvelle-Cal je, sont tués par 
un extrémiste lors d’une 
cérémonie ritueïle sur l'Île 
d'Ouvéa. 


par les canaques et caldo- 
ches de poursuivre la mise en 
œuvre des accords de Matignon de 
juin 1988. 
17. — M. Joxe 
des mini: 


vase 
Ἵ Ἢ 
ἜΠΗ, 
ἜΣ 
HAE 
ET #È 
LEE LES 


I sa cinquième conférence 
de préc depuis 1981, cor 

la politique étrangère et à la 
défense, 


ques. 
Ὁ 31. -- La SEPT, la chaîne cultu- 
relle diffusée par le 
satellite TDF1, commence à émet- 
te. 


JUIN 


7. — Le projet de loi de nouvelle 
tion militaire 1990- 


vinciales, celles du Nord et des 


Loyauté. 
13. — 


rhin: 
qe ELA Peut du que. 


tier de 

27. — présidents des 
poupe RPR, F et UDC à 
‘Assemblée nationale décident ia 
création d’an iatergroupe de 
FRS La loi sur les rapports 
. — sur 

fétaires et L ñ 


à l'Etat de contrôler les 
ἕαιίκες de loyer. est 
votée à l’ à ᾿ 
JUILLET 
5. — Fin de la session extraordi- 
naire du le 2. 
Entre le 15 εἰ Le 5, ont διό GS 
vement votées pinsieurs impor- 
tantes, dont sur la prévention 
du licenciement ique, le 


sa décision du 20 ἢ 


Chevène- 
le mécon- 


ouvrier, accroît la tension, 
8. bataille lancée le 


officiells du Bicentenaire de la 
Révolution commence, à mici, 
par une cérémonie sur {es droits 
de l'homme au Trocadéro, puis 
per l'i tion de l'Opéra- 
Bastille, à 19 heüres Cepen- 
dant, les trente-deux chefs 
d'Etat et de gouvernement 
invités profitent de leur séjour à 
Paris pour muitiplier les entre- 
tiens bilatéraux ou multilaté- 
ταις. Quatre dirigeants de pays 
en vois de développement 
(Sénégal, Égypte, inde, Vene- 
zusla), tous présents à Paris, 


Plus tôt possible » d'un sommet 
Nord-Sud. Mais cette proposi- 
tion, que soutient M. Mitterrand 
sans vouloir l‘imposer à ses par- 
tenaires occidentaux, est reje- 
τόθ par les Etats-Unis. 


8. — ἀε gouvernement fait 
cagager poursuites judiciaires 
contre M. Claude Autant-Lara, qui 
ἃ tenu des propos antisémites dans 
τ ' τυαεῦϊξα publié par le mensuel 


des 
plan pour l'emploi. 
17. - Des ἀρᾶς cne 
sont e passage du 
20. — Le conseil des ministres 


dé augmentent de 
ave pin priorité au logement social, à 
l'éducation, à l'emploi et à la 
recherche. Les aîlégements 


χ 

pour 

tandis que l'il sur ja fortune est 
que l'impôt 


24. — Aux élections sénato- 


riales, la droite obtient 65 (+2) 
des 102 sièges à ir, contre 37 
«Ὁ à la nee Le: avec 

sièges (+11), esse aux 
dépens de TUPE C8 sièges : 
— 12), surtout des centristes. 


rénovateur) est élu prési 
groupe UF de l'Assemblée natio- 
nale, en battant, par 45 voix 
contre 41, M. Léoterd, 
présidenÿ du 


erniers avaient 
vu candidat 


sont 
comité directeur du PS, alors que 
k: controverse s’inteusifie entre 
différents courants du parti et, au 


ἢ 
Ι 


dernandent l'organisation «le 


cinq cent mille personnes 
assiste le matin au défilé mili- 
taire. lis sont plus du double le 
soir, toujours sur les 


Champs- 
Elysées, pour applaudir la 


grande parade imaginée par 
Jean-Paul Goude, retransmise 
par les télévisions de cent deux 
pays, ainsi que le Marseillaise 
chantés 


par Nomman, 
place da la Concorde. Le succès 


nationale, fait taire les critiques 
qui avaient déi 6 le « faste » 
vuss. 


Du 14 au'16 58 tient le som- 
met annuel des sept pays les 
plus industrialisés, à {a Pyra- 
mide du Louvre, puis à l'Arche. 


13. — M. Rocard te au 
conseil des ministres le plan 
d J'He-de- A 


rance, 
prévoit de, doubler les logements 
sociaux à Paris et en proche ban- 
με Les syndicats des agen 
= icats ts 
des finances eoiment insuffisantes 
les dernières concessions anñoncées 


M. qui affirme être 
A es duible à eù pro. 


pour les fonctionnaires est 
approuvé en conseil des ministres. ᾿ 


NOVEMBRE . 


4. — M. Lionel Jospin demande 


d’apaiser les 
du foulard is) 


préciser, dans une circulaire 
publiée en décembre, les conditions 
ΓΗ τι Re re ieux à 
᾿ t, ‘le t s'est 
élargi aux problèmes de l'immigra- 
tion : ae que M. Le Pen dénonce 
«l'islamisation de là France», le 
gouvernement est prié de mettre en 
œuvre une politique d'intégration 
plus active FAURE 
: 26. — Renault est autorisé par le 
veruement à fermer en 1992 
usine de Billañcourt .- ἢ 
30. — L'enchère de 300 milliens 
de francs est atteinte par /es Noces 


géné.” de Pierrette, de Picasso; l'autoriss- 


CSS 
eu ‘le 9, 
qu'il-eut donné à l'Etat la Celes- 
tène, un autre tableau de Picasso. 


᾿ DÉCEMBRE 


2 — Huit contributions sont:pré- 
sentéer devant le conseil national 


de réforme en cours 3, de di à 
confier à .fa ss ἢ 


bordés pour 18. 


lative ielle de Dreux et Τ' 
D de Salon-de- 

a] campagnes sur 
le thème du refus des immigrés. Au, 
leudemain du premier tour, le 
26 novembre, les partis poli : 
traditionnels avaient appelé à 
« faire barrage » à l'extrême 
droite. δὲ ᾽ 


5. — Le TGV, en atteignant 
482,4 km/h, bat le record du 
monde de vitesse sur rail. ἊΝ 
ΚΕ Ξ τι τ 

spositi ur l'in tion 
Supes Ga pre ξ 
ἐπρῤμκρύανενίς nommé et une série 

mesures pour mieux maîtriser 


‘ conséquences des changements à 
l'Est et sur Ja question de l'immi- 
11. — L'immunité parlementaire 

de M. Le Pen est levée par le Parke- 
ment européen en raison de son 
calembour +  Durafour- 
crématoire » du 2 septembre 1988. 
12 — M. Mitterranü préside au 
Panthéon ‘un hommage à l'abbé 
Grégoire, M et Condercet, qui 
- marque la fin cérémonies anni- 
12. — M. Bérégovoy annonce la 
suppression totale du contrôle des 
changes à partir du {+ janvier 


10 % pour. défendre le franc face à 
la'bausse du deutschemark. 
22. — Les deux toi 


993 ἴθομ ἃ déposé quatre 
‘motions censure, qui, Avec 
159 voix le’ 9 octobre, 240 voix le 
23 octobre, 254 voix le 20. novem- 

. bre et 265 voix k ere) 
n'ont jamais atteint la majorité . 
absolue, le PC refusant de les 
27. — Le buresu politique du 
PCF qualific .de mere 
objects». Rue en cause de ln 
direction du parti pour avoir main- 
υἰκιαιοία voomain La pas 

ictai in. 

porte aussi sur les visites Eee 
dirigeants français à Bucarest. 


tre déclarations sv. 
tant sur les rois 5 
{αι terrorrame, ïa Ch 
rtions Est-Cuest, Ce 
prévoit. à propcs de ‘à 
δὲ de is Honçre, ar- 
Arager de « o'oces. 
mé en CoU’S 5. τὸ 
1.18 Commission ete. 
ἃ coorhnanon ce ῃ age 
le, « destinée à 
τ ouvnr leur dc 
Haère duratue ». 
dciaraton éconam.2 + 
ἅδῃ α US Θ΄ θεὶς 
ἐπ πιβατῶδτι σ΄ δ 
quübrée. là τ 
des pays er Si. . 
dans F'écorams mer 


CJ 


ἐξ τοῦ. ΓΕ 
ia Ὧδε le τς 


Rs pour met 
graines Es 1“ 


pe {ὙΠῸ Ὶ 1 ιν 
δῖαν franges à ἃ Bucrest 
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_— AGENDA 


LÉGION D'HONNEUR 


ἘΞ τε τς {τος - τς 


et promotions dans l'ordre dela 
Légion d'honneur du 1. janvier 


{1 Monde du 
vier). mercredi ris jan- 


Justice 
Est promu comunandeur : 


ne goes Bandai ident 


de chambre 
la Re, a Aer de Versailles ἃ 


rre Lecocq, avoca: #2 Gun, 
la Cour de cassation ; Plone Le À 
Conseiller ἃ la 


à la cour d'appel à se ane 
e = 
Claude Bollet, avoué l fs 


d'appel de Paris : Jules 
au Lara de Paris; Paul Colmon, 


ἐς chambre à La cour d'appel Lyon; 


ancien combattant de la 


ΟΥ̓ΜΕΤΗ J Plémier, 
drecieur dans une ποκίξια; Roland 
Sade, conseiller dus une pe Vu 

Sont sommés chevaliers : 

MM. Jean d'Albis, président- 
directeur général d'une société ; 
Robert , ancien Chef d'équipe ; 
‘directeur labora- 


Picrre Cayron, préfet d’Indre-et- 
Loire; Roger Clamer, maire de 
Mubibech-sur-Bruche (Bas-Rhin) ; ξ 
Pierre Jarno, ancien maire de Camors 
Morbihan) ; Raymond Origné, 
Las de mission maire 


Sont nommés chevaliers : 
MM. Henri Bertrand, ae NE τα 
te (Puy-de-Dômc) ; 
de, μοι de Seine-et-Marne: 


maire honoraire de 
Dray Pariguy Nièvre) : Farine Dont. 


ἴα δὲ κε Ἀν temental dens 
rteme 

Vlse ge ας Le médisieur de la Républi- 

pee de la police pationale : Pierre 


éfecture du Gers; 
nistreËl à la pri rar 


député de l'Allier, ancien maire ὡ Belli- ingénieur général des 
L chef de εἰ nas ie Guy Crescent, Présent 
nd τ ποις τῆς μὰ Τρ πρὸς Τῆς Durs 
y ; cis ë À 
τ - président du conseil d'adanistranon 
de le Nièvre, maire d'Alluy; Henri d'un office public d'aménagement et 
died De DE PAS πε ne 
ec si l'une di 
ture de police. du mea 
Industrie : Air ἔπεσεν © Dale ἘΠΕ ΟΝ 
at aménagement fous is Masson On pee La E 
du territoire ne ἐεονκοὰν 


Sont promus commandeurs : à 
adjoint d'une com Ἶ ε 
ΡΣ den Dusis président du Gérard Aupeti, président de Punion 
Michel Pecq π 100; régionale des aéro-clubs Centre- 
ΠῚ queur, vice-président d'une Auvergne ; Jacques Bahuan., i 
pétrolière. général de l'aviation civile ; 


Sont promus officiers : . 


MM. Pierre Bataille, | de 
directeur général de ; Michel ΙΑ compaguie nationale Air France; 
iris de 3 

Philippe t-directeur Société de travaux publics; Norbert 

général de sociétés : al d'un 

vi dent d'une - Société de transports ; Philippe 

tion nationale d' icit£ ; Joan sal 
Jacques Damiguet, président-di d'use de gérance et d' 

de société ; Camille Dodeman, - tration ὃ Claude Fark, 

des ventes dans nne société : Rendre: du conseil de direction 


de sociétés. nistration genre: Roger Gerin, 

Sont nommés chevaliers r à 
la SNCF ; Maurice Gueriaux, 
MM. Jean-Louis Barrault, ῃ jnsei ΐ ᾿ 
teur indnseriel ; Eric Band " ΠΈΣΕ. directeur-conseil d'une société de 

ral d'un office public d' 

de Ὁ Jean Busson, directeur ec de construction ; Jean Lefebvre, pré 
dans une société - Bernard De: sident du Groupement national des 
général de société: André transports combinés: Alain Letort, 


Furia, président-directeur général de 

uria, 

société ; Jean-Pierre Gautier, directeur en 
d'un gra d'intérêt éco 


Sont nommés chevaliers : 


" Et dun: bureau Ἐπ, are εἰ de 
MM. Robert Estic, résident ie Riboulet, archi- 


directeur du 
Michel Vives, vice-président: 


ment aux métiers d'art. 
Spa fee MER 
d'honneur de ἴα chembre de commerce Sont nommés chevaliers 
et d'industrie de La Rochelle: Jean MM. Guy Hanno, 
Peer αἱ ἐς Ste τε δαὶ de la chambre ἀδ 
ϑοοίξιε ; Lonis-Marie Nebout, | ν - 
dent d'honneur de la chambre de com- commerce et d'industrie de 
merce et d'industrie 
Sont nommés chevaliers : Travail, emploi 
M. Joan Delmas, président de la 
chambre de métiers de Haute- et formation 
Er Re Forrest professionnelle 
uet, chef de l'atelier du Conser- 
ra Ρὰ national de la dentelle : Ex gro offer: des 
ε directeur ues Dauer, ice, direc- 
général ‘de société; M Madeleine sou d'enth τείας 


d de automo- MM. Pierre Alloiseau, président de 
bles; Jean président de l'union régionsie d'un syndicat d’Ile- 
chambre au tribunal de commerce de  de-France : Louis Boinot, président du 
Paris; Maurice Roussey, artisan Syndicat de la bonneterie de Poitou- 
à ἣν de 3 Claude Dulu, di 
métiers de la Savoie. général du groupe Télécom : ΕἸ τῇ 
vier 

. = mission au secrétariat ὰ le 

. Tourisme direction des reletions du travail d'une 

Est promu officier : des décorés du travail du département 
M. Paul Bougenaox, directeur géné de 15 Marne et de la région 
ταὶ d'hôveis. Champagne-Ardennc; Maurice Hou- 


pagne 
Sont nommés Chevaliers : debine. ἠ d'un syndicat patro- 
. MM. Olive Andreïla-Allegrini, pré- tal 3 M me Julictte Joly, ancieunc 


sident de la Chambre syndicale de cou onvrier 
l'industrie hôtelière: Robert Fonte de France; MM. Paul Lespogres. 
cave, joint de l'industrie Cadre technico-commercial ; Paul 
touristique ; Mw Christiane Anne- Legrand, administrateur d'une 
Marie Le Gonic, restaura- ë 
trice. générel d'une s0ciét€ : Jean 
puron à Là Tours nn pcnosis: 
D gation formation 5 
ait care δαὶ 
Est promu commandeur : Βτοῦρς ἱπάπβι οὶ à 
M. Pierre Uri, conseiller économi- F4 mn ne 
que et social. ht .  caré, directeur du service de la repré. 
Sont promus officiers : : sentation du personnel de l'Union des 
MM. Claude uin, directeur  indusries métall jques et minières ; 
général de société : Citroen, Georges Rami du groupe 
directeur de société Rccrol decaneôle À la délégués d'à 
Raymond Ravenel, premier vice- formation 'essionnelle : André 
d'une organisation imerna-  Scherrer, dent d'une union régio- 


Ἢ : Gérard Jaquer, ancien vice- 
résident à l'Assemblée des 
européennes. 


M Pierre-Henri fui prés bot, directeur du travail et de l'emploi. 
Jaec B] Hal ps Ésid: ἡ 
πο τ iden! Coopération 
acques pri Er 
graphisme : Jacques-Hienri David, et développement 
MM. André Anbaret. directeur de 
eseeur au centre d'études diplome = 
tégiques ; Burkina ; Roger Bour. 
Karpeles, αὐαὶ RTE Si, chef de ὰ miion de ti 
Thibierge, administrateur de οἱ l'action culturels en ξ 
» Ὁ Carlos Ripoll, médecin-chef de la 
ΠΣ des groupements d'achats pes pol a 
Sont normés chevaliers : 
Εσιυιάραπιοπέ, logement M. Louis Ceudron, ancien sous 
et mer l'admi je tion tral 
mini ati centrale; 
transports Me 8 É de là 
Sont promus officiers : mission de tion er d'action 
MM. Henri Becker, ingénieur culturelle au Togo; MM. André 
conseil expert du bâtiment et des tra- Gayet, conseiller technique en Cs- 


vaux publics près le minsière; Jean d'Ivoire: Emmanuel Jahan, directeur 


d'as organimmo de 3 teur vétérinaire ; Elie Bories, 
Goma, ancien a Ἰληγοσεω l'Asso d'union de caisses de 
volontaires du mutualité sociale agricole; Pierre 
RS : Yves cr δε τον Conseiller Esquerre, exploitant agricole, prés 

d'une compagnie financière, dent de société . Ent à 
pk cultures ; goes us 
0 Γ ident-directeur nérä. un 

Culture, communication, pe coopéranif agricole; Der 

grands travaux me, de la chambre d'agriculture 
et Bicontenaire T'Aïsne ; Maurice Koehl, exploitant 
agricole; Roger Lafonge, directear 
Est promue commandeur : général adjoint de l'Office national des 


mn forêts ; François Maurice, éleveur, 
M: de Ce Casadesns, épouse ὃ PSE nets 


tive agricole d'approvision- 
nement : une Μοΐπιατα, nee 


que de «Friends of de Richemont, directeur de La 
Frenoh Operi>» (New York) : pui régionale de crédit agricole 
= Josette Amiel, artiste ù 

A ue mutuel de Beauce et Perche : Guy Phi 


DE Press 


Marius Pergudeau, ancien artisan génie rural, des eaux et des forêts; 

papetier ; Περι Senéctal, artiste Daniel Tournay, président de l'Office 
ue: Jeanne αν. l Fe 1 d 

pe Den oies μον. épouse , sationn interprofessionnel des 


dite À 

matique. 

Sont nommés chevaliers : Postes 

MM. Louis Besnerd, dit Picrre ΡΤ 
Bearn, écrivain, journaliste, télécommunications 
trateur de société savante, libraire ; 

le, expert ; Mer Thérèse Coquerelle, Sont promus officiers: 

ite Isabelle Aubret, artiste de MM. Jean-Paul Du 
variétés ; MM. Jean Davy, artiste dre à Tadmiristrati trale. 
matique; Pierre Defays, dit Pierre général L'OÙi tion Ernie) 
Richard, comédien, metteur en scène; ‘UEUSLE vet, ancien, dir 
Ma Denise Fayolle, pérante associée d'établissement principal de Paris, 
d'une société de conseil en communica- Sont nommé chevaliers 
tion ; à née MM. Jacques br mn 
Poilak, publicitaire : MM. Ro Hos- blissement ipal à l'administration 


sein, comédien, 
Michel Jouenne, artiste peintre: Jac- vice Daiona! des ateliers gerages: 
conseiller dans une 


ques Juiliard, directeur d'études à Pierre Biasset, 
Ecole des hautes études en sciences société de l'industrie ; Mole 
sociales ; Constantin Kjuge, architecte, Cohen-Sekelli, ancien d'éta- 


ce: Den SVT ere 


᾿ 


= ct d'art, si littéraire, vice *égonsl re postes 
en 
esseur: M= Paulerte Riva, dite Bernard Rautureau, directeur à 


nelle Riva, artiste drarmati l'administration 
LA Philippe Schmitt, _prési τ 
école de musique, maire : Daniel δι 
Toscan du Plantier, président d'Uni-. Relations 
* france Film international ; Henri Virlo- avec le Parlement 
Sont nommés chevaliers : 
COMMUNICATION Ms Huguene Bi née Co, 
M. Four ὅραήαι di Han ϑραάς, Duprgrent Denon on 
cn LS eux copraéenons de À ad ae À Amen mi 


MM. Pierre Bouteiller, directeur des Solidarité, santé 
d'une chaîne de radio; - 
D ἀν Ἐν ΤῊΣ ἐδ, DU era 
jen : τ 
ien directeur d'un Sout promus officiers : 
régional M Antoinette in ὀ ΜΜ. Joseph Bouchat, médecin spé- 
UE ie PL NEO Gala: Con Dies den 
μεσταὶ "ἐς. chingé à Jean-Pierre Etienne, méde- 


APR de: Pipe à ἐδ be 
entérologie le Bicëtre; 
Henri den de service 


Gras, médecin 
de cardiologie De Fe 1 Éenpl et 
niversitaire rmont-| Η 
etterritoires d'outre-mer pi Joy, vice-président ere 
Est promu commandeur : toire οἱ de laboru- 


M. Marcel Girardin, ancien mous Ms rune none 


président-directeur général d'une ban- Lambiotte, secrétaire générale de la 
que à Saint-Pierre-et-Miquelan. Fondation Rnb médicales 
Sont promus officiers M. Jacques Lerays, président d'hon- 


MM. Gérard Belorgey, directeur ποῦς du Conseil national de l'ordre des 
économiques, sociales et chirurgiens-dentistes; Mw Geneviève 
culturelles au ministère ; Gérald Cop- Marty, épouse Scecuws, présidente 


des travailleurs 


française ; Hervé Le Cieac'h, d'assura 

ancien évi Le a Îles Marquises salariés: M. ay Savin, vice-président 

(Polynésie ise) ; M. de l'association pour adultes et jeunes 

Marianne, ident de la chambre de handicapés de Quimperlé; Pierre 

coramerce et d'industrie Simon, . Caisse 
de 


Bemans, 5 guerre. Jules Traeger, médecin chef de 
ga one énéral de Me: ; Jean pros: Honoraires Dopiiaur θα 


Gerante, F nn Lee Sont nommés chevaliers : 


âäls MM. Paul Akoun, médecin généra- 
ser liste ; Pierre Catilina, médecin-chef au 
italier régional et universi- 
lermont-Ferrand ; Claude- 
y Gay ς Charloue, directeur δέηται du 


la Nouvele Calor : erzau- italier de Reims ; 
don, directeur général Phys M. À André Fourrier, délégué de 
ie française. TAgence nationale pour l'indemnisa- 

tion des Français d'outre-mer pour la 

. Tunisie : Me Marcelline Gabel, assis 
Agriculture et forêt tante socialechef: Michel Garretia, 
Est co ΜΈΡΗ directeur général du Centre national 


M. Maurice Vi Radot, Gus transfusion ad ΗΠ en de 


gen de la Commission nationale 


Sont promus qf{fciers : raire des hôpitaux de Nantes ; 
Ἵ it Mrs Jacqueline 
MM. Jean Co viticulteur, een dé la Ed paies 
aires 


inistrateur de : ἐπα 
Pipe ee directeur général de Liens MM. παν d 


le Fédération nationale des syndicats + 

de τ freniers Sivit médecin-conseïl chef de ee 
ρα σὴν appellations Shode France: Mie Lors ρεδθδεοὶ 
d'origine des vins et eauxdesvie ; Louis d'Honneur Ge Then mêle. 
Pen vééares ch ἐν δετνίος νέῖξ: οἶα spécialiste; James Mauvillain, 
to 2e secrétaire général de l'association fran- 


des hémophiles, administrateur 
du nie de transfusion sanguine de 


ñ Syndi Rouen: does Cabr! Fous chirurgesr 
Pl des exporaten de céréales chef dé servis. an cemtre Bogpi 
᾿ universitaire Em ri 
Sont nommés chevaliers . Ber: Jean Rolland, médecin 


de 
MM. Louis Bernard, ancien service de stomatologie à l'Instiut 
horticole ; André Bonnet, ὅσο. Gustave-Roussy à Villejuif: Robert 


Soule, directeur de l'information d'un 
jonmal ; Claude Sultan, médecin chef 
de service central d'hématologie- 
immunologie de l'hôpital Honri- 
Mondor à Créteil; Yves Trocmé, 
médecin chef de service an centre hos- 
pitalier Jean-Bouveri à Montceat-les. 


Recherche ot technologie 


Sont promus officiers : 

MM. Yves Bonuet, président- 
directeur général de la société techni- 
que pour l'énergie atomique (Techni. 
catome) filiale du Cormissariat ἃ 
l'énergie es Jean Delumeau, 
proféssenr de France, meme 

de Flastitot, bel Hervé, direc- 
teur adjoint honoraire de l'Ecole nor. 
male supérieure: Louis Michel, 
professeur à l'Institut des hautes 
études scientifiques, membre de l'Ins- 
titut; Philippe pa Woo. Chercheur. 
inventeur et administrateur de 
sociétés. 


Sont nommés chevaliers : 
MM. Christian Becle, directeur 
péniralde Ἰὰ rechercss οἱ de μιτρολαο, 


délégué régional à la recherche et à La 
technologie de la ser 
Charente: Henry Durand, professeur 
ütalaire à l’université Paris-XI] ; 


du machinisme agricole, du génie 
Fr des eaux et forêts ; Jean-Paul 


Jean Pouilloux, ancien professeur 
d'épigraphie ue à l'université 
Lyon-il, membre de l'institut ; Heari 
Schubnel, sous-directeur au Muséum 
national d' ἡ ἢ 
seppa de Sirobel, épouse Cayrel, direc- 
teur de recherche à l'observatoire de 
Meudon. 


Sont promus officiers : 
- MM. Michel Franc, ancien 
Er rom en fruits et 
légumes: René Geronimus, trésorier 
général adjoint du Comité national des 
conseillers du commerce extérieur de 
la France; Jean Kergoat, directeur 


général de société. 
” Sont nommés chevaliers : 
MM. Jacques chempalbonts 
ident-directeur général de société ; 
É 
président-directeur général de 
sociétés: Anatole Eurie, président- 
directeur dans une société; Bernard 
Schaeffer, directeur δι de 
à du comité régional 
Nord-Pas-de-Calais des conseillers du 


et de l'anion Fédéral d associations 


Do de paper ἃς mer τὶ 


secrétaire déranicmentsl de 

Verdun: Gilbert Eustache, ein 
combattant 1914-1918, membre actif 
de lanion f des associations 


sous-officiers et anciens 


dant hors de France; Paul Klaver, 
τ d'une union fraternelle 
d'anciens combattants ; Marcel 
Le Dellion, membre actif de la Fédére- 
tion nationale des és et internés 
de la Résistance ; Michel Le Taillan- 
dier de Gabory, conservateur adjoint 
du Fonds historique Maréchal-Lecierc- 
de-Hauteclocque : André Nogues, pré- 
ns d'une association d'anciens com- 
prisonniers de guerre ; Pierre 
Faufert, conseil Γ᾿ εἰ prési- 
dent de l'association 
Rhin et Danube. 


CONTINGENT DES DÉPORTÉS 
ET INTERNES 
DE LA RÉSISTANCE 
Est promu commandeur : 
M. Edgar Duquet, interné résistant. 
Sont promus officiers : 
Me Marie-Anne Joséphine Beck, 
La es Pfciffer, déportée résistante. 


déporté résis- 
tant ; Henri a er MA 


Sont nommés chevaliers : 
MM. Raymond Gentet, interné 
résistant ; Robert Lagubea: u, er 


tant : Rode, inter résistant ; 
André Seyrat, interné résistant. 
FIN 
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Mariages | - Μ ει Μα Antoine KYRILES, — Raphoë RÉMOND, Sont près au Journal officiel ; PROBLÈME Ne 5167 CALEMENT 
fout part avec infiniment de tristesse Dmver 1989 | 1. Quand ἢ est borgne, ne doit ‘ 
— Après huit ans de compagnon du décès de leur fils n'a a db am 1 Ὁ Genie Le l pes rêver aux étoiles. Est toujours 
nage, Marc-Antoine, 5 Φ Ne 89-1001 ὅα 31 décembre un peu à la-bourre. — 2, Qi peu- 
POILEVEY SIGRIST 1989 autorisant l'approbation don | vent donc envier les uniembistss, 
Nicole ὥστ β β tee pus qu κὸν ame accord entre le de la ͵ Sur la Drôme. -- 3. S'attaque à 
quarantième était tout brälant en nous. » République française et le gouver- | une pigmentation, Certain est mal 
Jean Pierte COURTIN La cérémonie religiense aura leu en ἃ sement de l'URSS sar l'encourage- ; fichu. — 4. Pronom:. Son étendard 
sont heureux d'annoncer leur mariage, | l'Eglise orthodoxe. , 7, rac | Qhantil es Breno Rémond, ment δὶ le protection réciproques ἢ est sanglant. — 5. De pie, permet- 
à ls mairie des Hautyde-Cagnes, le | GeorgcrBizet, Peris®, le 4 janvier | GT des investissements (ensemble un | d'observer. — 6. ὑπ 
30 novembre 1989. 990,8 1330. " échange de lettres). ere RAS coup 
0 Etses amis, ὁ Ne 89-1004 du 31 décembre d'épée peut tout juste [8 troubler. 
32, Montée sous Βασι, Οὐκ avis tient ὕσα de faire-part. M. «+ M Bruno Rémond, 1989 autorisant l'approbation ne rar δον PE 89. 
06800 Cagnes-sur Mer. 192, avenue Victor-Hugo, d'une convention relative À la : ᾿ 8, Cité. La peste pouvait l'enrichir- 
Décès | 75016 Paris. Deer Due couservation de La vie sauvage et | en un jour. — 3. Prononoée. Aus 
say Guard M. et Mo Michel Mariée. du milieu saterel de l'Europe. ᾿ ar σι - 
— M= Jocelyne Baïlly-Sauverzzs, ue Das Cac Φ Ne 39-1007 du 31 décembre ἶ ; 
ἘΡὶ Réponse, 1989 rentre an corps des ingé | 
M. Pascal Baïlty, son ᾿ — Ahin et Isabelle Crespelle, nieurs du contrôle de la navigation 
son fils, Mes Marie-Jeanne Lambert, ses beaux-enfamts, ᾿ 
FU Marie-José et M. Henri | sa fille, Sophie-Odile et François Smalto, © N° 89-1008 du 31 décembre i 
Fetigsad-Bañly, M. A.-G. Lambert, Raphaël Crespells, 1989 relative au ne ou us, à 
Tontsiafanile, ὦ tonte la faile, à Kayper-Jurgess, ἀν ταῖν ct à l'améloranlon de JL Βδαόρμιῆο, — Π. Ole. Out. 
Etses nombreux amis, ὦ ontls tristesse de faire part du Benno et Joan Jurgens, Ler nt économique, - — Il, Ur. Dealer, — ΝΜ. Légende. 
ont ἴα tristesse de faire part du } décès ses neveux ct nièces, Carr “quand elle est bonne. — — IV. Déc  —.V. Jde, Αἱ, Sp. — VI Molènes, 
rappel à Dieu de ÿ . Et leur famille de Hollande, juridique et | sions souveraines. Poèrne. — _ V1, ino. Tueur. — Vi. No | 
M. Gérard LAMBERT, La famille Sonweine de Belgique, RAR εξ dns se arte | V. Succéda à Van Dyck Comme USA. IX. Ale. = X Escaior.” Ξ 
τ honoraire, renforçant les garanties en 
Γ΄ M.André BAILLY, ant ἴα douleur de faire part du décès de | ‘offertes aux personnes gs ττὲ RM Au nom du. XI. Tes. Esad. “ ᾿ς 
πείση de la Légion d'honneur. ee ἍΝ M. Emile SOUWEINE, rue ΕΣ ΜΙ. Sur la Luye. Utile pour le des- Verticalement 
ciicier de l'ordre national du Mérite, | posteur 1989 Native à la pr aie Lo de mm “Ὁ. Boulimie. Et. — 2. Ed 
fer du Mérite agri sociétaire définitif de la SACEM, Souvent dan: nd il est imie. rodon. 
chevalier te agricole, L'incinération a eu lieu dans l'inti- Chef da τέκε Coÿ règlement des difficultés liées au SN Cote Qui Osé. — 3. Dé. Géion. Ce. 


4. Eude. Otas. —. 5. Prenante. — 


décédé, muni des sacrements de cour du Château chevalier de le LIL d'honneur, des familles. dre γῇ 
l'Eglise, à Paris, le 1“: janvier 1990, 6, cour du chevalier de l'ordre de la Couronne pales = 4" Cao dans lee Eos: À 8-1 Ce cn 
dans sa safzante-peuvième année. 390 Pui Autrefois, était souvent attaché — 8. Lue. Usora. — 9. Etiiperas. 
s 4 as re ps UN DECRET parquet. — .XL Quand elle est 
obsèques religieuses seront céls- come Armaud croix de guerre © Du 22 décembre 1989 por- | hoire beaucoup “ ἰὼ eur: 
me en l'église de lime L Lee pe : te popere μ tant classement comme forêt de îya d'os. BROUTY 
Le uidon Ci médaille de la Résistance beige, protection les massifs forestiers de 
Rd ὕω. ἃ Panel οὴ ἴσα τς ἐν λα ει ετὰν Daubensand, d'Erstein et de Marc- Α U TO M 0 B I L E. 


réunira, le vendredi 5 janvier, à 


Le comte et la comtesse Henri 


survenu Je 13 décembre 1989. à Paris. 


kolsheim (Bas-Rhin). 
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ἔα. pions Contes Havier de | 5560 Montmorency. 1989 création du statut de | pour Jeunes gens musc és 
He de et leurs enfants, prisonnier du Viet-Minb. | 
17 τὰν don Mergaetios, Parents et alliés. Tcan-fi ne 5 ve ΗΝ Φ Ne 89-1014 du 31 décembre | Boucliers moulés, passages. vent et Ia pluie soient de la par- 
70, τὰς du Rendez-Vous, font part du retour à Dieu de La Ἰ ἧ ᾿ 1989 portant adaptation du code | | de roues élargis, jupes de tie, un flottement qui surprend. 4 
75012 Paris. ne comtesse ἴα très d'annoncer, assurances à l'ouverture du caisse “#spoi- Gare aux nerfs alors et aux: mme our =: ἐν ν᾽ ἢ 
25-21, rue de la Folie-Méricourt, de UIDOUX. le décès de eur père adoptif, le marché européen. lers arrière noir, projecteurs muscles encore — tant il : ue Core A Ÿ 
75011 Paris. Arsad Leg as longue portée, toit ouvrant, … convient de tenir fermement la “ir potable ὧν 
ME NL θὲς οἷ Die Marie docteur Ozias STEINER. UN DÉCRET direction. rca etre ἰῷ mgreat À 
M. ct Mes Marcel Bosredon, endonmie dans le paix du Seigreur ke ἃ je | ,.9 Ν᾿ 305 du 2 janvier 1990 Dommage tout de même car 1:76 et À jou ἢ jus 
Len cat οἱ pré σαίοπας, 15 janvier 1990. dans sa quatre vingt troisième année, le | fixant le taux des cofisarions de cette Fiesta pointue (110 ch au. farm. 
ὩΣ Angus McMonnies, Les nes religi ΜῊΝ moteur ἃ 6 000 tours pour 
leurs enfants et leur petit-fils, κα l'éqie Ἢ du Houga, le [36 ἰοίβποπί à leur chagrin . 8 CV fiscaux) auräit bien ‘du 
ΜΔ τα Mes Jean Pecre Boureion ὁ jauvier, à LS heures, suivies chérie. D'autant pk que le 
de Fish dons le cavean Ses beles-filles, SP moteur à'lui Seul, serdi à 
et leurs enfants, ἀθ 1  Sasperisentams. que ït. ph 
a ΚΟ, τατὶ ἀὰ décès de τ c'est, s'il était besoin de le ἢ po En 
ont la douleur de faire part du décès Cet avis tient lieu de Faire-part. Out avis it eu de fabre-part. confirmer, les 20-35 ans sains. Courts, mérite une belle! men- 
τ à Cas n° 46. — tee et musclés, Sains parce qu'il pion {1, Ju à Dans 
, AVEQUS ln Général-Leciere, intérieul sobre, 
My Renée BOSREDON, hitean de Pesquidonx, 75014 Paris. RS Pa Nue de faut étre metre de ses nets Li écesfommes. 
Éioen Lie : à pce me tie es 
janvier = remerciements || pose ressources. ya les 205 ne TER 
1990. à l'âge ἀοβοίκαστο δορὶ ans, (Vosges). t (Moselle). - PRET début des études, us GTI de Peugeot, à un' point tel ἰπώρον 
Β La proc! l'obtention d’une bourse es, 
ainsi que du décès de Ma Françoise Petit, ὁ réa, impose des dépenses de trois silhouettes 
Mas Jean Ladonce, ᾿ Roger PIGAUT scolarité, de sécurité sociale et fois être de ia même famille. 
M Colette BOSREDON, near en en ds ‘tout ρῶς où és ας de παιδὶ que à fenile pou = L'arbition de Ford est d'en 
M. et Mae Jean Petit, Leur penete pour γαῖ, ere a 000 τῆς ts distribuer 7 200 exemplaires en 
Icurs enfants et petits-cufants, 8 Θ᾽ en ri 1990 en France. La lutte sera 
le 2 janvier | Toute ia parenté, ᾿ A ἱ mettrait à cette jeune fille de chaude sur le marché des 
FORD à ge de que ingac2e ans Etses nombreux amis, Anniversaires | | préparer son avenir. es voitures de plus de 
αὐ le tar Part du décès de >  Priére d'adresser les 100-chevaux l'an qui vient (1 
ja Pa τα rire il τῷ — ya dix ans, 64 βανὶετ 1980, dons à LA SEMAINE DE js : 
" Raymond PETIT, LA BONTÉ, 4, place Saint- 
ων 1990, dans Marc CHEVRIER Clone Dpt Ἴδ00 5 
ν surveou le janvier , sa PU : Paris ; Paris 4- , 
Es quatre-vingtième année. quirtait les siens. ou chèques bancaires. Tél. : 
= di U demandée à (1) 45-44-18-81. 
Astaffort. Sidi-bel-Abbès. Ils rappellent à votre souvenir son lent & es ñ na 
A pires venir. 
ses enfants et petits-enf: Me Raymond PETIT, — Pour le deuxième anniversaire du 
Mes veuve Mathilde Dupin, née Pierrette Lagonce, décès de 
ses enfant et petit-enfant, 
SE mere décédée le 8 avril 1974. MO OCÉRAT, 
A le général d'armés Jean O6, Les obsèques seront céébrées le chevalier de ia Légion d'honneur, 
Ma Mason. jeudi 4 janvier, à 14 à LS, en le δαεῖ!- | Officier de Poxdre pational ὧς Mérite, 
Sa dérouée Me Nadine Favre, que Notre-Dame-de-Lourdes, à Nancy. : 
son époux, beaux-frères, belles- Ft ᾿ une ext demandée à tons ceux 
sorur3, πόνοι, nibces, cousin, ΟΣ ϑϑοθάνουοι Ness Here Bee de qui l'ont connu et aimé. 
Parents et alliés, I,rve — Le 28 décembre 1986 disparais- 
ont la douleur de faire part du décès de SDS Rang σαν sait accidentellement 
M= Vincent de 
À mi La Prat + EEE κα' 
chemier ας 1 Léo ἀἾ κεκς, PREVU LE | 
cfficier des Palmes académiques, 


que Dieu ἃ ra; ἃ 1, 
bre 1965, à âge ppae δ ui, le 16 décem- 


blique 

à M ᾿ 
ses petits-enfants, 

cqueline Kuyper-Ii 

" compost 7 : 

(FL-ÆFC 

Ἢ palme, 

; de la Résistance française, 
Dité,_ 20 décembre 
2 Olivier Cohen-Stei 
Mie grande tristesse | des 
Son gendre, 


Li 
— pie 


a Li 
FRANCE | 


La cérémonie religieuse a eu licu ie nt 
18 décembre, en l'église Βαὶ Su 
Siret + 7: | DES LIVRES “ἐπ ες 
La Gravière. | “ ἔξ Aou 


RS 


des SCHMINCS AVADÉ 
Sent à --Ἐ-.---53:.553 


ΒΌΓΓΕΤΙΝ ὈΓΑΒΟΝΝΕΜΈΕΝΤ Se 
DURÉE CHOISIE εἴ ἘΞ Ϊ 
émis ΓῚ 12 D ΠΩΣ 

ϑεῦξ᾿ 8. LS 


ΠΡ Υ 17 ΠΝ. 


{ 


Ἐαναῖ δε es γένω) Poirier 


(8 fs 
17 


NUMERO VERTOS 203204 


OU CHEZ VOTRE FLEURISTE INTERFLORA 


rs 


16.10 Série : La loi est la loi. 
17.00 Série : Mamie Cassa-cou, 
17.30 Série : Les voisins. 

17.56 Série : Les plque-assisttes. 


ἐμ. Benjemin. 
18:18 ΘΙ ΝΟ Prec 18.15 Dossins animés: Ça cartoon. 
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τ 
goit MÉTÉ SE 
purs ÉOROLOGIE RADIO-TÉLÉVISION 
Pou- 
ν de radio ot de télévision sout publiés chaque semaine dans notre sepplément dn samedi daté dimanche-lundl. Signification des 
θὰ «le Monde radio-t£érislon» ci ΕἸΜα ἃ éviter κι On peut voir mu Ne pes manquer aæm Chef-F'œvre ou classique. 
Email 
tard 
‘mnet- ω ο . . 
ἘΞ Mercredi 3 janvier 
7. Se 
ἡ 0.00 Six minutes d'informations. 
ke ᾿ ΤΕΊ CANAL PLUS Ce crhmenp oh uert 
vichir μεν 20.35 Variétés : Sacrée soirée. 21.00 Cinéma : Amsterdemned. δὲ | 
| ΜΝ ᾿ irait Fm hotandais de, DES Mass (19871, Avece LA SEPT 
-. Stapal, Monique Serge- | 20.00 Spectacle : Blou, blanc, Goude. 
ἐξ ΘᾺ Haral Vache. : 21.00 Je me souvient des années δῦ. 
166 PO 2245 re ἐσ με τανε Des 21.06 Documentaire : La section Anderson, 
; 22.65 Cinéma : Trois places pour πα Schoendosrifer. 
Firm français de Jacques Demy (1888), Avec | 22.00 Cartes postales vidéo. 
Yves Montend, Mothida May, Françoisa | 22.05 Documéntaire : Réminiscence, la 200- 
Out Fabien. Son Anderson vingt an après. 
ἃ 4 0.35 Cinéma : Les diaboliques. ΒΒ δ 
rende. français d'Hensi-Geocges Clouzot (1864 Documentaire : Histoire paralèle. 
lènes, poil Véra Clouxot, Paul L ἱ ; 2345 Jazz nn 
ἰδ. — Ἷ 
FRANCE-CULTURE 
| LAS 30:30 Aripodes. 
20.40 Série : Sur les lieux du crime. 2120 PTS A D Ecigiqe, de 1e Suisse à 
K δι - "πῇ Seagrove, Di Entre doux feux, de lise Hofmann, avec Gôtz du 
MS RE Amar Gaorge, Eberhard Fa. 22.00 Communauté des radios publiques de 
πο. — RS, pe 22.10 Magazine : Le commissaire Schimanski soupçonne un de langue française. 
jeules. ΞΞΞΞΞ De Noël Mamère. ses collègues. 2240 iques. 
ras. Π + À Paroles d' " 22.30 Spécial Paris-Daker. Le désert entre les lignes. 
ἢ , ν᾽ Ἶ re oc a ee a 23.00 Série : Le voyageur. pen Du jour au 
ds 23.30 Informations : 24 heures sur la 2. 23.30 Magazine : Réussites. Eng ot Er] 
23.50 Météo. 6.00 Jourñal de minuit, 
23.65 Variétés : Les 3 B. FRANCE-MUS)| 
Guy Béart ἃ l'Olympia. ____FRANCE-MUSIQUE _ 
M6 20.30 Concert (donné le 5 μος aux Jouméos 
FR3 Bech de Bverlin) : Suite pour orchestre n° 4 on 
30 Téléfim : L'impossible alibi. τὰ τα major: Cantet ENV A2, Concert 
20.35 Danse : Casse-Noisette. 20. : L'imp : , 
Bolt de Rudoif Νουτοῦν, musique de Τεῖμε-. Doinoger Θρρευδηοοῦο, eo. Eu Haris Cancats SWV202. de Bern par l'OMS 
μονα, avec Etsabesh Meurin, eurent Hidire üne êre doubide d'une histoire |’ boroque de Fribourg, dir, 
es axe core de ball de Pari. Un dre poicire bem 01, Ervms tn, 
22.35 Magazine : Océaniques. 22.20 Magazine : Ciné 6. De Natura Sonorum [version courte}, de Par- 
par- Ls naissance du goulag, de Marina Goldov- | 22.35 Cinéma : La blonde de Pékin. D meglani. À 
πρὸ 0.06 Muni : Cocktail de nuit. ΠΡΟ νος Mroie Dar Cauio ὅσοι, té En direct du Bilboquet à Paris : Rhode Scott, 
FT Mort: Chick Corus. Edward G. Robinson. orgue, avec Steve Philips, batteris, 
τ la J 
| } . Φ Φ 
rex | Jeudi 4 janvier 
zou | : 136 choc ; Papy, mary : Viens faire un tour. | 16.15 Dessins animés. Les miplés: Gigi: Les 
du | TF1 bülon : Le jeu de la séduction ; Variétés ; st à : Alce ou pays des mervelles ; 
æ te : 16.00, le flash d'informations. Sous le signe des 1 Super nana. 
sou- 15.25 ‘Série: Tribunal 17.00 Flash d'informations. 18.30 Spécial Paris-Dakar. 
sorts 15.56 Quarté à Vincennes. 17.03 Amuso 3. 18.50 Journal images. 
men 16.05 Variétés : La chance aux chansons. Petit ours brun ; Denver, le demier dinoseurs ; | 19,00 Sério : Happy days. 
ion. | 16.45 CH Doré ” Leo malins: Auto vélo bravo; Les | 19.30 Série : Arnold et Witty. 
fr | Julette, je l'aime : Les Jeux, "5 | 48.00 Magazine : C'est pus juste. 20.00 Journsl. 
18.05 Série : Hewell, police d'Etat. Présenté par Vincent Perroe. 20.30 Drôles d'histoires. 
SE © 18.65. Avis do recherche. 18.30 Jeu : Questions pour un champion. 2D40 er dE PT EE a 
205 ‘: 19.05 Feuïlleton : Santa-Barbera. 13.00 etes Faim françois de Michel Gérard (18771. Avec 
wie : 19.30 Jeu : La roue de la fortune. : information. Stéphane Hülel, Darry Cowl, 
De 19.10 à 19.30, le journal de la région. 2220 : 
née ἰὦ 20.00 Journal, Météo et Tepis vert. 19.65 Dessin animé : Kimboo. al - 
bien ᾿ 20:35 Cinéma : Le grand carnaval. Bi 20.06 Jeux : La classe. 22.60 Sôrie : Le voyageur. 
Film français d'Alexandre Arcady (1983), Avec 20.25 Cinéena : Docteur Jivago. M 23.30 Magazine : Désir. 
ut Noÿet, Roger Hanin, Fam rirannique de David Leen (19681. Aves | 9.00 Journal de minuit. | 
ii 1. 22.59 P. Documentaire: Géraldine Chaplin, Juie Christie, Omer Short 
LAS Prague, le rnois de la Rbarté. 28.45 Journal et Météo. ‘ M6 
=. ETS 
SEE 23.50 ΣΤΟΝ ΑΙ Manu Ὁ Brahms. 17.05 Série : L'homme de fer. 
"ἧς τ ἘΞ ΩΝ FL ue ΤΙ 
ἤν ἢ ds CANAL PLUS 18.35 Série : Campus show. 
ι 6 19.00 Série : Magnum. 
ne. A2 sue Dr τοως 


20.00 Série : Madame est servie. . 
20.30 Téléfäim : C’est pas Dieu possible ! 
De Charles Exbrayat et E. Tyborowski avec 
Petrick Préjenn, Nicole Paschaut 
L'élection du maire dens un petit village pro- 


vençal, 
22.10 Série : Brigade de nuït. 


ἰ 13.10 ὑδὰ : Dsesinez, c'est gagné ! Présentés Dans. 23.05 Série : Médecins de nuit. 
Présente per Patrice ἘΜΉΝ, 18.20 Topalbume 0.00 Six minutes d'informations. 
| 19.40 Jeu : Rira, rira pas. παῖς τι 
TERCUE Li ré 19.20 : Nulle ailleurs. , 
ΐ Γ 20.00 Journal et Météo. or ΠΝ Pets he Racine da LA SEPT 
Ὡ 20.35 Cinéme : Quand 20.30 Cinéma : Traître sur commünde. m 16.60 Court-métrege. ᾿ 
A ; ἃ sur ps 
la panthère rose s'en mêle. = 17.00 Spectacle : Blau, blanc, Goude, 


Fim wméricain de Martin Ritt (1969). Avec 
Connery, Ssmantha 


Fiim arnéricain de Blake Eciwards (1976). Avec . Richard Harris, Sean 


mn Patar Sellers, Herbert Lom, Colin Biakeky. 18.05 Documentaire : Le section Anderson, 
2240 Variétés : 22.30 Flash d'informations. De Pierrs Schoendoerffer. 
Saruny Davis Junior. 22.35 ont 19.00 Cartes postales vidéo. 
Avec Michsel Jackson, Clint Esstwood, Whit- Coupe d'Europe des clubs champions : Spit- | 19.05 Documentaire : Réminisconce, 
Lo) ney Houston, Eddy Murphy, Frank Sinatra, Elle Limoges. 13 Je PeCHoN Απάπνϑη PRG ons près. 
Ë Frrgersid. 0.05 Cinéma : Le bamba, Ν᾿ Pierre Schoendosrifer. 
SFAYS. 0.15 informations : Fam américain de Luis Valdez (1886). Avec | 20.00 Documentaire : Histoire 
᾿ - 24 heures sur la 2. Lou Diamond Philips, Esai Morales, Rasana De | 21.00 Je me souviens des années 80. 
NN] ! . Avec le magazine européen Puissance 12. sé Sato (ν.0.}. 21.05 Téléfim : Antoine de Tounans, 
aiment | 0.35 Météo. .50 Documentaire : roi de Patagonie (2° partie). 
er Ϊ 5 Histoires ἂν DIEUsONS noire De Georges Campana. 
«Fr -ἰ TEMPÉRATURES maxima - minima et temps observé FR3 Moad. 220 Magazine : M a 
} Valeurs extrêmes relevées encre le 3-1-1990 LL ΄΄.Ν.΄΄ὃὦὋὃἷ΄Ἐ. ... . ing up the pick 
D τὴ le 2.1:1990 à δ feeres TU αἱ le 3-1-1990 à 6 haures TU - 15.25 Magazine : Télé-Caroëne. LAS Da Yaaia Aginalcye 
NÉ Présenté par Caroline Tresca. à 
Ἰοῖῖδ... 6 5 C|LOSANGLES 1 4 D Vidéo look ; Mon héros préféré : Cinéma, thés- | 15.25 Feuilleton : Thibaud ou les croisades 
mu) FRANCE 5 IDE 5 4 ἡ = + 4 8 tre, lvros ; Atrraction : Top sixtien ; TES chic, [8 ot 9' épieorios). FRANCE-CULTURE 
.. ἰ M 1 CPONDAMIRE — — - [μλῦμη. 7 6 Ρ 
ei) 41 * ÉTRANGER Ξε δ. 20.20 Lo εἰνόδετο de l'Europe des Doum. 
! 3 nl 7 Ut νι À 3 Audience ΤΥ du 2 janvier 1990 κιαβομέγηξ LE MONDE/SOFRES-NELSEN) Lette me mg 
ἢ 6 3 € - Audience instantanée, France ermière 1 point «202 000 foyers Stra 
\ DE 5. 3 1 πα 52 0||* = PE - 21.30 Profils perdus. Le Pire Casror. 
FOYERS 22.40 Nuits megnétiques. Le désert les 
] EE "4 391} ΜΌΒΑΙΝΕ PÉSARDÉIATT ΤΕΙ A2 FR3 CANAL+ LA5 M6 és m ous 
ἱ 140! 12 de en %) 0.05 Du jour su lendemain. 
᾿ 311 4 ΠῚ ξωνρβαδωρ Desver Ace τόρ Νιΐο ραε HapyDeya Magnum 0.60 Musique : Code. La musique soul. 
; EN 55 . Κ ἈΝ 19.» 22 521 202 [ΠῚ 127 14 43 28 
Ϊ ἘΠῚ Ἐκ, Di Roue fonune Fa, des pas 18.20 ἱοαὰ Hulopat Amoid Wiy Magnum FRANCE-MUSIQUE 
| ΠΕ ΠῚ ἢ πὸ ._19h48 55.1 244 78 τ 41 32 43 20% © τ (donné le 18 décembre cena 1e 
Î 4 8 B ἢ αὶ 9 2 D Journal Jounet Lacissse Ale pat Journal Me ont servie ‘cadre du Salon onpnne en 
an El ῃ ΗΝ! Se 4 5 D h16 es 284 150 110 30 7. 44 mineur: POUF" αὐσευος. Β΄ ϑατθα, ὧδ. Fircan 
Ἶ À 646 6} Eu Ge évasion Maison du les Mach, temps Eclair do hne Fice Memi imp. aibi πρ 6 en fa mineur op. 80, de Mendeisschn 
“ΠῚ OS ᾿ 3 141 C{| 2e _ 727 . 244 126 180 22 120 39 pan ge fre em 
3; Ω | Gé évosion Maison du iso Mach. temps Eclair de hne Fes Momi ἧπῷ. afbi majeur op. 133, de Bpethouen ; L'AIT de la 
an 3 | _ 2h 5 .708. 238 203 124 33 mÆ ____.2s fous : four ΝΙ, de Lo ru ur 
mime ! Gde évasion Le 3» bonheur Dem. séance Vivreet… Patie-Dekar Bionde Pékin par 0 quatuor Lindeay at Andral Vieu {pianol 
st: ans 956... 22 , Man. 95,04 , 42 , 20. ] 23.07 L'invité dusoi. 


. 18 Le Monde Φ Jeudi 4 janvier 1990 see 


la création littéraire 


Quel est le commun entre 
roman QE bee 
métaphysico-parodique de Jeau 
Echenoz, 


2 priori, ri que ces pores 
ouvrages ont reçu une aide du 
conseil général du Val-de-Marne. 


De la même façon que les collecti- 
vités locales aident le théâtre, le 
cinéma ou le sport, la création fitté- 

ire commence aujourd’hui à faire 
l'objet d'une attention sonnante et 


Bien que le colonel Seck, Franck 
Chopin, Suzy Clair soient des per 


Reudonnet pour deux autres 
rm doter on chantier et 

qui deraiet parue à la fin 1990. 
rançois Salvaing, habitant 
Fontenay-sous-Bois et Prix du 


qui, depuis 
quinze ans travaillent ensemble. Le 
conseil général a alloué une aide de 
60 000 F et ἃ acbeté dix-huit mille 


amer À dans le département 
pour un cofit total de 
480 000 F. + 

Distribué gratuitement ἘΣ 
nouveau-nés 
bvre est également accessible Η͂ 
tous les enfants de France et de 
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Gêrez vos abonnements 
sur minitel 24 heures sur 24 
7 jours sur 7 
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ments dont elles peuvent avoir 


PARIS - ILE-DE-FRANCE 


De nouveaux moyens pour attirer les entreprises étrangères 


Créée en 1987 sur l'initiative 
du conseil régional d'ile-de- 
France, la Mission d'accueil des 
entreprises (MAE} fait peau 


non lucratif. Ainsi un ensemble 
de partenaires publics ou 
privés, une trentaine au total. 
tels des chambres de commerce 
et d'industrie, des villes, mais 
aussi la RATP, Aéroports de 
Paris ou la SNCF, pourront par- 
ticiper à son action {1). ὁ 

Ce changement de saine ne 
modifie en rien Je rôle de hrs 
à savoir : inciter. 


étrangères à s'im pr 
étre à Fimpaner en ἄρας 
cule autour de os axes. D'or 


améliorer Le posi 

tentie] de la E région, région, C'estä-dire 

créer un environnement propice à 

l'installation de sociétés étrangères. 

Le fait que Paris 
et qu'elle 


internationaux 
soit: grâce au TGV, à trois heures de 
toutes les capitales de la 
CÉE est: à cb niveau, un atout de 
taille, Dans le même 


Fee dipoñtion ἐσὰν Le rmseigne. 


ie cn De for- 
mations pratiques sous forme de 


Dan cadre, D mien aie 
les démarchés administratives 


souvent, relèvent du 
are bnp. aux quelles 
une firme décidée à 


ἧς ΩΣ © ds ; rôle, 
et c’est son troisième 
la mission mène des actions ciblées 
auprès des investisseurs 
a constitué un réseau de per- 
sonne capables de cerner les 
sociétés susceptibles de s'implanter 


lots et d'acoptés. 
lambris αἱ dorés, la République 
les palais de La 


et 
le etes du Luxembourg, — 
cessent de 


du Sofitel 
surtout dans le fait qu'il est contiqu 


Une association de partenaires privés 


en France, Pour ce faire, elle 
des bureaux de la DATAR à ἡμὴ 
ger ainsi que des services commer- 


ciaux des ambassades présentes à . 
Paris. 


Les PME sontles premiers clients 
visés ce ps Les Pen 
et, 


DE ile ep, Se cou ὡς 


Etre ae ᾿ 
tallées en ΓΝ Ἡς πόνον est un δὲ 


rienrode 3055 à cellc des ent 
françaises. | Elles font aussi davan- 


sion travail à de 


finmes 


7æillions de francs 
paran 


Or, dans le cadre du marché uni- 
que de 1993. les entreprises étran- 
devraient 


πατρίοις Jeurs : 


implantations en Europe, et la 


concurrence entre les sera 
Su ve Connie l'espique Crée 
tian Cambon, vi du 

ji dél é au déve. 


loppement économique et à 
leraploi : « Sur les quarame der- 
niers sièges étrangers implantés en 


Enfin leurs investissements 
supériuns de 5 53 30 Ὁ à eux des 
françaises. ? 


ΜῊ 
L Bruxelles où ἃ Eranefare pla. 
u'à Paris, et mieux cerner ainsi 


les orceset Jes faiblesses de l'e-de- ἐ 
France. : 


membres à l'étranger, elle peut , 


« débusquer » les investisseurs 


La région vue de l’étranger 


* 
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représentants d'entreprises intemetionalas sur fo 


le type d'atouts ou d'inconvé- 


Es député re Sin Dominique Le st re Cardio 


- moins cher. Alors que notre 
Assemblée connaît un amoindris- 


οὐ sement de ses pouvoirs, je 
Constite que es dépenses sort de 
a τὶ μ 


80.101, rue de l'Université, « Faut. E 


de percer un mur pour faire com- 
muniquer les deux batiments », 

[τῶν Michal Cointat qui 
Er « cette cg aton n'est 
gardons, 


une étape. » € Nous 


Érrs οἵ sur le quartier environ 


* Caéts poli cé pas dutout 
du gaût d’Edouard Frédéric- 


_ est vrai qu'une sorte de bouk- 
l’Assem- 


bilée nationale. 
.tion en 1974 d'un grand 


bétiment 
au 99-101 rue de 


da 
l'Université, le sous-sol de 
l'Assemblée ἃ 


és et publics 


on pe pi ap 
fit d'une ville est notre der. 
Saire sur le p » 


Cette concurrence « » Ὡς 
risque-t-elle pas PA pe πὰ 
cité de la mission ? Ainsi ce même 


après tout, 


organisme répartiteur. Notre 
rôle ét pes de dre: nous donnons 
ee lie à leu ‘au Val-d'Oise, 

l'Essonne. Le clients à 


2 ne serons 
FAR be ils mem- 
bres de l'association: auront une 


priorisé, ne F-Ce que parce 
Dan ee κέρκοι Μ᾽ 
ES. 

Quelles répondent aux besoirs de à 

aus le. De toutes 1 
façons, notre action n'empêche pas, 

λίβα sûr, les membres d'avoir Lars 


".- parlementaires à l'étrot 6. 


d'acquérir aux 6, 8, 10 de la rue | 
Garancière, dans le sbdème 


dont dpo- 
sent, τὰ μοίαια, τι de 12 mes 
carrës. 


Ce n'est d'ailleurs pas la pre- 
mière acquisition de la Dep 
Assemblée dans le quartier. En jer- 
vier 1976, par exemple, le Sénat a 
immigré sur [6 trotio d'en facs, 


᾿ ns τ à 
Superbe Pau du re 
siècle, le Sénat est, en 
effet, bien mal adapté à la vie d'une 
assemblée avec son escalier 


aliers en 
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du peu- 
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fe plus. ‘souvent 
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CARRIÈRES EUROPÉENNES EN ENTREPRISES. 


NRCÉMHANDELSBLAD LE SOIR %e Mende SücoanscneZctung cossrrer nezra srms ELPAIS DeStandaard THE INDEPENDENT 
mm mr, mr mo TR 


Schlumberger 


LS 
Τὸ SCHLUMBERGER TECHNOLOGIES EF SCHLUMBERGER SERVICES PETROLIERS SOUHAITENT UNE BONNE ANNEE 1990 AUX LECTEURS οὐ MONDE. D | Dr 
‘ RER eR EUROPE : FRANCE, UK, IRLANDE, HOLLANDE, BELGIQUE, SUEDE, NORVEGE, DANEMARK, SUISSE, ALLEMAGNE, AUTRICHE, ITAUE, ESPAGNE, GRECE. 2 si à 
rap | : COORDINATION RECRUTEMENT - ΒΡ 620-01 - 50 AVENUE JEAN JAURES, 92542 ΜΟΝΊΒΟΟΘΕ CEUEX d ; 
Le ler ouvrage de référence dans le domaine des Ressources Humaines Européennes. 
« 


EXCEL __ Le Monde _ 


CAMPUS. 


DU REC BUTÈME NT ET DES | ses A ne 
DES ADMINISTRATEURS DÉBUTANTS ET 
ani EI DES CONTRATS POUR SES ÉTABLISSEMENTS + 
F ORMATI ONS D'EXC E LLEN CE administrateurs IMPLANTÉS EN FRANCE, AUX PAVS-BAS ETEN . 
e : τ ALLEMAGNE. 
ΠΝ Ê finances Les candidais doivent ovoir un dipilëme 


universitaire assorti d'une expérience 
et questions financières et coniractuelles de 
: | deux années pour les postes conne et de 
Ë dix années pour les postes confi 
Renseignements et souscriptions: HCE 6, Rue Monsigny 75002 PARIS. Ték 42 86 Ὁ8 22 contrats ÉcaUE de στάντα πδὸ CHE UNS 
- 5 : organisation intematlonale. 
| “ | Rs auront une grande capacité d'adaptation 
- — =. ταὶ — LUE et doivent être familiarisés avec les moyens 
| ἢ - - Σ τὰκ De ne informatiques. Ἔ . 

ς Ν Ε É ENTREPREES. ᾿ ᾿ ; Une bonne connaissance de l'anglais ou du 

- ARRIÈRES UROPÉENNES EN : DEAR ΣῊΝ français et une connaissance pratique de 

| : hs ἔ Η οὐ τ: l'autre de ces deux langues sont exigées. 

Re nn ue CU Lit Sn ie Dot ae #5 Les condifions d'emploi sonf celtes offertes 
par les organisations internationales et 
comprennent. prestations familiales, 
indemnité d'expatriation, régimes de sécurité 
sociale ef de pension, indemnité 
d'installation. 

. Les candidatures à ces postes, 
accompagnées d'un curriculum vitae 
détaillé, doivent être adressées au Chef de 
fa Gestion du Personnel, ESA 8/10 rue Mario- 
Nikis - 75738 PARIS CEDEX 15 (France) en 

. faisant référence à caite annonce. 


L'EUROPE 
LES HOMMES ET L'ESPACE 


AGENCE MAILLE 


| διεῖπε κεῖτα κσξα EL PAIS DeStandsard NEO 
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τ Notre société est leader sur les marchés 


européens et nord américain à travers des + une expérience il 
filiales implantées dans tous les pays de 4 la maîtrise des langues parlées däns la 
ces continents. région du monde concemée, 


e une installation sur place pour [ares 


Nous souhaitons développer notre activité latine et\pour l'Extréme-Orient, l'Europe 


avec d'autres régions du monde (elles que : l'Est étant managée depuis la Fance. 
τ Amérique latine - Europe edes aptitudes à négocier et à organiser, 

de l'Est - Extréme-Orient es ainsi qu'a assimiler rapidement les notions 

Nous recherchons des cadres susceptibles : dites de nos.technologies. ξ 

ὁ d'étudier ces marchés, Ces postes sont évolutifs au sein d'une société en Ε 

Φ de définir la meilleure approche possible Lexporta- forte croissance. 5 

tion, joine-venture, filiale, production locale. etc Merci d'adresser vos candidatures , sous Réf. 46, - Ε 


ὁ d'élaborer un projet εἰ de le mettre à exécution : à Média-System Lyon, 55, place de la République 
localement. 69006 Lyon, qui transmettre. 


SALARIES ἃ BEMEFITS : QATAR 


To, we suggest the Qatar Nonh Fiekl Development - the largest 


First discovered in 1971, its total reserves are estimated at some 
350 vrilion SCF. The field :s located ofishore Qatar, where ges 
garhering, process treatment and compression facilities are located. 


Gas and condensste are pipelmad to onshore facilities which include 
condensate fractionation, NGL extraction and gas re-injection. 6 [| Ἢ 


BARRIED STATUS PLUS ATTRACTIVE TAX FREE I ἢ Ë 


Naturally, this is a major project. A project that is technically 
complex That demands personal commitment and significant 
financisl investment. À project calling for the diverse skills and 
experience of the following gas and où professionals: 


PROCESS SUPÉRINTERDENT (REF. 1302/1) 
SENIOR PLANT SUPERVISOR (REF. 1302/2) : ἢ 1 δ ἢ ᾿ 
RERD OF GAS PRODUCTION OPERATIONS (REF, 1302/3) ὃ εἰν 

FIELD SUPERVISOR (REF. 1302/4) ᾿ ᾿ 


SENIOR GAS OPERATIONS SUPERYISOR (REF. 1302/5} ᾿ 
*MEAD OF GAS MAINTENANCE (REF. 1302/6) ; | : 
QGFC is the state-owned πϑιίογδί οἱ company of Qatar. We are . ἷ ! 


responsible for all phases of the où industry both at home and. 
abroed, including exploration and driing for oil, natural gas and other 


hydrocarhons. In addition, we are also involved in the cistrbution, ‘ WORLD? 
sale and storage of these products. | 
᾿ LE 


‘For the above posrions you should be quelfied 10 degrea/HNC level 

or équivalent In an appropriste engineering discipline and have 

extensive proven experience πὶ the οἵ and ges industry, preferebiy … ᾿ 
involving sour ges operations. . ᾿ 
ΑΒ well as the chance to enjoy the relxed Gatari-atmosp we 

offer many attractive benefits including pe apres 

salaries, comfortable free housing, medical and dental care, and an. 

extensive fange of recrestional facilities including styish leisure 

centre, beach and bost club, group outings, footbail, golf and squash. 

To find out more about working on the largest gas reservoir in the * 

“word plsese wrte - m full confidence - quoting the 


appropriate che "A LS | & | 0 
Pr τοὶ és Muse Gatar General Petroleum C ; ᾿ 


England Tel London (01) 487 5000 
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LE GROUPE SOCIALISTE 
DU PARÉEMENT EUROPÉEN 


recherche pour son secrétariat à Bruxelles des (m/f) 


SECRÉTAIRES STÉNODACT YLOGRAPHES 
de langue maternelle française 


Les candidat(e}s doiveut posséder: | ὃ 
Φ' un niveau d'enseignement moyen ou technique, ou une expérience pro ᾽ 


fessionnelle garantissant un niveau équivalent; & une très bonne connais . 
sance de la sténodactylographie dans la langue française: & uneconnais- Ὁ 
sance approfondie d'une deuxième langue et connaissance d’une hoisième. Ὁ 
Jangue de travail du Groupe Socialiste (anglais/allemand/espagnol)etune +: ” 
“bonne connaissance de la sténodactylographie dans ces langues. | 
Pour un des postes à pourvoir, une très bonne connaissance de la sténo- 
dactylographie dans la langue anglaïse est demandée. : - 
᾿ Rémunération et avantages sociaux assimilés au grade C 3-2 du Statut des 
fonctionnaires des Communautés Européennes. | 
Prière d'adresser votre curriculum vitae et une photo, avant le 31 janvier‘ 
1990, au Secrétaire Général du Groupe Socialiste du Padement Européen, 
rue Belliard 78-113, B-1040 BRUXELLES. 
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PRESTIGIO 


. Management 
cn ds 


ν Gividuals areas 24 of sou who 
in years possess 
excellent communication skills. 
The ideal candidate should hold a University Degree and' 
“have 3 tn'4 years professional experience in either 
que oder an mb 


experience will be considered. 
pese θα τ λος “Hg ne 


Frenchis required. Knowledge Dh pes 
. Pet Pers ee 


We reward talent, dedication and commitment with an 


ἘΞ aatiomig a fcenil'end ot 
Gage Lis see uen 


| “nn pr ane us 
improving business performance nn tnt er 

: business areas. 

Cane who mectthe pis md 

lication, written in English, and complete cv. 

ἀρ mer μμο τη ru per LD 

Communication. 

NES 

B-1050 Bruxelles. 


Nous prions instamment nos 
‘annonceurs d’avoir. l’obligeance de 
répondre à toutes les lettres qu’ils 
reçoivent et de restituer aux inté- 

| ressés les documents qui leur ont été 
confiés. 
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LE GROUPE SOCIALISTE 
DU PARLEMENT EUROPEEN 


À 


ν΄. LA COUR DE JUSTICE DES 
COMMUNAUTÉS EUROPÉENNES 


dx 
τὸ À LUXEMBOURG ἜΝ, 


Y 
: Administrateurs 


recherche pour son secrétariat à Bruxelles un (m/f) 


INFORMATICIEN 


Nature des fonctions: 
+ développement d'applications informatiques dans des domaines variés: formation, 
conseil, assistance relatifs aux progiciels utilisés: ingénierie système et technicien 


d'exploitation: & gestion du réseau de télécommunications. 

Qualifications et connaissances: 

“ὦ diplôme d'enseignement technique secondaire ou expérience prolessionnelle garantis. 
sant un niveau équivalent: Φ᾽ expérience professionnelle confirmée dans tes fonctiôns 
décrites ci-dessus, ainsi que dans l'analyse et la programmation en langage de haut niveau 
sur mir et mcro-ordinateurs, € bonne connaissance du fonctionnement (hardware et 
soirware) des ordinateurs et des appareils de rélécommunications: € cannaissance appro- 


De pus amples renseignements. ainsi que l'a de cand- 


(pr Lame SEEN OEMN ᾿ ξ-Σον Πατεῖ Του sur Simple fondie de l'anglais et connaissance d'une autre langue de travail du Groupe Socialiste * 
européennes: [) voir moins de 36 ans à la date du 36 du 28 décembre 1985) au Bureau d' Information et de (français, allemand. espagnol). 
pre pl ep ἡτα foemation juridique compièee a RES CEDEX lé: Rémunération et avantages sociaux assimilés au grade ΟἹ du Statut des fonctionnaires des 
ἐνεικίσας Fun des Eos membres des * CMCL 2. roe Hlenri-Barbusse, F-15241 MARSEILLE Communautés Europeennes. 
EU Prière d'adresser votre curniclum vitae et une photo, avant le 15 février 1990. au 


CE anne δι 
murmaire: C: moir une expérience professionnelle d'a rue Archimède 73, B-1040 BRUXELLES. 
moins 2 ans acquise soit dans une fonction témoignant . La ἀκ Himske le dépôt des candidatures est Le 
d'une réelle pratique de La recherche juridique tant en D Bévrier DU 


Secrétaire Genéral du Groupe Socialiste du Parlement Européen. rue Belliard 79-113, 
B-1040 Bruxelles (INFO). 


- appartements locations terrains 
Le midi d’Eure-et-Loir ER meublées : 
| Etude VALRI 43-79-1 Vis ÉCUEUTES Le) ÿ 


UN CONSERVATEUR DE MUSÉE - ion, ΚΗ 38. μά Volets. 17. 


BARBARA FRELING 


à 1,5 km Qu bourg. 
LT πῆ 
10/23 36 2287 


24, 16.6, place Vendäme 
MEL 6 γ5 


pen 2 . FJmois Ὁ por 


unstionale et imemationale | 112 asc. 
APRARTS DE a CRIE ART 
Viagers 


μα RRS RÉSDENTE ἔρια 


ἹΠΕΗΜΑΠΙΙ SENNICE 


Es Das one 
MULTINA 


5», 7», 
ΓῚ 
τ. 
ΕΣ: GB ARTS 
ὩΣ Tél : 42.80-20.-42. 
avec οὐ sans travaux, 
ILIEUE 
Interméciaires sol 


Profil de l'empioi : 
τ Ce conservateur sers chargé d'assurer la direction du 
Conservatoire du machinisme et des pratiques agricoles 45-51-22 09 45 56.66.86. 


d’Eure-et-Loir. 
2P. 


Ce musée est géré par.une société d'économie mixte dont le 

département possède la majorité du capital et abrite les collections 

ds l'Association du conservatoire. Με BROCHANT EXCEPT. 
La rémunération sera cells afférents à l'emploi de conservateur 

de musée 1" catégorie, par référence aux emplois communaux, 

Profil du candidat : 

ἢ = Figurer sur la liste d'aptitude. établie par les services dela 
Direction des musées de France publiée au Journal officiel du 
25 juillet 1989 ; 

— Par voie de détachement ou de mutation pour tous 
conservateurs en fonctions. 


| CDES 


- Candidatures : 1 = um rénové, ΒΡ ἄς. sec, a FOUR VOTRE SÉGE δα ou 
A adresser, avant le 20 janvier 1990, sur papier libre, og 000 €. FR ἵν τοι # AS V4. 
avec un cumiculum vitae très détaillé, le dernier arrêté de 45 4955. 10 eau EMB ΝΥ SERVICE GROUPE F.C.2.. "VOTRE TRE SIÈGE 
occupés. bourgeois 


promotion d'échelon, une photo d'identité à : É RTS ET MÉTIER JF. ἥ ErranËs πα APPTS à 


Monsieur le Président du Consail général d’Eure-et-Loir ., 8. . ψετα. : R 220 000 F à 60 000 F la mi” 
service du psrsonnel - 31, rue Sainte-Même 04-08 2 rh, EMBASSY BROKER 


28026 Chartres Cedex. τῶ. : 48-04-85-85. rech. pour INVESTISSEURS 
TIONNELS IMMEUBLES 


enr totalrté Pere x 


Tél: 42-62-1640 


ou FAX : 42-89-21-54. 


DORESSAY 
- | Dés Pare nédenc. spots 
A CS 


SOCIAL À L'ETOILE 

DANS DR TRES 

AV. CHAMPS-ELYSÉES 
AY. VICTOR-HUGO 
R. DE PONTHIEU 8° 
ETOLE 


190 8 200 ΣΝ 
DE SOCÉTÉS 


“|'CIDES 4723-82-10 


μετ de sue CDD OÙ É information Le in dusiriels 
fixe. Secrét./assist. com- pts pos k mie-s Ain τ DER EE + Σ GROUPE GRISS nn 


marciale Paris οὐ 
ouset. Tél : 46-27-18-36. 


ces suite à érreur | AVORIAZ. Studio, 3 per- 2 fentes, 4° à, 
TOR 88 vue s/xoirs, ᾿ RARES 


Pour Apple. Prix à débet- ΠΕ UE ME 980 000 LANÇOIS 
Lg | 5 
55. 58: 40.50-18.-94. (16.-1) 39-62-33-30. FAURE 45-46 22-70 LAVENNE 


FF SENAUR à τοῖς roue | ΑΝ. SIMON SOLIVAR locations : « té 
Traducteur (trice) ἘΠΕ Ξ Se) MN TE 
tachmiques souhaitées (farniliarisé avec le ee Ro | 110 NE VILLIERS 
Connaissances + de bn: re paysa 
2 rene 8 000 Se "RS 
Madame Rossi - PS dun 785017 PARIS. "| beau”2 P. pierre de τ. 4° ét., décoration, Euis,, bns. ΤΑ 4741-20-20 p.48. (ANNEE. 
is SRE SIEGE SEUL 
- ΗΝ TT SEMÉDARD A NMES DOMANE vrne | Suraaux équipés tous. so. 
Valeo L'Equipement Automobile ἰ οι μουπεεταῆρ 2e. | μὲ᾿ τ το ὴμβ 
— Ségo, Caen ἈΧΝΘΟΙΕ 1 pe μά ρας. REX: NATION 43-41-81-81. 
Re. MSA Se | 11. {ΠῚ ῚΠῚΞΝ 
- Ἶ + Π 7 bureaux 1 
DÉFORMATION Een Soh 2 pre D “ locations . nie | 200 
SON ADJOINT non meublées HE ñ F QT τ 
ν demandes ᾿ 
AD RESPONSABLE tir) MERE 
DES ÉTUDES 40-20-97-20. 
ue ; 
non En re MASTER GROUP Se 
ξεν υ δα rue VANEAU, 75007 2 commerciau 
que Eee 5 Las ΕΣ τ των Locations 
Ἄρα: ὟΝ μέτηο ιουϊ9-Βιανοὶ Locations 
: ΕΝ ΤῊΣ ΤΑΟΘΆΙΝΕ BAILLANTS boutique, on 10Cai environ | -----------ἶ---- 
EE) ET EMBASSY SERVICE |‘ 40200215, | 6 MÉTRO ODÉON 
: τ ΟΜΜΕΡΟΑΙΝ affaires excepion- mé krm. anci ä à το . 49-20-02-15. 
, avenue Trudaine cher, , = ποῦ 470 SF. " ES D remets 
rule, sep. ἄπο ÉTAT, FRANÇOIS : so CEE Sour. +'ese. Lover| 40-20-0215 
DEMANDES sc Here 7e 2600 F mamie. Camion 19. 
D'EMPLOIS 190 E par sur Fe immobilier - MEL + 
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“Ts enfentes dans l'équipement électrique 


| Le Conseil de la concurrence ie 128 millions de frs 
d'anendes à à and entreprises 


Selon une note du-ministère du travail 


L'augmentation des demandes d'asile 


pourrait expliquer en partie la faible baisse du cime) 


La progression des 
demandes d'asile émanant 
d'étrangers pourrait-eile expli- 
quer en partie la faible diminu- 


tion du chômage, en regard de Or, quand un étranger demande 1985, la population a Dr nm mare de pa Écran ll 
la Ph ges créations ἃ bénéficier du droit d'asile, ι gère s'était dite de 295 000 per. sion d'une quinzaine d'appels d' concernant des re SR NA PV br und 
d'emplois ? Bien emba dépôt de son dossier entraîne la sonnes, soit de 16,3 %, sans que la marchés de travaux d'entretien et d'équipements éleo- ises ἀπ δ: pee n 
plois ? Bien rressés délivrance à titre provisoire, renou- chute des effectifs au travail | tiques». Ces avaient 616 passés par la RATP, ᾿ groupe Jeumont-Schneider, 
par le sujet on ne peut plus déli-  veléc de trimestre δὰ trimestre, (-- 549000, c’està-dire — 31,1 %) | leparcdeLa le Centre Pompidou et la Ville de 3.5 millions, dont 25 millions pour SPIE-Batignolles, 
cat, le ministère du travail et d’une carte de séjour εἰ de travail πὲ produise une hausse proportion. | Paris. Pour la RATP, ἢ s'agissait d'un programme plu- millions pour SPIE-Trindel, 1,5 million pour 
l'Hôtel Matignon étudient une Qui lui permet de s'inscrire à nelle du chômage. À partir de | risunueld" i duréseauferré— [- L'Entreprise industrielle anra à payer 15 mil- 
note du cabinet de M. Soisson l'ANPE et d'être indemnisé par l'enquête annuelle de mars 1988, | et le montant de ce seul contrat it 100 millions lions et la Compagnié générale de travaux et d’installa- | 
= " l'Etat avec l'allocation d'insertion, on enregistre δὰ contraïre une | (δ francs -- mais aussi des travaux d'installatinlorsdu tions électriques (qui a repris la société Mors Jean et 
qui, avec beaucoup de pru- Certe situation peut se prolonger croissance de la population active e de Égnes de métro, comme de travarix de jugée de ces cancertations), 10 mil- 
dence, tend à démonter le juan iris νὰ Torganisme Hal qi s’augmente de | moderuisati Lions, Ἐπεὶ περι le Société nouvelle des Etablisse- 
: chargé d'examiner le, Ν même mouvement se Les entreprises nie à partagés ces mare TEUS erger.et Delporte, tandis que La Compa- 
fondan voie de pds us à 1 203803 ê En DER ee es des informations sr le tout des - gris de sig mx οἱ d'équi ques ας are 
PNSE t sur les chif noie, « une partie non négligeable âge de travailler, s'élève qu'elles avaient l'intention de déposer », se sont lions, Fou sp vbs phare nt 


χε def PINSEE ou du service sta- 
tistique du ministère du travail, un 
incompréhensible n’en 

Τοῖς πα pas de troubler les responsa- 
ἐν poliiqne de l'emploi. En 
ΠΝ a créé 240000 


emplois et, elle devrait en 


34000 en 1988 à 60000 en 1939, 
les Turcs et les Africains étant 
ceux qui font le plus appel à cette 
procédure et dont le nombre a le 
plus augmenté. 


de la croissance du chômage des 
ét: s'explique sans doute 
par d'inscription des nouveaux 

leurs d'asile ». inquiet de 
cette évolution, M. Jean-Pierre 
Soisson songe à faire modifier cette 
règle qui perturbe la statistique 


nue de baisser (— 2,8% en octo- 
bre 1989). 

D'autres indices vont dans le 
même sens, maïs ils doivent être 
maniés avec précaution, De 1973 à 


24%). On 

pense 

Sion de J'activité féminine parmi les 
qui. comme les Fran- 

çaises, mais à nn degré, 

veulent avoir une ΜΗ profession- 


il y ἃ moins de deux mois (le Monde du - 


ES 


nelle. D'ailleurs, le chômage des 
βίας Das le même temps le 6 mensuelle. Si la demande d'asile étrangers se féminise, la part des 
mage π' respectivement justifie que ἴω accorde une carte femmes passant de 27,5 % en D 
que de 30000 et de 40000 unités de séjour ct de travail, ἢ conteste décembre 1986 à 33,9% en #ep- par Josée Doyère 
environ. D'où provient la diffé- qu'elle puisse permettre de s'ins- pre | 
rence ἢ crire au chômage un délai qui jet d'inquiétude, pour OUR la deuxième fois en grandé de substituer, à la: guerre H reste que la concurrence ne 
Plusieurs raisons plausibles sont de la lenteur de Γ᾽ u travail, concerne le moins de deux mois, le des prix, une s'exerce -en fait que lorsque ses 
sons plausibles sont tration à traiter un domier tout quai Ben ἄτα τος Conseil de la concurrence entre devenus parte- acteurs ne peuvent faire autrement, 
qui établissent que la pa de cumul d'une inscription à frappe mie fort, dans le socteur ve naires. chaque chaf d'entreprise révant int- 
active auments plus vite que Le chômage étranger PAPE d'un emploi ΤᾺ aussi, il βόα publics ὕες emendos ifUgéos ne ae sorts de Li von apres rer ΘΟ RO 
« πο 5 É ds , à défaut, 
prevu θὲ, ΑΥ̓ΘΟ ele Je nombre de. se féminise mél pareutireent. a | de,foUtS Side 80 voulant dé dite, d'habitude soigneusement tue. l'entente entra ae Li 
Fe dtmpieree ΤᾺ progression ἃ * πέος double appartenance existerait | qua βαιά κῃ  ταρορίς, gene TR τ convient da l'axe concurrence n'est vraiment sédur- 
46 éralaée à 160000 ace de plus cr an en οο επιτέσε dans de fortes proportions, préteur | encore se livrer aux sports tout ἃ que c'est ΡΩΕΕΙ͂ΝΩ», mais on 566 a", que, quand elle permet de 
en un an. Elle aurait 616 dépassée ἃ contribuent « ἃ posnies. dent les directeurs dé fai ilicites de l'entente sur les prix défend en arguant que «tout ἰα ποι aisément la partie. On peut 
cause, entre autres, des demandes Ἐρερενρ εὐ ἴων μεπρδδαω τὺ de l'emploi. Dés de travail | et du partage des monde an fait autant, y compris à imaginer que les récentes décisi 
d'asile qui viennent les a ἘΠῚ éme ἃ temporaire seraient di es à | : La entre entreprises, [1 2, et qu’ «ἢ importe tout du Conseil feront cependant quet- 
effectifs de οἱ raiéne de le seraient même à aider les pouvoirs publics pour | lors de ia passation de marchés de d'empêcher certains, à “1:88 heureux, au moins 
des cas de cumal d'une indemaisar rase de dre RTCUE οὐδ᾽ faire la clarté sur ce point Mais 1 | publics. τι οαι οἴ vraiment qu'une . force, de vouloir ὅπ les more πάπιαπε : cout qui éaont exclus du 
tion — ou d'une inscription à  guit une teudance inverse ἃ fent savoir que la réglementa aimable fleur de rhétorique, tout  csants, d'y laisser leur chemise, Petit groupe de sociétés qui se par- 
l'ANPE — avec un emploi déclaré des Françai es Wen Es et otamment l'existence d'un délai juste bonne à les discours . avec les cascades de de bilan ‘tageniént les marchés. ᾿ὃ 
par ailleurs. Re bips privés d'emploi. de carence de six jours avant d'être | ministériels ? Un lewre propre à er le chômage que >. Enfin, on se demander si, à 
RP à tm Qu indemnisé, alors que les missions | Servir d'argument aux respongebles  ll-semble que la Conseil de la l'horizon 1992, ἢ n'est pas bon que 
gissané 6 Us uence de tra étrangers 5 de d'intérim n'excèdent pas "en nèls dans. rie) concurrence tienne à guérir. les”. ces fra retrou- ὦ 
gra! Ce ras nee terme ἀραῖς, Δ M0Veuns deux semaines, Incherait None sv les: ῥοινοῖα ᾿ ον τε . mal endé- * vent le sain usage du sevoleviure 
pos DE σαν ΙΧ ἢ πα ΤΥ RRQ Pie dard, pu at du 
puis à un t des ayant connu une hausse de 27,3 56. contribuable ? - Les deux récentes du 11 novembre 1989), pratiques heragons genres Pen. 
flux salaries, essentiellement. εἴ les Africains de 21.3 %. Dans le Des lettres décisions du Conseil de la coneu- contre le poids « »_des Le q 
AU pros de depandes même temps, nombre des ras dés rance an donne le oriment. mis mandes qui squent d'ffibir «ἴα signet À moe an nie a | 
asile, qui seraient passées de  çais demandeurs d'un emploi conti- non Fit Malgré les: règles de internationaux », mais 1685. Ce qui eat bien ssible. ἡ 
L ae | Dour απ 15 Ἂν ja” Πα ΒΊΑ des hé: Fa k c . ἢ 
—— AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS — | comportement des chômeurs | ji onation reste Toujours | mon COntrures θα τὸδίοα date. MEME en ὲ 
tale du tra- : ; a Ξ -- ἢ σι ΡΟ 
vai, Certs, 10000 seulement sont Pour me durée de cinq ans ETRANGER ᾿ Je vous la 
fon est examinée chaque année, : ; ἧς © Pour ralentir l'inflation 7 
GROUPE $ mais les responsables de ces F} 
CREDIT Umvensez || Le GAT assurera la gestion ul 
ἥ t élevé ne se rend pas + ἢ 
τ À a vise σα prétexant avoir juste de la société Luchaire-Défense tente d'assécher les liquidités 
: ment retrouvé un travail 
(BNP) intervalle, « ΠῚ faudrait pouvoir La société privée Luchaire, GIAT (Groupement re des C'est en asséchant les de 
NES remonter dans le , pour véri- À filiale du groupe Epéda-Bertrand armements terrestres) de devenir | Paiement que le gouvernement 
de M. Michei Real del Sarte, les conseils d'aûmi. | | Jier». dit-on aujourd'hui au minis- | Faure, et la société natiouale Pro- une société nationale en juillet | Etéentn tonte de jugler une infla- 
je du Crédit universel et de ses filiales ont arrêté les du travail où l'on n'excfut pas. | GIAT sont convenues de confier — 1990. ton gmasre en décembre 
comptes au 30 septembre 1989. des opérations œoups de poing à | Par nn, contrat de loeation-géran Les responsables de Euchaire Sacs Four parve Fete de 
cing ans [ = si d ἢ πρὶ 
βοῖε de l'année de rie des questions se És'activhés de EnchaireDéfense je ind de l'opération, rap- | réduites δ indqué M Goes 
eut te 15. mes does + 10%). pue ne ταις un rejoin- (περ 100 Ὁ de Luchgire) sue pelant que la formule de location- de l'économie, ce qui limi- 
béaéfice d'exploitation du sur les neuf de = des | 3 100% de ProGIAT et dénom- peut Gépoudhers dans Εἶδα 1 ἴδῖα en achats do dome 
l'année, progressé de 15:6} Ἁ. Sur ln sure μοξῇ pres mois ne ne lee ne les travail ée L Cha Défense. SA. ans, aussi bien sur une vente au | Cours ne cesse de s'apprécier au fur 
18 le ci de l'œxurelos sera δὰ hausse, nes Élandestin et l'immigration des | A ouvé τ le ministère de la * nouveau GIAT que sur une reprise | et à mesure que se dévalue J'a 
= EE ET NN lt | ET à 
t participent les maires » par à qu” 
er les êtus locaux qui. depuis 1988, | sue coordonner les activités un an environ, le groupe | £a début de semaine 300 ἃ 400 ans- j 
ont adressé 12.553 lettres citant des | munitiomaire Luchaire avec celles  Épédæ-Bertrand Faure a cédé, | ΡΟ μας dollar. Ὁ 
Enfin, est rappelé qu'à là fin du mois de fille 1989 exemples de contournement de ia | dn fabricant ds canons LAT selon diverses formules, pl er κύν M Gonzalez Κατ fit 
signé entre actionnaire majoritaire, et législation. Localement, chacun pour tout ce qui concerne l'artille- des activités de Luchaire dans les | sjiiont être is de billets à 
terme duquel une prise de participation majoritaire de la banque connaîraît des.« combines » qui fie et Jes têtes d'engins on de mis- équipements automobiles, les acti- | court terme en tions On ἔς 
devrait intervenir prochainement. finissent par peser sur les statisti- | siles. vités où La pro- | mules à long terme. Les Argentins 
ques du chômage. M. Michel Che- | Π n'y a pas de transfert de pro-  duction de défense. Il contimme dont leu bas à court terme viennent 
rasse y est également allé de sa riété, ni nationalisation rl . cependant de contrôler les activités | à j ne pourront 
plume pour raconter Ce qui se pas- uchaire-Défense (5: 4 ει Compo- | donc récupérer en liquide qu'une 
Sait dans sa circonscription. U pro- | francs de chiffre ou be sites ».de Luchaire (plus de | partiedeleur 
pose même que le chef d'entreprise salariés), mais lyatransfert 200 millions de francs de chiffre | © Ces .sont suivies avec 
puisse dénoncer auprès de l'ANPE | de la gestion de. Défense d'affaires en 1989) et la société | inquiétude parles Argentins qui ont 
Je ASE QUE γα del refiser vu ἃ une Hirle de Pro-GIAT, qui est aéronautique Ratier-Figeac été abreu ces jours dermiers par 
une société natil créée en 1988 (450 millions de francs pour | un flot d'infl ἣ dont bean- 
ALAIN LEBAUBE permettre à la régi d 1989). F ee, coup se sont révélées fausses, 
R E PÈRES L'aide à la Pologne 
| ᾿ : Création du fonds 
PUS. que, enfin, la cessation des expor- pour 1989 a été de 6.6 %, 5 % en 
- SOCHÉTÉ POUR LA GESTION DE L'ÉPAROE EN VUE DE LA RETRAITE ᾿ ΩΣ ES PUBLIQUES que, ἐπῆρ, le cassation des ao . 1988 et 4,6 % en 1987. de stabilisation du zloty . 
n udget prudent . Paime non traités, Le ‘gouvemne- ; Le département du Trésor amé- 
PATRIMOINE-RETRAITE ἢ Ni 7 Ê ment souhaite encourager la valo- ACTIVITÉ ricain a annoncé 2 janvier la L 
devient SICAV de CAPITALISATION au Nigéria dnerar ns τσ 1% ruse on place du fonds de ab 
Le budget du Nigéria pour ne : - Croissance ᾿ Zloty, montant de 
Lors de sa séance du 20 septembre 1989, le conseil d'adni- 1990, présenté le 2 janvier, table PRIX ᾿ : τ À mil de ol, Dole ἃς 
nisirafion a décidé de soumettre à la prochaine ossemblée sur un prix de vente du baril brut de : en Israël en 1989 la Pologne, est «de Soutenir SON 
inaire de 16 dollars, Il suit ainsi la ligne Hausse de 6,5 % 4 ni À πριν système de 
| La croissance de l'économie mu 


Le budget du Nigéria en 1990 
ainsi 39,7 milliards de 
de francs) 


ἀσά- . en Italie l'an dernier. 


* 8 taux d'inflation en Italie pour 
.1989 s'est établi à 6,6 %, selon 
ISTAT, l'institut italien de la statis- 


tique. Pour le mois de décembre, . 


la hausse des prix a été do 0,5 % 
contre 0,4 % en novembre, l'accé- 


présentant. 
projet de budget,-le ministra des 
finances, M. Shimon Pérès, a 
estimé qu'il N'favorsersir à reane 
économique et se traduiräit par 
taux do croissance de 4 ὃ Β % an 
1990. 
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La restructuration de la chimie française 


θέαι partagé entre Elf et Total 


depuis Hem mois, ἢ reprend les Gr 
Bgnes connues.dès novembre, à savoir le décou- 
page d’Orkem, [88 chimie lourde allant chez EH: 


Cette nouvelle restructuration 
de la chimie annoncée comme 
imminente depuis la‘ fin de ‘l'été 
s'est fait äticndré, mais sa version 
définitive n’est ‘pas loin de celle 


nant les entreprises Publiques. 


Dans cette réorganisation, les 
pouvoirs publics se sont APRES 
sur trois ἢ : fournir à 
actuellement quatorzième ee 

teur mondial, la possibilité de 

les dix 


rejoindre premiers : 
ter à Total assez d'actifs pour qu'il ἢ 
se spécialise 


dans la chimie de apé- 
cialités; et intégrer l'Entreprise 
minière et chimique (EMC) Hans 
un ensemble industriel plus vaste. 


Concrètement, Elf Aquitaine va 
acquérir Les activités d'Orkem dans 
la chimie et les engrais, ce qui per- 
mettra au groupe d'exercer ses 
activités aussi bien dans la chimie 
de base chlorochi- 
mie, engrais) que dans la chimie 
de spécialités. Au total 13 à 14 mil 


liards de francs supplémentaires de ce 


chiffre d'affaires en provenance 
d'Orkem reviendront à Elf. Ils 
s’ajouteront aux 60 milliards de 
francs déjà réalisés per le groupe 
dans la chimie. 


Total, en ce qui le concerne, 


verra ss part dàns Co secteur pros- ἑ 


ge τπίρὶε ipler puisque 7 milliards. de 
de chiffres ‘d’affaires ré2- 
lisés par ses filiales viendront 
gent aux 12 milliards de francs 
chez Orkèm avec le transfert 
activités parachimiques de 
revêtement et ie spécialités De 
comprennent les encres, .les 
tures, les adhésifs et les résines et et 


ἰοῦ, notamment 
Coates es (nero et réines) δὲ Base 
tik (adhésifs). D'autre part, dans 
le cadre de cette 


d'afaires. 


pas pour 
réglé. Les pouvoirs publics ont 
dirigeants d'EM! 


Ο et 
Ann τς rés 
es plus propriées le ce TP, 

%e leurs activités Aimée 
ques “ἰδὲ leur faire part sur ce 
point tions conjointes 
Piel le 51 mas 1999 ». Ces études 
se feront « ‘ le respect de la 
personnalité des deux groupes ». 


È iques et étant effectués par 
in de actionnaire 
principal, PErP. les modalités 
retenues 


Aquitaine et ses spécialités chez Totsl EMC, 
pour sa part, étudie encore avec Elf-Aquitnine 
un rapprochement. 

‘ Les montages financiers qui accompagnent 
ces opérations visent à renforcer les fonds pro- | Le proie 
pres des groupes pétrofiers publics. ; 


q progressivement 

au capital de Total CFP; et 

l'ouverture à des investisseurs insti- 

tutionnels du capital d'une des 
otal 


ἃ 10 


| δὲ cette formule 
ne vous laisse pas indifférent, vous êtes 
mûr pour découvrir les joies 
du capitahsme. 


1-2 | 


.  PEP'S BLEU 


CAPITAL INTTIAL : 400000 E VALORISATION DE 100% MINIMUM SUR 10 ANS. 
CAPITAL FINAL : 800000F MINIMUM NET D” 

(Ceci n'est qu'un exemple. 10000F 

suffisent pour ouvrir un PEP'S Bleu et doubler 

cu minimum votre capital en 10 ans.) 


L GHD ADRACOLE CRÉE LES PE DÉCOUVIE LS AO DU CAPEALENE. 


ως CRÉDIT AGRICOLE σ 


Le bon sens en action 
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EMPLOI-FORMATION 


Des cadres soviétiques en France 


« Communiste, moi 7 Je suis avant tout 
un homme ὁ 


«Communiste, moi? Je suis 
membre du parti, c'est vrai, mais 
Je suis avant tout un homme 
d'affaires. La manière ÉD Union 


nn ne 
mion soxiétique, ἃ Do de éta- 


nl 


changé aussi, nous 
changer = 

Pour le professseur Pouzine, le 
dans son pays 

τ années est ἷ 
« visite au pri 
, VOUS verrez ious les progrès 
qui auront &té réalisés », affirme- 


l'économie de marché. Apparem- 

Ineut, ἢ ue croit guère ἃ ἴὰ sité 
de l’union des Républiques soviéti- 
qe. - La Russie, c'est vraiment 
ἐπ souligne-t- 


fi commerce de 
pb. (comité d'Etat de FURSS 


pprovisionnement matériel 
Et technique). ἢ a achevé le 
22 déceml 


concours de professeurs de 
FESSEC, ce stage a accueilli 
douze cadres dirigeants ue GOsSs- 


NAB, 
Seb res πρίν leur expli- 


. Œuer 
occidentale, ét en pareuler 


L'idée d'une coopération entre le 
GOSSNAB εἰ la CFCG est ee 
d'une rencontre fi 
organisée 1 y ἃ un en par la ch 
bre de commerce du Val-de- 
Mars Un aocord οἱ dre de coopér 
ration à 


de 
la CFCG, les stagiaires auraient le 
droit de poser des questions... » 

Tont Je monde est d'accord, mal- 
gré les problèmes de langues 
(aucun des douze stagiaires ne 
parle le français, et les conférences 
comme les visites d'en! 
passent en compagnie d' inter 
prêtes), l'atmospl bonne et 
la soif de connaissances est 
immense. + Nous accumulons 
beaucoup de notions nouvelles, 


i Samsonov. À notre 
retour, il nous faudra di, cet 
acquis volumineux et l'appliquer ἃ 
da noire pays, cor 


bution, et avant tout par la démo- 
nopolisation. «Pour cela, il faut 
voter de nouvelles lois, elles sont à 
l'étude. » Et il ajoute : «Π] existe 
τοὺς tendances actuellement chez 
les économistes Fr 

qui sont pour un changement radi- 
cal, ceux qui sont pour un change- 
AE ER CONEUT δὲ CE ΟΡ τονε 
pour une voie moyenne ». Selon fui, 
la majorité des ex; seraient 
favorables à cette « voie 
moyenne ». 


Stratégie 
de marcik libre 


< Ce qu'il faut, dit encore louri 
Samsonov, c'est encourager la 


prises 
Il faut aussi les habituer à la stra- 
régie du marché libre. Par exem- 
ple, actuellement l'Etat commande 
à une usine une certaine quatité de 
produits er tout ce qui est en sur- 
fus peut être vendu sur le marché 
bre ». Deuxième impératif : créer 
les infrastructures nécessaires 


i Samsonov. 
du GOSSNAB y rencontrent les 
représentants des usines et les 
consommateurs ». 


MARIE-FRANCE GALLE 


La reconversion des sportifs de haut niveau 
Une championne de planche à voile 


Pour Valérie Salles, une 

de vingt-quatre 

ans qui a remporté pour la 
deuxième année consécutive 


ï 
ï 


nt 
ÿe ἢ 
Ἢ 
Ε 

Hé 


τ 
Al 


prépare sa sortie 


catifs, des «retombées-presse ». 
Δ κα me demmdoion égale- 
ment de les aider à mettre au point 
leur matériel. » 

Valérie Salles signe alors son 
ner avec le conseil 


qui us la EM ses 
région dans es mais fi, re 
ses igure 
dans beaucoup de manifestations 
officielles et a] très souvent 
dans les compte rendus de la 
presse : «Je pense qu'être une 
femme, ori; de la région, et 
championne du monde bien 
entendu, sont rh d'éléments 
qui leur ont permis de me présen- 
ter comme la « nouvelle image de 
» la région. » 
En novembre 1988, le conseil 


courir et remporte 
deux titres de ch. jonne de 
France, tout en représentent ΠῚ 
marque Fanatic aux championnats 
du monde des planches de série. 


au milieu fs profession- 
nels, il ne faut pas faire systémati- 
quemen! confiance à tout le 
monde. » 


CHRISTOPHE DE CHENAY 


—— AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS — 


GROUPE 


DE [ H 
Apport d'actif à SCIC 
par la Compagnie Caisse des dépôts-Développement 
L'assemblée générale de la Société Centrale immobilière de la 
Caisse des dépôts et consignations (SCC), réunie sous forme extra- 
ordinaire le vendredi 15 décembre 1989 a approuvé à l'unanimité 
rapport fait par son actionnaire Caisse des dépüts-Développement, 
C3D, de l'ensemble des titres de participation constituant sa branche 
immobilière, secteur de la promotion et secteur patrimonial. 
Cet apport évaluë globalement à 826.521780 francs sera 
rémunère par l'attribution à C3D de 6.357800 actions nouvelles de 
Lo re ΒΑΑΛ 780 ἐπερε πη Μεσῖ δια 


compte de “prime d'apport 


À l'issue de cette opération, le capital de SCIC sera porté à 
776.400.000 francs et les capitaux propres à plus d'un miffard de francs. 
| Dans le commentaire fait lors de cette assemblée générale 
extraordinaire, le Président Frédéric PASCAL ἃ indiqué aux action- 
naires que cette opération marquait la réussite du redressement 
réalisé par le groupe. ἢ a, à cette occasion, remercié ceux qui ont 
permis ce redressement: son actionnaire C3D, la Caisse des dépôts et 
consignations et l'ensemble des 5.000 collaborateurs du groupe. 
Désormais totalement responsable de l'ensemble de ses filiales 
de promotion, de patrimoine et de service, le groupe SCIC est en 
mesure d'atteindre son objectif des années 1990: devenir un grand 
groupe immobilier européen, diversifié, d'intérêt général 
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À la suite de 1a publication d'indicateurs anéricains 


Wall Street au plus haut 


bondir les cours à Wall Street, où 
l'indice Dow Jones des actions est 
monté de près de 57 points à 2810, 

historique, Landis- 


1.68 DM, 5,88 F contre 5,75 F et 
146 yens contre 143.40, Île 
29 décembre. La Réserve Fédérale 


a dû intervenir à quatre reprises, 
DolLOnENt pour POUERE le yen, 
affecté par rumeurs, démenties 


mages causés par le tremblement 


chuter. Ils en déduisent que les 
perspectives Économiques pour 
1990 ; ient être moins défavo- 


᾿ rébtes que 


νας ἐξ 
faisant finalement l'économie 
d'une 


a Delmas Vieljeux achète an 
armatear allemand. — Le groupe 
maritime Delmas Vieljeux a 
annoncé le 2 janvier qu'il avait pris 
une participation de 75 % dans la 
société allemande de Hambours, 
America Africa Europe Line 
(AAEL), à l’occasion aug- 
meuntation de capital, Π s'agit d'un 
armement de taïlle modeste qui 


Delmas Vieljeux — dont la partie 
de bras de fer avec Bolloré n’est 
pas ï — cette acquisition 
Jui permet non seulement une ratio- 
nalisation des activités maritimes 
Europe-Afrique, mais surtout de 
prendre pied aux Prats- Unis, puis- 
que AAËL possède une gation 
ἃ New-York. 


La Banque de France donne des précisions 
sur la levée du contrôle des changes 


En application du décret du 
29 décembre .1989 ae la levée 
totale contrôle changes, 
publié au Journal officiel du 

décembre, la Banque de 


France 
2 apporté dans on cop du 


rées à des fins statistiques selon les 
modalités suivantes : 


ment ἃ la Banque de France 
l'ensemble de leurs opérations, 


cauel des banques résidentes 
d ion directe générale) ; 

- Les autres entreprises décla- 
rent directement à la Banque de 
France les règlements et encaisse- 
pes réalisés à partir des comptes 

l'étranger ou compensation 
de créances et dE dentes (déclara- 
tion directe partielle) ; 


continueront d'être déclarés Er 
celles-ci. Un accord de déclara! ᾿ 


Bourse de Paris publié dans le supplément sur les marchés finan- 

ciers en 1989 Île Monde du 3 janvier), des cours du 15 décembre 

1989 — au lieu du 22 décembre — figuraient par erreur dans la 
quatrième colonne. Nous publions le tableau rectifié, 
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MARCHÉS FINANCIERS 


NEW-YORK, μα À PARIS, τρια ὃ. 
ele | Game : 


a ame année en fer 
non en fan- : 
fare. Mardi, l'indice Dow Jones Gi are. des Nes Ai RO 
s'est envolé, bouscalant au Eourer 8 rouvéri dans une 
Tancien record absolu ΡΠ ΤῊΝ ambiance extrémement calme. 
9 octobre dernisr, ἃ rio CAC 40, en το da OURS 
279141 points. En effet, ”"après ouverture, 8. tonviné Le απο 
une hausse spectaculaire de | fe une perte de 0,51 %. En 
56,95 points, ce b da | l'absence de données nouvelles, la - 
marché ἃ terminé la jouée à Se δας το σὰ Te 
2 810,15 points. : μαι Joué ee τ 
d'après-midi, les investisseurs 
demeursient dans l'expectative. Le 
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1989 mais plus qu'en 1988. 
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MATIF 
Notionnel 10 %. — Cotation θα pourcentage du 2 janvier 1990 
Nombre de contrats : 52294. ᾿ 
οὐ ÉCHÉANCES ἢ 
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BOURSES 


PARIS (INSEE, base 100: 30-12-88) 
29 déc. 2 jauv. 90 
Valeurs françaises .. 1322 997 
Valeurs écangères : 1178 1811 
(SBF, base 100:31-12-81) 
Inicpfaénl CAC 3537 583 
(SBF, base 1000: 31-12-97) 


La valeur totale des OPA lancées Indice CAC 40 . Z00L68 198245 


LUE 


l'an dernier en Grande-Bretagne a 
un 52 milliards de livres 


- di 
spécialisée. C'est la banque 
d'affaires SG wW: 


| 1988. passent respectivement 
sixième et septième. L'année 1990 


étaient à participation ou à 
contrôle étranger, note-t-il. 
L'année ἃ été dominée L 


sur BAT Industries, devenue 


due, mardi 2 janvier, dans 
l'atteme d'une finan- 
cière concernant la société. Il y a 
un mois, le groupe Axa avait 
764% du capital de Garonor à 
une filiale de la société de Banque 
Thomson. Gasanor est leader euro- 
péen de l'entreposage ct du stoc- 
kage, Fin 1988, l'entreprise était 
iétaire de 358000 mètres 
carrés de surfaces construites sur 


allemand Salzgit 

cice 1988-1989 (clos le 30 septem- 
© bre), a plus que par 

port à celui de l'exercice 


d'affaires annuel d'environ 27 roi 
liards de doutschemarks et 
% Ex mille salarié 


NEW-YORK indice Dow Jones) 
Industrielles ..... 275329 28099 
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La Bundesbank relève 
ses faux d'intérêt 


L'année 1990 s’est ouverte 
sur une très vive tension des 
taux d'intérêt, en Allemagne 
d'abord, puis en France, où ie 
marché financier en subit le 
contréecoup. 


Outre-Rhin, Ja Bundesbank a 
annoncé, mercredi 3 janvier dans ἃ 
matinée, un nouveau relèvement de 
ses taux à l'occasion d’une adjudi- 
cation à taux variable. Les craintes 
d'un regain d'inflation. après 
l'annonce la semaine dernière 
d'une augmentation de 0.4% des 
prix de détail en décembre, contre 
0.1 % en novembre, en chiffres non 
révisés il est vrai, ont continué de 
pousser à la hausse des taux à long 
terme, véritable baromètre en ce 
domaine. Le rendement moyen des 
emprunts fédéraux est passé de 
1.60 % à 7,80 %, au plus haut 
depuis le UE Lens ταὶ de 
l'emprunt und ἃ 10 ans, 
s'élevant de 7,25 Ὁ à 7,42 %. 


BOURSE DE PARIS 


, Matinée du ὃ janvier 
Poursuite de la baisse 


Le mouvement de baisse amorcé 
dès mardi (-- 0,61 %) s'est pour- 
suivi mel ‘dans un marché 
calme coincé entre la bausse record 
de Wall Street et la tension sur les 
taux d'intérêts français suivant 
ainsi le mouvement alle: Dans 
ces conditions. l'indice CAC 40 
perdait 0,4 %. Parmi les plus fortes 
progressions figuraient Ἴδε Lefeb- 
vre (+5%), GSM +4,5 &) εἰ 
Eurotunnel (+ 4 4). En baisse οἱ 
notait Saint: Sobars, TP (— 4,1 ΤᾺ 
Electronique Serge Dassault 

— 3.2 %) et Luchaire (— 29 4). 


À Francfort, le loyer de l'argent 
au jour le jour a bondi à 8.50 “Ὁ 
— 8,75 %, dans l'artente des résul- 
tats de l'adjudication à taux varia- 
ble effectuée par la Banque fédé- 
rale, mercredi 3 janvier, qui 

urrait marquer une nouvelle 

usse des rendements. La semaine 
dernière, ladite Banque fédérale 
avait accordé des ions à un 
taux déjà en hausse (7.20 % 
— 7,60 & à 56 jours). Cette fois-ci, 
elle porte son taux à 7.70 
- 815 Ὁ εἰ à 7.90 Ὃ — 8,25 %. 

A Paris, l'inquiétude règne chez 
les opérateurs, qui s'attendent que 
Ja Banque de France s’aligne sur La 
Banque fédérale d'Allemagne. Le 
rendement de l'obligation assimils- 
ble du Tor 1/8 ὦ 1529 
emprunt pl français, a 
monté, passant de 9,35 & à 9. ΣῊ 

Sur le MATIF, les cours ont 
Jourdement chuté, dans l'anticipa- 
tion d'une nouvelle augmentation 
des taux : l'échéance mars a perdu 
un point entier depuis le vendredi 
29 décembre, tombam de 103.80 à 
102,80, au plus bas depuis un an. 

Sur le marché, on attendait avec 

apprébension les résultats de 
l'appel d'offres lancé par la Banque 
de France mercredi 3 janvier 1990, 
les opérateurs jugeant vraisembla- 
le un nouveau relèvement des 
taux directeurs de la Banque, den 
portés, le 18 décembre 1989, de 
9,50% à 10% pour les appels 
d'offres et de 10.25% à 10.75% 
les pensions à 7-10 jours. Une 
augmentation d'un demi-point était 
jugée possible, ἃ la fois pour défen- 
dre le franc en maintenant un écart 
de taux constant entre la France et 
l'Allemagne et pour donner un nou- 
veau et léger coup de frein à l'éco- 
nomie, dont la croissance est 1ou- 
jours jugée rop rapide, 
FRANÇOIS RENARD 


L'ESSENTIEL 


Une première 
en Allemagne 


Le nouvesu président tchécosiovaque 
RU rare Jour BE ER δ 


en Bulgarie 


minorité turque provoque une vive 
polémique 4 


Le premier ministre modifie son 
aux élections locales 


La crise du Panama 
Les négociations s'intensifient entre 


sort du général Noriega ....... 5 
L'avenir 
de la Nouvelle Calédonie 


Un entretien avec M. Aloisio Sako, 
secrétaire général de l'Union 
océanienne 7 


Le réveil des jeunes 
chrétiens de l'Est 

A l'initiative de ls communauté da 
Taizé, cinquante mille jeunes chré- 
tiens des pays de l'Est se sont ras- 
Semblés ἃ Wroclaw, en Pologne . 8 


La marée noire 
au Maroc 

Alors que le pétrolier iranien Kharg 
est remorqué vers les îles du Cap- 
Vent, la marée noire menace tou- 
jours la côte marocaine ᾿ 


Accident 

sur le Paris-Dakar 
La cinquième étape du rallye Paris- 
Dakar a été marquée par le dramati- 
que accident du motard Jean-Marie 
Poli, rapatrié dans le coma à 
Marseille... ..... ...... 9 
Voile : Poupon 
hors course 


Dans fa courss autour du monde en 
solitaire, le jury intermational a pris 
acte de l'abandon de Philippe Pou- 
pon, qui considère avoir reçu 
l'assistance de Loïck Payron pour 
redresser son bateau 9 


La nouvelle grille 
de France-inter 
Concoctée par Pierre Bouteiller, la 


grille 1980 ue, un partk-pris 
d’audace et de liberté . 


Audiovisuel : talents 

du futur 

Vingt-cinq jeunes Eu 8 sélec- 

tionnés par l‘ rt rar Carat- 

se aux de 
l'audiovisuel de demain ...... 10 
CHRONOLOGIE 

1989 en France 

et à l'étranger ....11à14 

Paris-lle-de-France 

De nouveaux moyens pour attirer 

les entreprises étrangères .... 18 

Chômage | 

et immigration 

L'augmentation des demandes 
l'asile pourrait expliquer en partie la 

faible baisse du chômage . .... 22 

La restructuration 

de la chimie 


Cie 'petnge entre EN at ΤΟΙΣ 


Wall Street au plus haut 


L'indice Down Jones est monté à 
2 810 points nouveau record 
historique 


Le théâtre à tout prix 
Les difficultés des sciences fran- 
çaises publiques et privées . 27 à 
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Après les déclarations de M. Mitterrand 


MM. Lamassoure et Pasqua contestent 
l'idée d’une confédération européenne 


M. Alain Lomasoute, ancien 
porte-parole de l'UDF, 3 jugé « ἰσία- 
lement utopique » Yidée d'une confé- 
dération européenne évoquée par 
M. François Mitterrand le 
αἰ senpre dernier. M. Lamas- 

re, interrogé mardi Z janvier Sur 
RIL, a estimé que les pays de l'Est 
devraient d'abord construire « une 
communauté d'Europe centrale » 
avec laquelle « nous verrons dans 
quince ou vingt ans si on peut tisser 
d'aures 1vpes de liens +. 

Plutôt qu’une confédération, 
M. Lamassoure souhaite une 
« Europe à trois demeures : l'Europe 
de l'Ouest qu'il faut achever le plus 
vie possible, l'Europe centrale qu'il 
Jjaut inciter à construire un marché 
commun et l'URSS qui a encore tout 
à faire che elle » comme tenu de 


« son retard dans la voie des 
réformes Îques et économi- 
ques ». 
M. Charies Pasqua, président du 
groupe RPR au Sénat, s'est félicité 
sa part de voir le président de 
τὶ République reprendre. avec le 
ojet de confédération, l'idée de 
"Europe de l'Atlantique à l'Oural 
Hire en 1967 par le de 
cu ». M. Pasqua a fait cepen- 
dant remarquer que « l'accélération 
du processus d'in des Douze 
et l'organisation fédérale proposée 
ga dt Jacques Sont inconci- 
fiables avec la Grande Europe voulue 
per le général et, semblest-il, récapé- 
LS par M. Müterrand ». M. Pasqua 
a demandé au président de la Répu- 
blique de « s'expliquer sur cette 
lité ». 


incompatibili 


GABON 
Remariage du président Bongo 


Le chef de l'Etat gabonais, 
M. Omar Bongo (cinquente- 
quatre ans) et la première fille 
de son homologue congolais, 
Edith Sassou Nguesso (vingt- 
sept ans} devaient se marier 
traditionnellement mercredi 
3 janvier à Ογο, ville natale du 
générat Denis Sassou 
Nguesso. Le chef de l'Etat zaï- 


EN BREF 


0 M. Fabius à Bucarest, — Le 
résident de l'Assemblée nationale, 
. Laurent Fabius, et une déléga- 
tion de parlementaires français se 
sont entretenus, mardi 2 janvier, à 
Bucarest avec les nouveaux diri- 
geants roumains. La tion à 
été reçue ge le président du 
ae du t de salut rs 

. Jon Jlescu, le 
pres 


δὲ αἶα Mans, & 
eh ἈΡΙΘΔΣ δὲ 
aires étrangères Sue Celac. 
Li FRoland Dumas sera le 10 jan- 
vier le premier chef de la diploma- 
tie d'un Etat occidental à se rendre 
à Bucarest. 


τ AFRIQUE DU SUD : pro- 
chaine visite de M. Sisalu au quar- 
tier géuérai de l'ANC. — L'ancien 
secrétaire général du Congrès 
national africain (ANC), M. Wal- 
ter Sisulu. et six autres responsa- 
bles du mouvement ont obtenu, 


à Lusaka, en Zambie, siège du 
quartier général du mouvement en 
exil, pour discuter des événements 
politiques sud-africains et d'éven- 
tuelles négociations avec le pouvoir 
de Preroria. Cette visite constituera 
le jer contact avec Le quartier 
général de l'ANC de M. Sisulu et 
de ses six camarades is leur 


libération le 15 octobre dernier. — 
fAFP.} 


D> Las prix volent en διαὶ et is baissent 
folement, D Les plus fustres créations 
vous savent ou cl > Chaque mètre 
de tu spesbe s'offre ἃ voire cho 
DEPUIS 15 F LE MÈTRE! 


36. CHAMPS-ÉEYSÉES-PARIS 


par le code de la famille 
comme un € pré-Mariage », au 
cours duquel l'époux remet la 
dote à sa belle famille. 


Edith Sassou Nguesso est 
détentrice d'un doctorat en 
médecine obtenu it y a deux 
ans à l'institut supérieur des 
Sciences de la santé de l’uni- 
versité Marien-Ngousbi à Braz- 
 zaville. — (AFP.) 


= publics, as de quoi les 
salaires ne seraient plus payés ». 
Les enseignants se sont, pour leur 
part. déclarés insatisfaits des 
mesures prises. Ils exigent le règle- 
ment des traitements du mois de 
décembre et des arriérés dus au 
titre du dernier trimestre de 1988. 
Les autorités, grâce aux concours 
des bailleurs de fonds, qui ant 
accepté de débloquer une enve- 
Joppe de 8 milliards de francs CFA 
(160 millions de francs). ont payé 
ces dernières semaines les salaires 
des mois d'octobre et de novembre 
1989, — {AFP.) 


Ὁ IRLANDE DU NORD: un 
chauffeur de taxi tué dans l'explo- 
sion de son véhicule. — Un chauf- 
feur de taxi a été tué et sa fille de 
seize ans légèrement blessée par 
l'explosion d'un engin dissimulé 
sous leur véhicule, mardi 2 janvier, 
dans un quartier protestant de Bel- 
fast (nos dernières éditions du 
mercredi 3 janvier). Le chauffeur 
de taxi militait au seim du Parti 
loyaliste démocratique d'Ulster, 
une organisation proche de l'Ulster 
Defence Association, le principal 
mouvement paramilitaire proles- 
tant de La province. — (AFP.) 


o PHILIPPINES : les suites du 
coup d'Etat avorté. — Le sénateur 
Juan Ponce Enrile, qui avait été 
administrateur de la loi martiale 
sous Marcos, a èté cité à comparai- 
tre dans le cadre de l'enquête sur la 
tentative de coup d'Etat de décem- 
bre. qui ἃ fait 119 morts et quelque 
500 blessés. M. Enrile a nié toute 
implication dans la rébellion et 
affirmé, mercredi 3 janvier devant 
Je Sénat, qu'il était victime d'une 


Le mensuel 


PASSAGES 
L'ALLEMAGNE 


Par Simone Vel 
Aline 

Andre Glucksmann 
EN VENTE ER UE 30F 


SUR LE VIF 


CLAUDE SARRAUTE 


Entin du nouveau 


chefs! Des büches, des 

biocs. Pour amiver à leur 
arracher, je dis pas un sourire, ne 
révons pas, ποῦ, UNE Vague lueur 
de surprise ou d'imtérët, faut 
vraiment se lever de bonne 
heure. Ce que je fais, d'ailleurs. 
Sans succès. Je peux leur parler 
de n'importe quoi, js n'obtiens 
qu'un regard las, blasé, opaque, 
accompagné d'un «Et alors.» 
désabusé. 

Ce matin, je ms pointe dans 
teur bureau : 

— Salut! Vous avez vu, à le 
télé, Vaclav Havel débouler la 
passerelle de l'avion à son eni- 
vée à Berlin, tour mignon, tout 
content dans son bseu costume 
bleu marine ? 

— Oui, at alors ? 

— Ben, c'est pas génial. un 
grand auteur dramatique, un dis- 
sident, un mec à peine sorti de 
prison, dans le rôle de président 
d'une nouvelle République ? Et 
sa façon de s'exprimer — çe les 
a frappés, à la BBC — sur un ton 
neuf, sincère, spontané. Ça 
change de la langue de bois 
habituelle. 

— Et alors? Reagan, c'était 
pareil, savait communiquer. 

— Mais non, Cons un 
acteur, c'est un écrivain, 


Ι: sont d’un lourd, mes 


principal 
du collège de Creil 
poursuivi 
pour « diffamation » 


Le principal du collège Gabriel 
Havez de Creil (Oise), πῊΝ débuté 
la polémique τις le port du or 

per ἐ ταῦ πες 
pour « diffamation» par 
d'une élève. L'audience, sur Es 
tion directe, aure lieu le 10 ἢ 
au tribunal correctionnel de 
M. Mohammed Saïdani, le père 
tunisien de la jeune Samira, qui 
refuse toujours de se rendre en 
cours tête nue, reproche à 
M. Ernest Chécire, le mire me du 


e, des 
eo Pic du 3 F'éétobre Fa) Ds δε δε 


Selon ce quotidien, M. Chénière 
aurait qualifié les Saïdani et les 
parents de deux autres jeunes filles 
qui refusaient d'ôter leur foulard 
en classe de - familles militantes 
qui cultivent l'intégrisme religieux 
et qui vivent en _ auto- 
marginalisation ». M. Chénière 
aurait ajouté : - {ls se fon 
qu'elles n'aillent pas au collé; 
d'ailleurs dans deux ans, elles 
seront mariées et bouclées. » 
μὲ Chénière es men 

‘une partie ces propos 
affirmet-il, - n'auraient pas ds 
être publiés ». 


un, qui n’a jamais varié, qui n'a 
jamais trompé l'opinion en pre- 
nant successivement position 
pour Staline, Mao, Castro. les 
Brigades rouges ou les. 

- Plus facile à Prague qu'à 
Paris, çal Les cocos, ils avaient 
pes tellement bonne presse dans 
les pays de l'Est. 

— Sauf auprès de tous les 
intellectuels qui sont allés à la 


tiens! Paraît qu'à à toutes les 
chances d'être élu à la tête de 
l'Etat le 15 avril à Lima. Encore 
une date à marquer d'une croix 
blanche. 

— Ou d'une croix noire, s'ils 
arrivent à le buter d'ici là. Avec 
ce qui se passe au Pérou, ça 
nous surprendrait pas. 

_ Et si je vous disais qu'on 
va lancer une campagne. là, 
maintenant, en France, pour 
envoyer, à défaut d'irtello, une 
nans à l'Elysée, ça vous laisse- 
rait de bois, ça aussi ? 

“- Non, pas s'il s'agit de toi. 
Toi, t'es tout pour plaire. Age, 
sexe, œuvres complètes. C'est 
le seul moyen pour nous de rat- 
traper le coup, face à Havel, 
Vargas Llosa au Thatcher. 


À Paris 
Des bâtons 
de dynamite 
dans le métro 


Un homme transportant des 
bâtons de dynamite a été inter- 
pellé, lundi i* janvier en fin de soi- 
rée, sur la 1 RER rene 
express ré, sta- 
tion Denfert-Rochereau. M. Sli- 
man E., quarante-deux ans, sans 
profession ni domicile fixe, dissi- 
mulait dix bâtons de dynamite ἡ 
EE ἢ τὰς 
ne par des gendarmes mobi 

de Satory. 


Dépourvue de détonateur, cette . 
dynamite n'était toutefois pas sus- 
ceptible d'exploser, indique-t-on de 
source policière. Interrogé dans les 
locaux de la police judiciaire 
depuis son interpellation. le suspect 
déclare avoir trouvé les bâtons 
d'explosifs dans une poubelle, plu- 
sieurs semaines plus tôt. 


La personualité de M. Sliman L. 
"un 4 hère, quasiment un 
clochard », indique-t-on à la direc- 
tion de la PJ — semble écarter 
hypothèse d'une affaire terroriste. 
Les recherches sont confiées à la 
brigade criminelle, 


CE MOIS-CI DANS 


700 SAL IRES. A LA LOUPE 


ne APR GR EN NATURE 


AU CRIBLE 


(LES POUVOIRS D'ACHAT 
SUR LE GRILL 


τ τὰ jamais Vérié, qu 
vs trompé l'opinion en Et, 


‘Sauf auprès de 
to 
lectuels Qui sont LS les 


Ἐ Para qu'it a to 
ue: 
je de és à le ps 


ma. Encore 


Et si je vous disais qu'y, 
ancer une campagne. ἐς 
tenam, en France, jour 
‘rer, à défaut d'intello. ὑπὸ 
ιἃ l'Etysée, ça vous laisse 
Je bois, ça aussi ? 

: Non, pas s'il s'agit d 
t'as tout pour regie ἜΝ 

ὁ Œuvres complètes... € est 
‘ul moyen pour ποὺς de ne 
ar le Coup, face ἃ Has 
126 Lisa ou Thatcher. 


᾿ de dynamite 
dans le métro 


a bomme transpo:: 
us de dinamire 
lundi Ie jaavier 
sur la hene B 

888 régional (RER) 
“Denfers Rochareat,. M 


sion ni domicile fixe, 
sit dix bâtons de dyn 
va sac de voie quand : τ 
‘€ par des gendarmes mobies 
atory. 
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CINÉMA 32 
Tranche de vie 
made in Australie 


A côté de sa sœur — coincée par le puritanisme britauni- 
que exporté en Australie — dre que mr 
le débordante de vie et de rires, trop vraie 
pour 2e pas être terriblement gênante. Sweetie, de Jane 
Campion, a été l'un des films les plus forts présentés au 
dernier Festival de Cannes. 


ROCK 33 
Grands anciens, 
petits nouveaux 


L'année qui commence s'annonce faste avec les derniers 
bataillons (mais pas les moindres) du contingent des 
anciens, Eric Clapton (notre photo) ou Bob Dylan. Côté 
grand spectacle, on ira s'installer à Bercy pour Midnight 
Où σὰ Tears for Fears et, pour le plaisir, on attrapera au 
vol Suzanne Vega ou les Négresses vertes. 


ARTS 34 
Les draperies 
de Léonard 


LES DIFFICULTÉS DES SCÈNES FRANÇAISES PUBLIQUES ET PRIVÉES 
Le théâtre à tout prix 


." On allait presque l'oublier : le théâtre est l'art du maîtriser une croissance qui 8 pris parfois un visage siennes, sauraient attirer vers elles ce rehiquat de la 


2 te desde tes ἀ5 Pau ESC 
AR Ra en ne 


Voilà νὰ art vieux comme La liberté de penser et 
de dire, art fragile donc, qui n’a pour le défendre que 
le.pnblic ct l'Etat. Après les quelques chantiers des 
amées 60, ἢ a fallu attendre 1981 pour que le théâtre 
réunisse en France les moyens significatifs de son 
développement. Mais si l'Etat a su installer partout, 
én collaboration avec les collectivités locales; Les Equi- 


pements qui Ini manquaient, il s'a pas toujours su 


anarchique (lire pages 28 et 29 l'entretien avec Ber- 
nard Faivre d’Arcier, directeur du théâtre et des spec: 


. ‘tacles au ministère de ka culture). ἡ 


. Le théâtre public français traverse aïnsi une crise 
grave qu’une page du Monde, le 15 novembre dernier, 
tentait de décrire. En réaction, de nombreux témoi- 
gnages nous sont parvenus (ire pages 29, 30 et 31 les 
articles du président de la Maison de le calture de 
Chambéry, de l'ancien directeur général de la 


- Comédie-Française et du secrétaire général de l’Asso- 


ciation nationale de recherche et d'action théâtrales). 


On aurait:pu penser qu'en ce temps de prospérité 
relative, les scènes privées, essentiellement pari 


croissance : le mécénat. Eh bien non, les voilà qui dis- 
paraissent (lire page 30 l'article consacré à la crise du 
théâtre privé parisien et page 31 celui qui explique k 
conversion de la Gaîté-Lyrique en parc d'attraction). 
Il ne faudrait pas que la spéculation intense qui 
mine le sol parisien prive la capitale de ses centres de 


-cuiture. II est indispensable qu'en un moment où la 


formation, l'apprentissage, la comnaissance sont les 
clés d'un monde plus harmonieux, le théâtre ne soit 
pas menacé par l'argent ou le mépris de ceux qui en 
ont la charge, et non le fardeau. 

OLIVIER SCHMTIT 


Des œuvres qui sont des exercices d’atclier destinées à 
préparer la main d'un jeune artiste à des travaux plus 
nn cn D Pie 

pparaissent aujourd’hui au Louvre comme le heu d'uce 
Fenion toujours d'actualité, τὰς les moyens matériels 
de la représentation. 


28 Le Monde Φ Jeudi 4 janvier 1990 see 


THÉATRE 


ENTRETIEN AVEC BERNARD FAIVRE D'ARCIER 


Le management, un chantier nouveau 


onu du de al es es Ste ἂν acte Censee Hi mes do Leon ὧς Βυύέστν; en Soine-Saint-Denis. 
S'ils rempli sa mission de décentralisation des équipements, ἢ paraît, en beaucoup d'ondroits, avoir été un bien piètre « actionnaire ». 


᾿ς} la situation de crise du théâtre 
ps etles moyens d” eg 5 

NS DES 

et ro 
ailleurs de lancer un « Es ὍΡΟΙ» 
le théâtre et d’ 

création, à Paris et à Lyon, 
de deux festivals complémentaires 
de celui d'Avignon. 


«Le théâtre public n'a que rarement commu eme 
situation financière aussi grave et trarersé une crise 
CR PE 
ver h ? 

— Je voudrais dire en préambule que je ne consi- 
dère pas, quelle que soit la gravité de la situation du 
théâtre public, que tous les établissements d'action 


trente ans d’histoire dû ministère de la culture. Si j'ai 
pu constater ici ou là quelques cas de mauvaise ges- 
tion, il faut souligner que ces cas ne représentent qu'à 
peine 10 % du lot. 

» La formule n’est donc pas frappée d’obsalescence 
ou d'inanité. Il y a en France des centres d'art et de 
spectacles qui constituent un réseau considérable sans 
Héquol ἢ ny aurait pas d'activité de création. Mais les 
établissements 


les plus anciens ont besoin dune, 


sérieuse révision : vocation, fonctionnement, moyens 
d'un nouveau dynamismie dans des villes où l'environ- 
nement culturel a complètement changé. Cela me 
conduit à des études au cas par cas, très ti 
que, et à des olutione très différentes sou es 

— Ces solaiions passent-elles par ne modification 
des statuts de certaines de ces institutions et en parti- 
culier des maisons de la culture, étabfissements parmi 
les phas anciens et dont certains sont très menacés ? 

— Je ne considère pas que ce soit la formule juridi- 
que ou la formule des rapparts entre les associations, 
l'Etat et les collectivités locales, qui est mauvaise. Ce 
serait prendre le symptôme pour le mal, La question 
est de faire un diagnostic et d'établir les remèdes un à 


un, de trouver des réponses souples et diversifiées. La 

priorité des priorités est que cette « population» un 
Em osent mure rm Υ ον 
donc traiter les ivstitutions mal ep point avec des 
Pr rs min 

directions régionales et à mes interlocuteurs : un bon 
projet artistique, une bonne relation avec le public et 
une bone gestion. J'ai fait passer au crible de ces cri- 
tères tous Les établissements en difficulté. C'est me 


” grille assez efficace. 


-- Certaines maisons de ἐκ culture ne résistent-lles 
pas mal à ce traïtement, comme celle de Rennes qui, 
ro a frs 


Le cas de la maison de ἴα culture de Rennes est 


augmenté de beaucoup le nombre de ses adhérents, 


mais tout cela s'est fait dans un mépris volontaire, 
budgétaire, 


PEtat et la ville à aller de l'avant. Mais on ne puise 
pas comme Ça dans le budget de l'Etat, ne seraït-ce 
que parce que tout argent qui scrait utilisé pour épon- 
ger le déficit ἀ établissement serait enlevé à 
a oh Le gro es à 
de farce. 


MODIFIER L’ATTITUDE DES 
« PROFESSIONNELS DE LA PROFESSION » 


» ΠῚ a aussi, dans l'action culturelle, des « profes- 
sionnels de la profession », qui soignent lenr image. Π5 
mettent en place une très bonne programmation mais 
᾿ὐγέντρκοῦ 
ui ménager Les transitions qu'il faut. 

» Attirer le public est une gageure : il faut l'amener 
vers soi maïs il ne faut pas le lâcher, il faut toujours 
être devant [ηὶ mais pas à 3 kilomètres devant lui car 
on risque alors de se retrouver devant des salles vides, 


hr time re το se donner une- 


Cr ne cg ΜῈ ὩΝΧΒ profession 


ii alt Ve de 


que, dans certains établissements, ἢ y a un bon rapport 


ge Le alé, ue me ein, mi pm 


Pr eo με αὐ νμάρρείλα 
l'avancer. Beaucoup de compagnies ἢ 
im dans ce cas. Évidemment, les 
concernées sont sont contentes, mais je ne vois vraiment 
pas pourquoi l'Etat aiderait ces entreprises-à. L'Etat 
doit agir pour un certain niveau de qualité et soutenir 
la création. 
— Est-ce que cels me passe pas par un système 
les institutions 


comme le système mis en place pour l'aide aux arts 
plastiques ? 

— Pour Pinstant, je m'en tiens à un diagnostic. Cela 
ne fait que deux mois que je suis 1. Mais j'ai com- 
mencé la déconcentration des crédits pour les compa- 

gnies dramatiques tout en gardant un lot de compa- 
Eu Der Ἰς ταῖς ste à the ut dat 
rs sont conventionnées jusqu’à. la fin de 


ὕω, καὶ able LL Ge ds à où du 
attitudes si différentes fout au long de Fhistoire de La 
L certains 


professionnels aient 
doctrine et du pes de clarté de ses choix politiques. 

— L'Etat a d’abord été très volontariste, mission- 
maire et « missionnant ». Cela a fort bien réussi Car, 
av bont de dix ans, beaucoup de villes se sont portées 
candidates et l'État a dû alors tenir certaines 
demandes ἃ distance, établir des listes d'attente, II a 
défini des catégories administratives qui lui ont 
permis de traîter ces demandes multiples. Il a donc 
exercé un rôle de tuteur administratif, mais sans tou- 
JR ARE A αὐ EP a μεν. 
mières maisons de la culture. ὦ 

» À partir de 1981, le ministère a assoupli ces 
gg ele po pl que Le 1 dé 
blissement. Toutes les directions du t 


» Puis sont venues les lois de décentralisation. Les 


municipalités se sont alors dotées de budgets culturels. . 


et de personnels qualifiés comme jamais auparavant. 


à caractère 


qui se défendent très bien. Au point qu'en 1989, le 
service des actions culturelles est redevenu un tout 
petit bureau, qui continue d'assumer tant bien que 
mal la gestion de soixante-dix établissements, 

— L'Etat parait malgré tout avoir globalement rem- 
pis mission d'irrigner le pays d'établissements de 
création et de diffusion maïs, le moins que Fon puisse 
dire est qu'il semble avoir été eu plusieurs endroits πὰ 
bien piètre « actionnaire », 

— C'est vraï. Il y a chaque année plus de trois cents 
dont il a la tutelle, Comment voulez-vous qu'une per-' 
sonne, le directeur du théâtre, et ses deux adjoints: 

à ces réunions ? Il faut donc former. 


participent 
davantage de conseillers à l'action culturelle dans les 


directions régionales pour qu'ils deviennent les interto-. 
Cuteurs d'une profession qui a tendance à tout deman- 
der à Paris. Dans le même temps, je mènerai au 
niveau central les études cas par cas d'aide à la ges- 
tion, à la réorganisation des établissements en diffi-. 
οὐδ, On bien c’est la ville qui mène cette réflexion, : 
et elle 16 fait dans un sens très « municipalisateur », 
où bien c'est l'Etat qi s'attelle à {a tâche, et if faut 
qu'il s’arme pour cela. 
-- Le winistère est-il prêt à renforcer les de 
votre direction ? on 
— D y a quelques années, il y avait sept énarques à. 
la direction du théâtre. Aujourd’hui, il n'y en a plus 
que deux, dont moi. Je peux dire que je travaille avec 
une quinzaine de cadres pour gérer un budget de 
1,1 milliard de francs. J'ai donc mis eu place les 
moyens de mener les études nécessaires à un bon din-- 
gnostic. Au budget de 1990, 2,5 millions de francs, 
sont prévus pour les audits des cas difficiles qui per- 
mettront de gagner très vite beaucoup d'argent. Il 
faut aussi que l'Etat réaffirme sa présence εἰ une pré 
sence plus intelligente, Ces audits ne doivent donc pas 
seulement être des étudès comptables mais des 
«études-propotitions ».. C'est dans ce sens que j'ai 
confié, par exemple, à un cabinet privé une étude sur . 
ke-centre dramatique national de Reims. 
= Ne fandraït-il pas anssi rénover le corps des ins 
pecteurs géséraux du théâtre, voire cntil d'écoute et de. 
Jagement ? 


+. 


nitinives purement locales, 
8. ἄπ pœnt qu'en !950, le 
elles est mdstenu un tout 
& d'assamer ta: bien que 
dix établissements. 

test avoir globaiement rem- 
le pays d'établissements de 
Ki, le moins que l'on puisse 
été en plusieurs endroits 


55 année plus de trois cents 
Fles différentes institutions 
ent voulez-vous qu'une ΒΕΓ 
Etre, et ses deux aé-ints 
ns? faut donc former 
:Paction culrurelie dans les 
qu'ils devienpenr les interlo- 
ai a tendance à Lout deman 
lme:temps, je ménerai À 
cas-par.cas d'aide à {a ges 
les ‘Établissements 21 cui 

ν᾿ TH TU 


à renforcer les moyens δὲ 


8, N'y avait sept énaruuss ἃ 

jourd'hui, il n'y er a les 
ax-dire que je travailie sveè 

pour gérer un budget de 
ai done mis en place [65 
es hécessaires à an bon Cia 
#0, 2.5 millions de francs 
s des cas difficiles qui PE 
vie beancoup d'argent Îl 
igme sa pré εἴ ὑπὸ Pre 


a ares Le corps ds μας 
ire, votre outil d'écoute εἰ de 


1e 
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DIRECTEUR DU THÉATRE ET DES SPECTACLES 


— Une certaine tradition veut que ces inspecteurs 
Soient des critiques, des drain donc. ἢ y 8 
quinze ans, quand j'ai commencé ma carrière à la 
direction du théâtre, il y avait deux inspecteurs qui 
étaient critiques au Parisien libéré, dont Georges 
Lerminier, qui ἃ donné soa nom à un prix de la criti- 
Que. Puis l'inspection s'est peuplée de gens qui avaient 
dirigé des établissements, plus à même de discuter de 
la gestion des entreprises. fls ont obtenu des compé- 
tences régionales, II faudra aller plus loin et trouver à 
des gens armés d’une double compétence, artistique et 
de management, qui soient capables à leur tour de 
mener ces « études-propositions ». 


UNE ÉQUIPE DE CONSULTANTS 
PUBLICS MISSIONNÉS 


» Les sommes en jeu dans le théâtre public sont de 
plus en plus importantes, es négociations avec les cot- 
lectivités locales de plus en plus costaudes, je cherche 
donc des gens ayant une mentalité de producteur, 
d'organisateur, aussi bien au fait de l'artistique pointu 
que de la gestion d'entreprise. Cela veut dire la forma- 
tion de personnels déjà à l'ouvrage en région et le 
recrutement, peut-être même à l'extérieur du minis- 
tère, des compétences sur lesquelles je pourrais 
m'appuyer. Il ne s'agit pas de les intégrer à la fonction 
publique mais d'en faire des consultants publics mis- 
sionnés, ᾿ 

— Ne convient-il pas d'encourager mieux La création 
en aïdant plus substantiellement les établissements qui 
accueillent des artistes en résidence de plusieurs 
ou encore en suscitant la création de troupes de comé- 
diens qui ont, en debors de la Comédie-Française, qua- 
Siment disparu en France ? : ἐν 

— Je suis tout à fait prêt à aider mieux les centres 
culturels qui accueillent les compagnies théâtrales ou 


. Chorégraphiques en résidence. Je tiens beaucoup à 


cette idée, essentielle dans le processus de création. 
Elle me paraît mieux adaptée à ce processus qu'une 
troupe, serait-elle liée au mandat d’un directeur. Cela 


dit, si un directeur de théâtre présente un projet qui. 


passe par le rassemblement d'un noyau de comédiens, 
Je ne vois pas pourquoi je m'y opposerais. C'est arrivé 


avec Ariane Mnouchkine, Gildas Bourdet ou Georges - - 


Lavaudant. Mais je préfère des structures évolutives à 
des structures du type allemand, qui se sclérosent très 
vite, εν σὰ. τὲ 

— On ἃ pu observer, dans Jes ceutres dramatiques 
nationaux surtout, une cettaine désinvolture des direc- 
teurs dans l'application de leur cakier des charges - 
temps de présence et devoir de création. Quels remèdes 
préconisez-vous ? 


— Dans les lettres que j'envoie ces jours-ci aux 
directeurs, leur indiquant le montant de leurs subven- 
tions pour 1990, je leur rappelle leur vocation d’invi- 
ter des metteurs en scène et des compagnies de leur 
région pour encourager le renouvellement de La créa- 
tion et susciter la curiosité du public. Je les avertis 
aussi d'une réforme de leur statut, ὁ 

ον Leur mandat sera porté à quatre ans au lieu de 
trois — cela vaut aussi pour les directeurs de maisons 
de la culture, Au bout de la troisième année, nous pro- 


… TÉMOIGNAGE 


Le pessimisme alarmiste de l’article pré- 


τ pour les créateurs 


céderons à un examen complet de [8 situation de leur 
théâtre avec les administrateurs qui, désormais, seront 


agréés par le ministère de la culture. Ce bilan permet- ἡ 


tra d'évaluer la qualité de la gestion qui, le cas 
échéant, devra retrouver l'équilibre sur le quatrième 
exercice avant que le théâtre ne soit transmis à un 
successeur. | 

— L'un des handicaps des théâtres nationaux (2) est 
depuis toujours le statut — variable — de leurs person- 
nels qui, par la grève, ont créé et créent encore de 
graves difficultés artistiques et financières. Le temps 
m'est-il pas venu d'un « Grenelle » des théâtres natio- 
DAUX : 


— Le problème des théâtres nationaux n'est pas 
seulement un problème de conventions collectives. Je 
veux revoir l'ensemble de leurs difficultés de gestion, 
de financement et de direction. Le cas de la Comédie- 
Française est tout à fait singulier : alternance de plu- 
sieurs spectacles, compagnie d'acteurs permanents, 
statut original et unique, Restent quatre théâures. 

» J'ai proposé aux organisations syndicales de créer 
une mission d'étude, mission qu'ils ont acceptée dans 
ses buts et dans sa composition. Elle devra étudier la 
validité du statut d'établissement public, le rôle du 
dirécteur-administrateur placé sous la double tutelle 
du ministère des Tinances et de celui de la culture, la 


* place des personnels. Nous n'en sommes encore qu'au ‘ 


stade de la réflexion et non du chantier de réforme. 
Là comme ailleurs, il y a une grande diversité de 
situations, diversité que je. veux favoriser dans le 
cadre le plus approprié aux projels artistiques des 
directeurs. 

. » Cette étude est le préalable à toute négociation de 
grille salariale. Elle permettra de s'interroger sur les 
plans de carrière, le niveau des salaires réels, le roule- 
ment des personnels, les heures supplémentaires, les 
«services» et leur durée, et de trouver des solutions 
de fond dans le sens d'économies de productivité 
interne. Nous sommes au commencement d’une 
réflexion de fond, longue et difficile. | 

— Depuis 1981, le ministère de la cuitare a essentiel- 
lement favorisé la production, peut-être au détriment 


“de l'accueil du public et de sa formation. À 
— Jack Lang-est incontestablement le ministre-des . 


artistes, Le ministère dait maintenant devenir celai du 


‘public, souvent trop négligé. 1 faut absolument soute- 


nir la demande. Quel théâtre fait un travail de recher- 
che vers l'université ? Comment encourager le théâtre 
à l'école, les pratiques d'amateurs, les festivals, les 
relations avec les collectivités de toutes sortes ? On 
dit beaucoup de choses sur le Théâtre de la Ville, par 
exemple, mais il a conquis un vaste public et su le gar- 
der. Je ne vois pas pourquoi les maisons de la calture 
ou les centres dramatiques ne pourraient pas y arriver. 

— Comme on l'a constaté arec la Fête du cinéma, les 
manifestations exceptionnelles — et donc les festi- 
vals — sont un excellent moyen de toncher Le public. 
[N'envisagez-vous pas de donner des moyens accrus au 
Festival d'Avignon, unique au monde, et de susciter des 
rencontres aôuvelles ? - 

- J'ai déjà quelques idées qui permettraient de 
séduire un public plus nombreux alors qu'en août, par 


UNE MAISON DE LA CULTURE QUI MARCHE 


Chambéry, oh oui ! 


facile d'équilibrer les budgets quand on ne 


exemple, on l'abandonne carrément. Ainsi, je réfléchis 


.à la création d'un Festival d'été à Paris. Il pourrait 


avoir lieu à Ia Cartoucherie de Vincennes, qui dispose 
de plusieurs bonnes salles de théâtre et de l'infrastruc- 
ture du Théâtre du Soleïl, de l'Aquarium et de. la 
Tempêie.  Π" 

» Pourquoi ne pas susciter aussi un festival qui 
serait complémentaire de celui d'Avignon en une 
autre saison ? J'ai pensé à Lyon, où sont rassemblés 
plusièurs bons théâtres. Cette ville pourrait accueillir, 


en alternance avec la Biennale de la danse, une bien- 


nale du théâtre (3). 

» Pour ce qui est du Festival d'Avignon, il faut 
peut-être Jui donner une stature un peu plus impor- 
tante. Mais le mieux qui puisse lui arriver est de ne 
pas être le seul festival du théâtre d'art en France, car 
tout Le monde lui demande tout, si bien qu'au bout du 
compte, il Jui devient très difficile d'avoir une ligne 
claire. D'autant que le « off» se superpose et finit par 
brouiller son image générale. Plus il y aura de festi- 
vals de théâtre, à condition qu'ils ne soient pas concur- 
rentiels, mieux le théâtre se portera. 

— La musique, le livre, le patrimoine, la communica- 
tion et les arts ont eu leur « grand projet », parrainé 


par JACQUES MONTAGNE 


On pourrait croire, à la lecture de l'articie 


Ὁ intitulé « L'avenir incertain des maisons de 


ramonter bien en deçà, indique 


: de l'Etat est de 50%, celle de [8 ville de 


28,5 %, celte du conseïl général de 16 % et 


᾿ celle du syndicat intercommunal de l'agglo- 


. mération chambérienne de 5,5%. Peut-on 


À!" parler d’un risque de municipalisation ὃ 


S'il est bien exact que nous fonctionnons 


- dans des locaux municipaux. la convention 


d'utilisation signée avec la ville de Cham- 
béry nous offre toute garantie d'une liberté 
τ d'action à pou près totale dans le respect de 


᾿ς régles non coercitives et sans volonté 


 « municipalisatrice ». 
‘Notre vocation départementale affirmée 


᾿ justifie la présence parmi les « financeurs » 
.… du conseil général et celle du syndicat inter- 


… comminal, qui regroups une douzaine de 


©" commines périphériques. Ces deux finan- 


 ceurs nous paraissent aussi un facteur 
d'équilibre et, précisément encore, un 
. moyen d'éviter la municipalisation. 


cité ne paraît pas correspondre à notre réa- 


lité et, si nous déplorons tous les problèmes . 


survenus ici ou là, sans vérser dans le 
triomphalisme outrancier, nous souhaîte- 
rions porter à la connaïssance de vos lec- 


teurs quelques faits simples nous concer- 


nant : 

— Notre maison est gérée par une ass0- 
cistion au sons le plus large et le plus ouvert 
du terme, ‘association qui vient de fêter son 
vingt-cinquièmie anniversaire en présence 
d'Emile Biasini, actuel secrétaire d'Etat 


chargé des grands travaux, qui avait cost-. 


gné son document fondateur en octo- 


‘ bre 1964. En vingt-cinq ans d'existence, 


notre association ἃ fait la prouve de son 


sérieux et de sa compétence gestionnaire | 
puisque nos budgets montrent un équilibre 


constant. 

- Un comité de tutelles regroupant les 
financours contrôle la bonne utilisation des 
fonds publics qui sont confiés à l'associa- 
tion, mais celle-ci reste ouverte et majori- 
taire au conseil d'administration. 

On pourrait objecter que notre politique 
de création reste timide et qu'il est plus 


prend pas de risque artistique. À ce propos, 
nous venons d'installer un nouveau direc- 
teur. Dominique Jembon — sur décision 
unanime du conseïl d'administration et donc 


demanderons à nos financeurs d'accompe- 
gner cet sffort et de démontrer ainsi qu'ils 
peuvent aider en amont les maisons de la 
culture à la prudente ambition θὲ non pas 
seulement « boucher les trous » dans les 
cas les plus graves. 

Nous pourrions aussi rappeler que notre 
maison regroupe doure mille adhérents, 
qu'elle rassemble plus de deux cents collec- 


st particulièrement celle de ls grande salle, 
fait l'unanimité pour son sfficacité et son 
esthétique, mais co serait à manquer de 
> Jacques Montagne est président du 
conseil d'administration de la maison de la 
culture Chambéry-Savoie. 


. par l'Etat et la présidence de la République. Pourquoi 


pas le théâtre ? 

— C'est l'un des constats que j'ai fait, effective. 
ment. Et je compte proposer au ministre et au gouver- 
nement le lancement d'un grand projet pour le théä- 
tre, qui pourrait voir le jour ἃ Lyon où à Avignon, 
dass le cadre préstigieux de l’hospice Saint-Louis, qui 
n'a pas encore d'attribution. Je pense à un grand 
musée du théâtre, afin de rassembler des œuvres dis- 
persées dans de nombreux musées, associé à un lieu de 
formation, de conservation et d'exposition, entière- 
ment consacré à l’art dramatique et à l'histoire de la 
décentralisation. » 

Propos recueillis par 
OLIVIER SCHMITT 
(1) Les soixante-dix établissements d'action culturelle 
sous la tutelle du-minisière sont : dix maisons de la culture 
tres d'action cuhurelle ou centres de déve- 

{ 


"et soixante cent 
loppement culturel. D'autre part, quarante οἱ un centres 


dramatiques nationaux εἰ cinq tres nationaux sont 
placés sous la même tutelle. 
(2) Comédie-Française, Chaillot, Odéon-Théâtre de 
l'Europe, Théâtre de la Colline, Théâtre national de Stras- 
bourg. Ν 
(3) Une telle idée avait déjà été émise à la fin des 
années 70 mais avait très uôt avorté. 
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A Paris, des comédiens rachètent 
des théâtres, des promoteurs 

les menacent, le public boude. 
Plusieurs remèdes sont à l'étude : 
baisse des tarifs des billets, 
ouverture des salles l’été. 

Les théâtres privés sont ire 


rue de la Gaîté, le Théâtre de la Gañé- 
Montparnasse vit au jour le jour. Menacé 
d'expropriation, ἢ risque de connaître le destin de la 
Gaîté Iyrique, déchue de son titre de théâtre et trans- 
formée en centre d'attractions (lire ci-contre l'article 


CET 


théâtre de la rive gauche ainsi qu'un lot 


immeubles et refuse aujourd’hui de renouveler le 


pans biere 


Treproche à son locataire, Nicale Charmant, direc- 


trice du théâtre, de ne pas avoir ravalé la façade. En 
avril dernier, un arrêt de la cour d'appel de Paris a 
donné raison au théâtre et a accordé un répit à la 


indemnité d’éviction au théâtre. « J'ai bien peur que 
la société ne renouvelle le bail à des conditions inac- 
ceptables qui nous obligeraient à mettre La clef sous la 
porte, explique l'avocat da théâtre, Ce sont des pro- 
moteurs qui veulent réaliser une opération juteuse et 
mon des mécènes. Je ne crois pas qu'ils engagent une 
procédure aussi coûteuse pour poursuivre des activités 
calturelles. » Le jugement définitif sera rendu le 15 
mars 1990. De son côté, le ministère de la culture a 
indiqué qu'il n’accepterait pas que La salle soit recons- 


truite à l'identique mais quatre étages plus bas, 


comme l'a proposé le promoteur. 
Sur autre rive de la Seine, trois sèlles viennent de 
: de ancien 


Beaubourg, assurèra 
Rome vécenoent BACÉGE an Pal al ose 
Variétés. Niels Aréstrop ἃ pris, avec l'aide du fonds 
de soutien (1,5 million de. francs), la direction du 
Théâtre de la Renaissance, sur les grands boulevards. 
C'est le troisième comiédien qui, en cinq ans, reprend 
+ un théâtre en péril. Le premier fut Gérard Caillaud, 
ancien sociétaire de la Comédie-Française, installé 
τὰ rh nn Théâtre des Mathurins. ἢ fut bientôt 

vi par Jean-Claude Brialy qui a pris 18 direction du 
Théäkre des Bouffes Parisiens 

< Nous sommes des conservateurs de musées, mais 
nous n'avons pas les moyens de-les restaurer, affirme, 
Jérôme Hulot, directeur du Théâtre Montparnasse et 


POINTS DE VUE 


Vertu 

et modernité 
de la Comédie- 
Française 


par PATRICK DEVAUX 


| | THÉATRE ΝΣ. 


LES SCÈNES PRIVÉES PARISIENNES EN CRISE 


Grandes manœuvres sur les boulevards 


président du syndicat des directeurs des théâtres 
privés parisiens. Nous contribuons an prestige de La 
Ent Pacte de à MAD du PO DE 
da théâtre est lente, difficile, On ne peut pas dire que 
Les services culturels saïent inattentifs, au contraire, 
mais les services financiers semblent penser que la 
qe EE ΠΣ 


ΘΗΝ Jesthéâtres privés ant reçu 55 milions du 


‘fonds de soütien, un organise finaicé par l'Etat, la 
“Mairie de Paris et une taxe parafiscale (1). Le minis- 
tère de la culiuré a décidé d'accroître sa participation 
ea 1990, la portant à 15 millions de francs, comme la 


donné en 1989, a tee Bite ciagpe de 
privé recevrait 217 000 francs par an. Ea comparaison 
Paris-Villette, qui est πὰ théâtre public d'arrondisse- 
ment subventionné principalement par la Ville, reçoit 
plus de 2 milians de francs » 

« Si l'on nous aide trop, nous ne serons ris 
RTE θο ΜῈ οἱ! Res Ce 


te ne: vob 


Ce 10 sde ep de του e eun Le τ 
lin, était de 6,7 millions de francs et a été entièrement pris 
ea charge par la Société des comédiens-français, bors de 
tout concours de l'Etat. 


Le déficit de 1987, qui est évoqué dans Je même article, 


est d'une autre nature. ἢ faut rappeler que F'activité de la 


maison a été perturbée dès le 29 détem- 
bre 1986 et totalement à partir du 23 mars 1987 par un 
mouvement — au total quarante personnes sur quatre 
cents, dont la fonction sur le plateau pouvait empêcher Les 

Éontati Ἢ ma des 


cinquante-cinq 
salle Richeliuen 1987 

Cette revendication n’était d'ailleurs pas infondée 
puisqu'il y avait, en raison de cette mesure récente, un 
fossé réel dans les avantages financiers et de carrière entre 
les personnels de Pun et de l'autre établissement. Il faut 
cependant ajouter que la grève avait un autre objectif, 
moins avoué : empêcher, par une extension à la Comédie- 
Française — et ultérieurement, aux autres théâtres natio- 
Tax — des dispositions en vigueur à l'Opéra, le ministère 
de faire dénoncer ces mêmes conventions collectives exis- 
tant an Palais-Gamier avant l'ouverture de ΤΟρέτα: 
Bastille. 


Bica salé, la Comédie-Française n'avait pas les 
moyens financiers de faire face à une telle revendication 
(d'un coût sans doute supérieur à 2 nnillions de francs en 
antée pleine) sans one dotation spécifique venant du 
ministère (cc dont avait bénéficié l'Opéra en 1984-1985). 


L'altervative, face à us tel conflit, était alors de fermer * 


Je maison où bien de jouer dans d'antres théâtres, ce qui fut 
fait, Bien sûr, cette exploitation s’est révélée coûteuse. 


suppression des taxes pour alléger 

le prix des billets δὲ enrayer Ia boisse de 10 ᾧ de la 

constatée entre 1986 εἰ 1988. On estime 

ἀ  ἀποσῦοι alone ἀπ πόιϊειδτο ας Ιὰ Πέραν. 
tation des théâtres privés s’est légèrement redressée 

Re πευν ἤκηας 


ἐς Françoise de Panafieu, adjoint an maire chargé de. 


._ la culture, ἃ déjà annoncé le 15 décembre dernier, lors 


de la présentation du budget 1990, la réduction de la 
taxe professionelle de 50 %. « Cette initiative sera 
affective en 1991, déplore Jérôme Hulot. À cette épo- 
Que, la taxe aurä peut-être été sappri- 
mée. M: Juppé, adjoint au maire chargé du budget, 
n'a pes pris de risques. » 
Bernard Faivre d’Arcier, le nouveau directeur du 
théâtre an. ministère de La culture, souhaiterait une 


Collaboration plus étroite avec la Mairie de Paris : 


« En reprenant conjointement deux ou trois salles, 


Encore fant- ajouter l'asphyxie Ginancière à laquelle a 
Coméstie- Française a eu ἃ faire face pendant cette période 


francs 'accrcimercent de δ subrention ue cos des qu- 
Eden ssl er ἐδ πογοσῦδ ος λ. mme 
par an), n'a reçu qu'un million supplémentaire pour 

Res 1087 et 198 (ele Ὧ5 DE μὰν an), 
c'est-à-dire ane fais mains que dans La période précédente. 
Tout cela explique la situation exceptiomelle de la fin 
de 1987 et qui n'avait été rencontrée précédemment qu'en 
1957 et 1972 (et pour d'autres raisons, évidemment). 
Encore une fois, les sociétaires ant eu à compléter ke 
concours de l'État par une ponction sur leurs réserves, 
bénéfices non distribués résultant d'amées d'exploitation 


positive antérieure et qui ne sont rien d'autre qu'un salaire 
ἢ épargné par leurs prédécesseurs et par eux-mêmes. Il faut 
représentations ont été anmulées de ce fait * 


souligoer que cette formule ne serait envisageable dans 
aucune institution (Etablissement public) ou pri- 
vée (société commerciale). Elle illustre le très grand senti- 
ment de responsabilité qui anime les sociétaires. . 


Mais, la crise à la Comédie-Française en 1987 était 
d'une mature exceptionnelle et atypique et la situation s’est 
rétablie dès 1988 grâce d'abord à une activité artistique 
soutenue, sans turbulences sociales puisque la revendica- 
tion de Hi «parité opéras, réputée si urgente en 1986-1987, 


. ἃ apparemment perdu toute actualité dès lors que le statu 
quo était maintenu da côté des conventions collectives du 


Pahïs-Garnier et de l'Opéra-Bastille. 


Un αἱ rétablissement s'explique ensuite par une grstion ; 


d'une extrême rigueur pendant la saison 1987-1988, ét 


notamment pendant intérim de trois mois et derni que j'ai “précisions suivantes 


eu ἃ assurer en étroite collaboration avec le doyen des 
sociétaires, après la disparition de Jean Le Poulain. Il 
s'explique eufin par.ke redressement de la subvention 


de 1989 — supmeutée en une seule fois de 7-millions —. 
qu'a obtenu le nouvel administrateur, (ὃ qui avait Eté 


refusé à son prédécesseur 


4 


H y a eu un cinéma, puis une boîte. 
M ἃ ΠΎ a plus rien que la colère. 


: pos pour créer ds hnx d'accueil pour δὰ pe. 


‘tacles des centres régionaux. Cela ne 


‘| provoguerait pas de concurrence avec le théâtre privé 
τ et-chacue y trouverait son compte. » 


Au plan artistique, les théâtres privés parisiens 
ne td με αι 


théâtres des Bouffes-Parisiens, Montparnasse ou 
Mathorins, une voie dans la tradition de la scène théä-" 


τ trale parisienne d'avant le théâtre ‘public. Elle passe 
par le pari sur des auteurs nouveaux, mieux en phase 
avec-leur environnement, et par un traitement exi- 
Dati ds mou di τέρετίσμπε ei nspublens dés 


.talents:à tous les postes : distribution, mise en scène, 


décor, lumière, règle de simple bon sens et pourtant si 
‘communément ignorée. . 
BÉNÉDICTE MATHIEU 


recettes du Fonds dé soutien aout ven- 


000 F: 
acale : 13240 153 F (3,5% prélevés sur le 


billet) : 
tions volontaires F prélevés : 
1686 NSE. Le ser chique Re + 


Ces indications n'auraient d'autre intérêt qu'histori 
donc dépassé, si elles ne contribuaient à éclairer La spécifi- 
Sr Pr ris mm 


sout : eee ph pure) 
la souplesse et l'efficacité. 

Souplesse d'un système mixte où interfèrent des règles 
de droit public et de droit privé dans un seul objectif 
d'adaptation constante à la réalité de la mission. Efficacité 


enfin: douze à quinzæ spectacles présentés chaque saison à . 


raison de trois ou quatre par semaine — en alternance — 
ombre arc foyer rail bi 
dans un travail quotidien de la 
παῖδα de Huit heures à mb ' 


A titre d'exemple, en dépit de la crise qui a affecté toute 


FPannée 1987, la Comédie-Française a assuré, dans les 
ὦπα ἴσαι où rom pt, hs et cuis 
ἀπαβο δ, He RE da 

San face a qu joué 
I va de soi que la Comédie-Française n'échappe pas — 
Se Re ἃ des 
problèmes financiers structurels qu’il faudrait enfin abor- 


* der et qui sont notamment la dégradation salariale affec- 


tant tout particulièrement les artistes permanents et les 
artisans nombreux et d'une valeur incomparable qui y tra- 


D Patrick Deraux fut directeur général de ln 
de septembre 1986 à septembre 1988. 
Φ PRÉCISION. — — À suite de notre εἰμές sur le the 


public, la direction de nous a apportés les 
pme es Équibbrer le πάρει de 1987, le 
παλελειλτο de La caltare a dû verser uns subvention complémen- 


aliav πίσσα 
dessin à aire τὸ 
apres [ἃ τι fer re. 

pmeieure avi 
La Gite ATique 
pre « piuneie m3 
seuls vnt ete AA 
ele νοῦ du tit 


οὐκ 
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THÉATRE 


UNE SALLE PRESTIGIEUSE + EN « PLANÈTE MAGIQUE » 


L' inspecteur Gadget 8᾽ empare de la Gaïté-Lyrique 


Après la féerie, le mélodrame, | 
la meilleure avant-garde des années 70, 
la Gaîté-Lyrique abrite 
une « planète magique ». 
Seuls ont été sauvés la façade 
et le foyer du théâtre, 
A façade de la So qe load k 
É square Emile Chautemps, dans 
μποίαεααι & ea vint ë 
Ἄ dans la crasse. Les colonnes de faux marbre sont fraîche- 
Ὁ cordonnerie, c . ment repeintes, εἰ la double vocation de l'établissement 
CRT é centenaire se Hit en Kettres dorées : drame et comédie. Un 
rappel qui s'apparente aujourd'hui à une imposture. Si le 
grand escalier du bâtiment à bien retrouvé sa double 


volée εἰ le foyer sa décoration ἰπχυτίαπίε, le théâtre, fui, 

ἀμεύ θύσια, Parral tous les est bica mort. 

Mira, celui de Colette La salle à ltalieme, qui pouvait accueillir près de 

TES où du 2 000 Etain à Be ἐπὶ purs Lies ἐς 
fatornai sr ag tronçomné, On y trouve les rails d'une « fusée » qui doit 


VAR: un cinéma, puis une baie, 


"8 plus rian que la colère, mm dédale de cryptes en 


plastique, un dé 
carton et les couleurs fluos d'un palaïs des Mille et Une 


des lieux d'accueil pour Les sp, 
famatiques régionsus Céle κς 
“oncurrence avec le théâtre γιὲ 
L son compte. » 
& les théâtres privés parer 
εἷς suivre la voie tracée pa: ln 
#-Parisiens, Montparnasse 
Lans [5 tradition de la scène de 
uni Le théâtre Public, Elie pixe 
Leurs-nouveaux, mieux er Le 
sent, et par un trallement ἐς 
1 répertoire en rassembian! ë 
es: distribution, mise en sois 
ser bon sens et nouanto 


BÉNÉDICTE MATHIEU 
tres du f ï 
red τινά Soutien son! eg 
485000 EF : 
100 000 F ; 
340153 F (3.585 prélevés sus ke 
Ἀ (8 F prüèvés sur chaque billet . 


κα, ο΄........:.’΄. 


ας δ ἃ πὰ ἄν ρος 


Nuits. Les parents sont invités à se rafraîchir dans lune 
des brasseries de Pendroit, Un stmhio de télévision est 
niché dans les sous-sols du bâtiment, Une salle polyva- 
lente de 280 places permettra la projection de films et 
πὸ ὕστιε Β Ἐὼν EPS ἠδ ER AN ταν; 


La Ville de Paris, propriétaire des murs, a-concédé le 
théâtre 


Vile n'a po (ou sw) élaborer le montage financier qui 


᾿ Paurait sauvé, La direction du théâtre du ministère de la 


culture aurait en 1986 refusé toute forme d'aide. Ce qui 
semble curieux : Jacques Chirec était à Matignon, et on 
voit mal la Rue de Valois refusant, sans autre formé de 
procès, une telle demande. En réalité, la Ville venait de se 
Jancer dans la lourde rénovation du Châtelet, Elle crai- 
gaait donc d'avoir à s'occuper d'un théâtre difficile à 
gérer, fort décrépit, et qui avait la réputation d'engloutir 
les subventions à une vitesse accélérée. ΄ 


Cetie scène, en effet, n’a jamais fait le fortune de ses 
propriétaires. La Gaît£-Lyrique est l'un des trois théâtres 
créés à la demande du baron Haussmann pour remplacer 
Les établissements du boulevard du Crime, avalés par la 
future place de la République. Constraite sur les plans de 
Farchitecte Cuzin, elle fut: inangurée le 3 septembre 
1862, avec l'inconvénient d'être à l'écart des grands cir- 
cuits de la vie parisienne. 

Les directions successives s’essoufflèrent les unes après 
les autres, sans réussir à imposer une ligne dé programme 
cohérente. La valse-hésitation entre le mélodrame et la 
féerie aboutit à une série d'échecs. La fantaisie de Flau- 


de Paris tenta sans succès d'y mstaller un théâtre de La 
musique, mais J'acoustique était msuffisante, C'est alors 
que cotte salle, plus où moins abandoonée, connut son 
beure de gloire. 


Bob Wilson y créa son mémorable Regard du sourd, et 
Patrice Chérean, k Disrute, On y vit également Clande 
Régy et les danseurs Buto. Jack Lang, chassé de Chaillot, 
s'y réfugia un moment avant de passer la main à Silvia 
Montfort, Cette dernière y logea sa troupe, une école de 
cirque, un atelier de danse et de mime. Les frères Grüss y 
plantèrent un temps leur chapiteau. En dépit de condi- 
tions matérielles invraisemblables (réseau Electrique défi 
rant, fauteuils hors d'âge, interdiction d'utiliser la grande 
salle), le théâtre retrouva un pablic, Une réaovation, dis- 
‘catable, était même entamée quand la Ville laissa tomber 
la GaîtéLyrique. Dès 1986, son destin était scellé En 
acceptant les propositions d'un virtuose du gadget élec- 
tronique, la municipalité parisienne signait l'arrêt de mort 
du vieux théâtre. 


Les chers disparus 


L'Ambiqu (19671, démo. Le Tertre {1974}, fermé. 
Lo Théttre de Pisience (1000, démoh, 
Buttes-Chaumont, 


Le Kaï&idoscope, démoli. Σ 
“Européenr γαυάονδ, Démoll en 1974, ἃ ἃ laissé 
l'Espace européen. 
Le Théétre Gramont. Transiormé on cinéma on 1974, 
en cordonnerie cette année. 


Le Théâtre 347. L'ex-Grand Guignol a été racheté 
VENSAT, Théétre de la rue Blanche. Ü sert 
aujourd’hui de salle de répétition. 


He _e | Ι itplusl'indipen- univeriaires de formation des maîtres pour mettre en fionnels et associatif (justice, santé, agriculture, armée, 
Rétablir " sable nécessité, Le théâtre a cessé d'être un enjeu de place des « formations de formateurs », etc. ie ἧ 

mciété. : τ Mais l'ensemble de ces actions n'aura d'incidence sur La - 
Dans les circonstances actuelles, toute tentative φαΐ fréquentation du chéâtre que εἰ l'on mène, en même temps véritables rartemni 


aient d'autre imtérer qu'histonqgue. 
‘Comiribnaient à éclairer : Ἶ 
açaise. Le staiut particv! 


ἰμέμρδῖα; qui échappe aus réa 
araîtré comme une foré: ἐς Broci- 
Smplene. Pourtant, il es: le age 
πόσας éminemment τούτον Qui 
he haut} ous aussi 


où interférent des règle 
froit, privé dans un 561} chef 
ta réalité de la mission. Efficacité 
octaces présentés chaque s2iso à 
+ per semaine — en alterne τ 
Een ÿthme de huit à din rem 
3 duos as travail quotidien de la 
dent. 


Ati requis affecté ut 
: a assuré, dans ἴδ 


5 Qué je viens d'évoquer - 

ictuiels qu'il faudrait enfis 2h 
κα dégradiation salariale 5Πο- 
ailes artistes permanents et [5 
dress un οὐδὲ 


Tran te 


τὰ 


le dialogue 
du public 
et des artistes 


ar JEAN GABRIEL CARASSO . 


NE ere du Mondeo L gel: k 
ee est en crise. Inflation de l'offre 
tendancielle 


à seul de sodution sesnble être 
ἐπὶ tn type ἐν Sat 


tre. Il n'a plus de prises, d'attaches véritables avec un 


et de manière vigoureuse, une véritable politique d’accom- 


: ᾿ pegnement «da rapport aux œuvres ». Rien πὸ sert de 
(éceatrafsation, i nalisation, aide àla créationet {ie ou d'apprendre du théâtre, si Pon n'en voit jemais ! LES 
à le diffusion.…), si elle améliorerait sans ἀσαίο les choses, Deux Journées d'étude temes au Festival d'Avignon en 
se heurterait en fin de compte à cette réalité socialogique τ jnillet dernier ant insisté sur ce poire (1). 


ἐ Notons enfin que La formation ne se Himite pes ἀπ rels-  PANRAT (Association παδοκοῖο 
Doux axes de travail constituent les piliers d'une telle tions avec l'éducation nationale : d'autres milieux, institu- … théftrales en milieu scolaire et enirersitairc), 


DANSE EN JANVIER XIIHèmes RENCONTRES CHARLES D'UELIN 


Du 5 janvier au 3 février 


6L ARCUEIL, CHEVILLY-LARUE, CHOISY-LE-ROI 
IVRY, VILLEJUIF, VITRY 
43 COMPAGNIES 


Renseignements : Wa 
THEATRE ROMAIN ROLLAND -47 26 15 02 - ταν we 


THIERRY DE ΜΕΥ 
Pour > action innovante devrait être menée du MAR. 9. MER. 10, VEN. 12 
ἘΣ ΞΕΞ ΕΣ τ | τιν τητος ἜΗΝ τ Οὐδ 
associations sous - 
Se (and re co δὰ ραλῆς αἰο, DORE ABONNEMENT 
RG quan μὲ mr ὴ ᾿ G ραπῖν de 300 F poer 5 specrades) 
Pcclabomgoa avec le minis de l'éducation matiale |. VEN. 12 ΕἾ SAM 19 A 18H30 D D 
(projets d'action édncatire, cases cultes, tes ἐς  |BOUVIER - OBADIA! | noms - zagourre + = CRÉ-ANGE - DIASNAS - DIVERRES* 
Le hab af ιείονορηνποῥογευνψτώονα τας DU MAR. 16 AU SAM. 20 RP I PENSE 
T faut le déve. T RI Danse αὐ de programmasion ἐο Rire de ἃ γᾶς. 
marre dog CŒUniver- RES ὁ Danse et cnéma avec Ῥηῖρρε DÉCOUFLÉ au Musée Grévin (créatioc certe aux abonnés) 
sité), élargir Le champ des possibilités (projets nouveaux), © Des Εἶπα dansbs ἃ l'OPÉRA de Paris Garnier 
associer pins largement [8 profession théâtrale à LOC. 42742277 © Un abonnement réservé aux enfants (car spécial) - 
dimension essestielle, profiter de Je création des instituts _{_2 PL. DU CHATELET PARS 4° Théâtre Contemporain de a Danse 


9 rue Gelroy-L'Aier- = 15004 Par - Tel. 42.14.44. - Fax 40.29.0646 


culture interdisent: d'exprimer leurs émations, 
encore plus de se laisser aller. On dirait qu'à 
l'intérieur s sont coulés dans du béton. 


| « SWEETIE », DE JANE CAMPION 


arbre 


fureurs et les jeux 
. sur l'arbre que son père, 


dure à vivre, 8 


dérange sa famille. 


COLETTE GODARD 


toucher l 
ha Cart? 
Πα ἡ 
œuls Hommage * 
aGlers Gould : 


quarante concerts 


ἢ Odéon, ἀοῖγ, θ᾽ (42-25- ΥῸ : Vendüme.Opéra, ἀοῦνγν Εἰ νοτάυφο. financières les obligentäse un veudeville qui tend à : piter- 
TOUS LES FILMS - 10-30) ; Pathé Mari 2° (47-42-97-62) : Ciné Best jo Luis Garcia Bertange. séparer. La séparation dénoncer l'attitude des * nel bilan des années 80, on 
Ἶ : doly, TodAO. & bourg, handicapés, dolby, 3 Loc Nino Mentrodl ravive leur amour. Maïsrien braves gens face an coù -doit choisir le film qui les 
143-69-92-82) ; Publicis Μ27Ί Β2 86); ES ee τὸ τὸ pesse tout à fait bien. formé ρα une femme blan- ‘représente le mieux, aloss 
+; NOUVEAUX Champs-Elysées, dore dot, € 142-26-10-30) ; UGC cry heu) Et c'est amertume. De où en bei bomme . cest le chef-d'œuvre de ce 
3 δὲ TodAO, 8' Mrs ; BRotonde,-dolby, 6° {45-74 José Isbert, πε dire: Pastique fou, échappé des 
ἬΝ ΠΡ 14 PE eng a RER aan pr οι, ᾿ capés, 1 ὃ Gaumont alé Monty Python ct qui 
Balperdu pittoresque dans le Mis- πρῖρ, 16-148-75-79-79. 145-62-20-40) Σ Re Espmgnol, noir et blanc Pathé Ὁ να 48:89 1906); ταουπίο avec de grands rires 
de Daniel Βοποῖα, souri. VF : Rex, dolby; 2° (42-36. Besugrenoïe, 16° us-75 (1h281 29-38) : La Pogode, 7° (47-05- Paramount Opéra. L féroces les tics de notre 
avec Joséphine Caraballo, VO : Forum ; Paremount Opéra, 79-79. Un classique du cinéma 12:15) : George V, 8' (46-82- t47-42-66-51} : U.G.C- Gobe- monde εἴ 568 
Sabine d'Halluin, . Gapés, dolby, 1e (45-08- (47-42-68-31) : UGC Lyon ᾿ féroce = cest pres 41-48) + Pathé  Bne, 19 (43 On y retourne sans se lasser. 
Nadine Emin, "67-67 : -Rive Geuche, le, 12 Délt de fultes- m ma 4 mont Alésis, 14 (43-27- 
Frédérick Gesc. τὸς doby, δ᾽ : UGC ‘Gobelins, dolby, 13" [45- L ii de. 5962-82) : Saintiarare- 84:80) : Les Montpernos, 14 : Studio Galende, δ᾽ [43- 
Domi Giroud, . Normendis, dolby, 8° (45-63 ἢ : Mistral, hendi- . de Your Mamie, : C1 Pasquier, mUS (43-27-62-37) : Gaumont 5472-71). : 
Petrico Lettarul. ! 16:16). k : capés. dolby, 14, 46:39. ος d son. temps, le temps de 87-56-45) :Parhé Français, 9 Convention, 15) [48 8. ᾿ à À 
Français (1 h 35). VE : Rex, 2° (42-38-89-83) ; à Pathé :aveë Asenkou Kouttocbsev,. Franco, débuts de la (47-70-33-89) : Faurette: 13° 4227 :Pathé Cia, 18 46 LaRonde . :: 
UGC Montparnasse, θ᾽ 6. 14’ (43-20-12-06) : images Sargdel Dontsov, à société de consommation. [48.31-86 86) ; Geunont Αἰδ- 22-46-01). ἣ ᾿ πεν 
Des jeunes comédiens 74.94.04): Paramount Opéra. αν, 19 (45:22. Jenna Keriontaevs Cex histoire d'un brave ie. bandicmée, 14 13-27. SE de Mex Ὀρικέι, 
inconnus sont réunis dans un  bendicapés, doly, 9 (47-42 47:94]. Victor Nsäov, homme qui devient bour- 84-50) ; Sept Parnessiens, 14 Le Voleur avec Simone ignoret, . 
chalet pour touraer un film 56-51) : UGC Lyon Pestils. reau pour obtenir un appar- {a3-20-32-20) : de Anton k 
sur la Es sont  doby, 12° (43-43-01-59) : Éoris Godounov Anatol Kalemykov. met. Montpornasse, 16° (46-44. de Mouririo Nichettl Sieione Bänon.. 
filmés à la fois par des UGC Gobeñns, 13» (45-36- d'Andmn] Zuewiki, Q Soviétique [1 h 40}. 25-02) ; Gaumont avec Mourizio Nichetti, Berge Regyiani, 
ques vis «im τῷ 40) : Mural, do, 19 mvecRuggeroRaimon& Dans ne ville d'URSS VO TT EU ee Femme à rer rt 
Epde de Bois, ὅν 13-37 * ton, 15° (45-74-93-40) ; Darrell2D ES “un imméuble désir Joyeux Noël, bettz, 20 148-36-10-06) προ Auguardl. Freçals, 1960, noi δὲ bienc 
- images, 18°(45-22-47-04): Le ‘Orchostra dirigé des locataires loufdin- bonne année . : Ronato Scerpa, (RSA. 
Ve, landempée, 8 HA. Gebatte. doby, 20° ur Meter Reorropowteh. Bus. Une parabole pas de Luigi Comencit Polombella rossa Komarek. Div be μα 
72-86. " 10-961. Éranco-hispano-yougoslave 005 très claire pour les. avec Michel Serrauit, de Nonni Moretti. Italien, noir et blanc st cou- après ῬΑ Es la plus 
LR TE CCS spectateurs occidentaux, για, men Μοτατὲ, teurs (1 h 33). er οτν Schmitzier κε 
Road House PA : ἴα δόμοι cet in eme. Paolo Grazicei. ἡ Marioka Valentini. er pes la sensualité, de la 
Campions 3 ε ἢ ranco-Hallen (1 h 401. Alonso Sontagata, ; fe lie. Une distribution 
de Rowrdy Herrington, avec Genevieve Lemon, mes d'un EM νῸ : Cosmos, θ᾽ UE | Clausio Morgan, ture qui vante quelques pro jeuse-et le charme inimita- 
oo ρεαῖαι ϑυαγει, Karen Colston, de Zulawski, donc if, 2900); Le Triomphe, se (46. Michel Serrault est marié duits — dans ble de Max Ophüls. 
te - es. sur Fopéra εἰ sur l'histoire 62.46.16) ; Sept Pysssions,  GCpuis des lustres avec  Haïlea [1 h 26). es émissions de télé, qu'une F 
à 14 143-20-32-20). Virna Lisi Des difficultés : si «famille Le Chanpo - Espace Jacques 
San Elfott, Barry, Naani Moretti déverse se5 “aysle sans sourciller, tandis Τὰ, handicapés, 5° (43-64 
Mershaï Tongue, Michael Lake. fureurs contre dans Eos | 51-60) ; Les Trois Boirsc, 8’ 
Juile Michoels. Américano-australien 4“ le monde, CII le Parti qe les studios, le réal (45-61-10-00). 
Américain [1 h 45}, KCCONNNRS THE ATR communiste ἢ et Wii sateur est au bord du sui 
C'est un intellectuel qui, Lire l'article clessus. E même. Métaphore, un Gide. Burlesque à La Vérité . 
malgré son aspect fut, por VO rer a match de we , VO RIZ TA): dHenck- Georges 
sède des muscles et sait s'en capés,  142-71-62-36) : UGC . une piscine des années 50. dicapés, 15 (40-26-12-12) ἦ Οὐουσσι, 
tqs te uec Siarrit. 8 test. Pour les ab À d M d ὶ viser Cr 25 cs di Set το, 
᾿ : : nnes ju, -62-36) : 28-19-68) : Los Trois Babac, Marie-José 
très mal famée et néanmoins" : ᾿ 0 U « on e » Soint-André-des-Arts L 8 48' (45-61-10-60) : Bionvonue rire Audi 4 jarvvi 
me” | | 2 rs PRE nue me | 
SÉLECTION Dans la solitude des. champs de coton D 85. 90 ἦν, :La δι. Lois ϑάφοαι. δὰ ! 
‘ 11° (43-07-48-00) ; Escu- - Français, 1960, noir et blanc vers De amour ( 
de Bernard-Marie Koltès, ia, 127 17-07-2808. REPRISES En Honteclair ; 
La ne compte de Ms RE ne mise en scène de Patrice Chéreau Rouge πιο τον des & ot : 
désormais dans le Avec Laurent Malet et Patrice Chéreau de Sraniey Ken, nest pas le Fi le plus céè- te : 
; μι > ᾿ avéc Anis Mel, Les Avontures pas plus célè LOPTRS F 
Décor : Richard Peduzzi Lese Chung de Robinson bre de Bardot. C'est celui où Hrogess ae 
Lumière : Daniel Delannoy Enr Chu, sa beauté ἱΠυπίπο comme on Tan À 
; Alex Man. de Luis Bumuel, ua soleil, peut-être parce 5 
Théâtre des Amandiers de Nanterre, | Hong-Kongt h44. avec Dan D'Herfiry. que BB est le personnage le Cperin | 
le mercredi 31 janvier à 21 heures Le Bongo die me à Jaime plus vivant de cette histoire Le TE 
ou le jeudi 15: février à 21 heures . celaï d ‘aujourd’hui Fe: sombre. de Kocons ὃ 
Fe Pistermédiaire d'un Le μα Arts L © Gurpentier : 
tûme, celui d'unc-courti- CheiLopez ΄΄ Ne Mara à : 
ἐπαλιψ να ave Mchnal Doug, propose à ses abo Στ ae ee Or ; 
{1 Ὁ 40, Les hote rentiel de 90 F αι που de 120 ΕἸ shicidée par amour et pasuel: δἰ εἴιοῖς pas. l Yellow Submarine In See 
Das ἧς roman de John Καῖ Cape, pour. les moins de 25 ans ot les titulaires de la Carte ver- - Che son amant, Etrange pag de Danielide Foe. Π 22e δικαίας, honte. ᾿ 
Fanie, Vhistoire d'un garçon Ὑυκαίαι Metanda, meil. . | ec ἀο ἔα, En na gr are TRE 
qui fait ἢ des Shigeru Koyems. __ Pour.obtenir vos places, écrire au Théâtre des Aman- nn À : es Chèmes [νας : la οῦ- Priernique, 1568 1} 26]. Nes 
res et des larmes. Un πιξῖο Aunbricala (2 h 06}. diors, service location, 7, avenue PabloPicasso, 92022 τος * nn Sorti en 1968, ce dessin rs ἊΝ | 
sans folie mais avec Ornella [5 films et les séries sur les Nanterre Cedex, en joignant votre bande d'abonnement où VO : Utopia Chempollon, δ΄ de classe ct de domination. é iqée reste δας, εἴξα Car ser - ᾿ 
Muti en suoculente mama duos de flics dissemblal le cachet imprimé sur le journaï lui-même, d'un (45.26.84 665). C'est son premier film en comme le symbole ὧδ œs Ὁ He. se : 
ve se comptent plus. Cclni- chèque Hbellé à l'ordre de Nanterre Amandiors et d'ime Vanille Froise à ᾿ années 1 marquées . ὦ Len PO. ᾽ 
οἱ y'ajoute le choc des enveloppe timbrés à vos nom et sdresse. avant [9 12 jan de Gérard Oury, VO : Action Οἰνίμεικα; δ᾽ (48: ΒΓ Les leur mus- hs qu τς, | 
VO : Forums Horizon, hand (fun est américain, vier.…. ᾿ : avec Sabine . 29-17-80) que, leur philosophie, leur Eos 
1e {6 08.57.67] ; ἢ : rs Braril gaieté surtout. Len ἔσαν > 
Hautefeuflle, handi- t vo: ἃ viole; 
capés, dolby, 6° 148-33- de Terry Glam, Len ne Βάρομα, Φ' RUES 
: , 8 45.62- avec D ΩΣ ι 
41-46}: Pathé Merignan- Robert de Νέτα, tn à! Ξ 
gr 3 mers Gin δά È D F 
149-07-48-60) : Sept Parnes- pat) a été établie par -ς 
15-20-2220). M 1594. ὀθρὶα Colette Godarë. ἣν Ὥς 
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ROCK, FUNK, BLUES, ALTO, PIANO, CLAVECIN 


Retenez vos places 


De l'ét moments cruel. Le 5 mai ἃ 20 heures comme l'an des grands de demain le 14 mai, à 
de Bob Date rare au Grand Rex. 120F, Sen à a pe da arèn 18 h 30). Bruno Pasquier joue Hinde- 
Clapton, aux N Tears for Foors sest δ ART nl grues k pd "ὙΠ 
vèrtes, de l’art Vicanent de se faire avec velle. Le 22 janvier, à 20 h 30. 16 mai, ἃ 18 h 30 οἱ 20 h 30). Kim 
toncher le clavecin un bean remake de [αὶ the Walrus, Et Le rm D dr) 
ἃ « Carte blanche sar scène qu'est ce qui l'emporera? Le violon Marin-Marais et Bonchard (le 17 mai, 
à l'alto » PRE δὲ ἃ UT ἅτ Α 20. 50) ere 
Ἢ π lerniste 3 avril ἱκσὶ - Cavri à moment. 
ou l'« Hommage » 20 heures δὰ POP. 150 F. Vos hr er de ele Ξ 
à Gould : de ParisSercy: 8, bd d'un violonisie s'est cassé sur ces 
quarante concerts de Dao Pas LP mi: 24 ds caro Le er εα di plat Une virtuosité 
ne pas manquer Cspuoines, +. Zénith : porte qui a tenté de les jouer imparable 
Pactin, Paris 19». La Cignis : 120, bd 
entre le 13 janvier Rocheahouert, Paris 1, L'Est Πῖδ τὰν Franc Μωῖσιο,ἠ Corel : Concerto gr080 0p. 6 Ὁ ὃ — 
et le 13 juin. : 72, bd L'exploit mérite toutes les indul- μα : Comes su 
18. Betscien : 50, bd Voltaire, Paris 1.., Bc006s. Le 31 janvier, à 20 b 30. d'Ariane » — Perpolèse : Stabat 
. MC 88: 1, bd Lénine, Boblgny. Le Grand ἢ γα de toucher mater. Barbara ( ), 
R Rex : 1, bd Polssonnière, Paris 25. Nathalie Stutamans ( ). Le 
ROCK D'Aquin : Suite en τέ mineur — plus virtuose des ensembles baroques 
Après sa armée de la décen- bestre : me Ja Dédcout, iffant) s’associe à deux chan- 
nie (celle qui s'echève), ses meilleurs Auditorium Lageac = Roger: £ Cfa men …teuses dont les voix devraient bien se 
concerts du millénaire? Et voici du Louvre κα Lys en fa majeur. pour à er l'un des plus 
cacore une superstar qui se produit Tr. tophe rise à Emouvants Stabat mater de l'histoire 
Fa ae om hosssage Re παι ἐς nas ἐς nue [221 αὶ à DA AL 
ine, Pourvu qu'il y ait la fée- à Glenn Gould commune. Îl est aussi un soliste ne 
ne des eaux à l'entracte, Du 29 ἢ ᾿ inveabf, vi À vient de ναι Ροεϊηϊκονα 
au 1« février à-20 h 30 au Grand Rex. Gould : Quatuor à cordes ; Sonate , virtuose qui vient de pu print 
160 F à 180F. pour basson οἱ piano -- Bach : pre- Chez! Mundi un remarqus- 
mière Fugue de l'Art de la ble consacré à des œuvres rare-  “chaïkovski : Trio en la mineur — 
Carmel Bruno Monsaingeon, Gilles Apap (vio- ment de Wi Fried- enla mi vio- 
Lay ἃ que Les Français qui los), Gérard Canoë (aie), Ain man Βακὰ (HMC 901305). Le 1 jee piano, Vend Mein (re 
eat son bines mé Elle Les réCou Meunier (violoncelle), Emile Naou- février, à 20 h 30. lon), (violoncelle). Le 6 
pense en deux concerts, Les Ὡ (ρον. a Ὅν Grands motets jui ἃ 201. 30. 1 itch : 
Agls 20 heures à l'Olympia. line Ὁ ΠΕΣ coëtinne Ἢ er pe français ar aho et Le paie 
esprits. composi! est moins  Clérambaud, : Motets Le alto). Le 7 
Deacon Blue commu. Jean-Michel Damian organise Concert pers Jordi Savall ΕΞ 2 Fi 
Arrivé ds demrière Texas un débat qui devrait permettre aux (direction). Avec Savall, la musicalo- et vents : Concerto pour piano et six 
tombola ἀπ rock organisé uns et aux autres de séparer le bon  gie est par une virtuosité, instruments ; Sonate 
, on va cufin pouvoir entendre ge de l'ivraie, car il serait ridicule un engagement salvateurs. Le Ensemble instrumental, Roi 
Le bg lécher vénérer touie L production du 12 mars, à 20H 30. destvenski (direction). Lé 10 juin, à 
90 février ἃ. 20 heures à l'Elysée- mp αὶ πἰαὶ φιὶ grand pis- 20 ἃ 30. Tchaïkovski : les 2e οἱ 
Montmartre, 90 F. niste parmi d'autres, Le 13 janvier, à Le Livre des morts 3 Concertos pour piano et - 
Eric Clapton 15 heures. Spectacle sonore Pierre Henry. Le  Sibelius : 2° Symphonie. Avec 
pete En blanc ef noir moins formel, le plus inventif des com L'Orchetre saronel de Lyon, Em 
cr tend positeurs d'aujourd'hui (le moins ἄορ. nuel Krivine (direction). Le 11 juin, à 
cère) que ke revient élégant des Caraibes Le 19 jure ἃ POPB. 160 F Haydn : Sonate en ut majenr Hob ere pra ms du jour 20 à 30, au Théhre des Champt- 
807 scène. Le 5 mars à 20 heuresctle 20 au Zénith. 130 F. Simply Red XVI me 50 — Brahms : Variations et (création mondiale). Les 19 οἱ Elysées. Tchaïkovski : les Saisons — 
4 πιτοὰ 18 heures an Zénith 150Ὲ. nn jobs OI Une vois, un son, et, de en ‘ugue sur πα thème de Hacnde! 2] mars, à 20h 30. : Concerto pour cla- 
George Clinton FE temps, des chansons. Sil'onneseson- &: ha ᾧ £ Cart Le A 
Bientôt vingt ans qu'il'se tient m A ὁ moment, leur nouvel album sera, Eur des de vinski : Petrouchka. Yefim Bronf. Carte un thème de Corelli, Le 13 à 
ae RU fun © éd. sort et l'on saura si Le groupe de Pete‘ He Pan Su en κεν man (piano). Un excellent pianiste, à l'ato 20 ἃ 30. L'Auditorium du 
as ὃ Garrett mérite toujours son tire de débuts, on peut passer ve bonne δῖ γ΄ cacore peu Connu malgré un sdmire . Youri Bashmet joue Hindemith, donne carte blanche à Viktoris Postai- 
τα US dE à 1e ἴον: conscience du rock australien, Le ῬΟΡΒ 150, ble de sonates de Prokofiev ἢ τ οἱ rahms, ον, l'une des pianistes soviétiques 
constante ses pairs. Les - 25 avril à 20 heures, POPB. 130 F. publié par CBS. Son et Chostakovitch (les 9 et Qui comptent aujourd'hui. Avec mn 
9 et 20 juvir ἃ Ια MC Bobigny. Poul Personne rer EE EME Δ καὶ ὁ 18 3). ET a δὲ D'accies 
A er Mr peuvent cher an Sue Le er o de in 11 mai, à 18h 30). Gérard Caus£et  tuOSS souvent interprétées à des 
Les Négrestes chanter Le blues. Du 11 au 13jenvierà presque pu être un Beatles, sauf de Louvre. Le 17 janvier, à 20 h 30. da Sir jouet Bin Manon 
En nue men Pme PRISES OU ΤΌΣΟ RE por tp 
avait un ] 
Néresses n'étaient pas pesée par α ἤν δῆς EG Y 1258. ponte Dh 12m 1110. Τα phone : ἀδο out ouverte doux σωνοδοῦ 
capitale, Une visie bienvenue, on Ces vivent dangerensement tonne Vi Scbubert : Sonatine D 408 -- Fauré: Zimmermann et le Quatuor Bartok …L,°8 Jour pen ΕΣ Pate ie concu 
commençait à se sentir sevré de ra leur itique dérape parfois. ega Sanate pour violon et piano n° 1 - Bee- ra gs Brahms et Bartok, ρράγρα, de 14 heures à 17 heures 30, 
flamenco-musette, ete. Les 19 et Ils sont qi même à l'avant-garde Une balade dans les rues d'une grande rom ith, Brahms et Zimmermann [6 jocation par minitel ont dès à présent 
20 janvier à 20 heures à la Cigale. de la musique noire américaine. Le ville d'Amérique du Nord, emmené 1 8. Gil Skaham (violon), (le 12 mai, à 20 h 30 et ἰ 13 mai, à 18  oaverts pour tous les concerts de La sai- 
90Ὲ. 19 avril à 19 h 30 au Zénith 110 Ε. par une guide au regard calme et par  Oppitz (piano). Un viclonisie annoncé ἃ. 30). Nobuko Imai joue Vieuxtemps, που, 3615 code THEA. De 45 F à 150 Ε. 
2 Auditorium du Louvre, sujet historique. Musique Lundi 8 S'il consent à sortir de ss Michel Roques icien, leader 
SELECTION PARIS 20h30. Tél : 40-20-6228. facile, orchestration souvent Récital si consent à ne Le iste toulousain, du dmalist ! qui 
De7OFà TOP. indigente, écriture vocale ἐφ Heder pas oublier qu'il a des un des bons interprètes Sera enScène. Le Poids de le 
Samedi 6 Etourdissante : πα CONNSÉ Le, nu (homes) . moyeas irchniques phéno- modernes, est de passage à … Ain est une Fhsion des deux 
Si. nr romantique ite- ménaux, ce pianiste peut Paris La flûte se faisant 88. 
Vendredi 5 Bach lien. L'orchestre est excel. Kart Moll n'a pes donné som beaucoup. rare en jazz, autres temps, Ce ΩΝ 
sers Messsensimineur EWV232 lent, le chef compétent, les ES rm a ὦ 20hs0. ra + 20tes mœurs, Roques reste ronné à New York d'un Bes- 


Robbin 
{mezzo-soprano), 
Michael Chance 


chanteurs inégeux Un μὲ 
aller en attendant le gl 
régime, de l'Opéra- 


Auditorium. des Holles, 
Ἵ ñ 
160F. 


. sobstes, on se τ 


Anthony Rolfe-Johnson 


e son chœur, pour ses 
ν tenter. 


Théâtre musical de 
Paris, 20h30. Tél. : 40-28 
28-40. De 60 F ἃ 278 F. ῃ 


Donixzetti 
Meris Stuards 
Lelia Cubari (soprano), 


Hanna Schaer imezzo- 
Douglas Ahistod (ténor), 
Boris 

Devid Pittsinger (berytonsi, 


Salle 20 δὶ. : 
45-63-88-73. De 66 F à 160 F. 
Lo 8. rs de Ciermont- 
Ferrand, à 20 bh. 100 à 65 F. 


Bashmet joue comme peu 
de ses confrères, avec une 
ἶ de violoniste, dit-on. 
Cest bien, mais ἡ ες 
produitil toujours avec ce 
pianiste, certes honnète, 
un vraiment donne 
trop l'impression de le sui- 
vre ? 
Ὁ Renaud-Ba: 

11 heures. Tél. : 42-55-60-70. 
80F. 


Brahms, ou Schu- 


menn, il sim, la 
varié des couleurs de τὰ 


œu 
quel que soit leur talent). 58- 


49-53-06-07. De 110F à 
250F. 


ee 

Quoi qu'il touche, standard, 

chanson composi- 

tion personnelle, Barney 
en 

Poésie du et 

poésie du son. Avec la 


rage de : 
fin est l'un des derniers 
monstres du saxophone 
ténor, « Li 


gran À surveiller de près, le 
bassiste Ricardo del 

Le 9. Petit Journsl 
nasse, 21h30. Tél : 43.21- 


JAZZ 


nue 


DANSE 


| (4 les δ at 6). Τῷ. : 42-74 
22-77, Ὀὸ 60 Fà120F. 


aons, nos petits rituels 
mouvements 


noue ἢ tifs, nos secrets voilés. » 


de la Bostile 

et 9, 21 heures ; ἢ 
» 17 heures). Tél : 43-57- 

42-14, De 70 F 8 90 F. 
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Acquisitions 1989 
du Fonds 


national d'art 

contemporain 

Ἐπ plus de cent ans, le 

Fonds national d'art 
est enrichi 


sont 
des chefs-d'œuvre. Maï 
a barre, ces dernières 
années, 


He jar 
de 1989, en trois 
fois, rue : . 
Centre national des arts ples- 


LE abc de dr 


à la fois de la fécondité, du 
talent et de l'humour de « ce 
gaillard » dont Balzac 
n'hésitait à dire qu'il 
avait « du sous 
la peau ». 
Musée Marmotten, 2, rue 
, Paris, 16°. Tél : 
42-24-07-02. Tous les 
sauf lundi de 10 h à 17 h 30. 
Jusqu'au 4 février 1990. 25 F, 


David 
(1748 - 1825) 

Cette exposition εἶδι la célé- 
bration du Bicentenaire. 
Introducteur en France du 


célébra les grandes 
de la Révolution et siégea à 
la Convention avant de 
oh pr Dai 
l'Empire. La taille de cer- 
taines de ses œuvres n'a pas 
is de les réunir dans un 
seul lieu. Les amateurs 
devront 


donc faire le voyage 
du Louvre à Versailles. 


te mercredi et on lundi sur 


10, des Capacinn Ex 
πιο 
40-15-00-30/40-15-08-08 


ARTOIS ISIDORE 
13, rue d'Artois, 8° 


RELAIS BELLMAN 
37, roc François-le, 8 


F/sam. midi et dim. 
42-25-01: 


deux. Jusqu'au 12 février 
1990. 35F (prix d'entrée du 
musée). 


du sacre - sppartement de 
Mme de Maintenon, Vor- 
saïîles, 78000. Tèl : 30.84- 
74-00. Tous les jours 
tundi de 9h45 à 178 30. 
Jusqu'au 12 février 1990. 
235. 


Donations 

Daniel Cordier 
Collectionneur hors les 
normes et d qui, 
dans sa galerie, défendait ce 
que l'amateur passionné 
accumulait, Daniel Cordier 


Era (et qui ne sont 
équichot (et qui ne 
forcément au de 
μαι ἰατοέακοι δὰ δεῖς ἧς 
entrées, par lui, au Musée 
national d'art moderne, 


et jours fériés de 10 h à 22h. 
Jusqu'en 6 mars 1990, ᾿ 


Jean Dubuffet, 
souvenirs 


séjours effectués au 
entre 1947 et 1949, L'expo- 
sition est organisée en Phon- 


Jours sauf samedi 
de 14h à 18h. Jusqu'au 
12 janvier 1990, 


Eros grec, ᾿ 
amour des dieux 
etdeshommes : 
Les dieux de Ja Grèce anti- 
que n'étaient .pas vraiment, 
en matière d'amour, des 
anges, bien qu'Eros puisse 
porter des ailes. Voir en par- 


sauf 


ticulier ce qui se passe sur 
Les vases à fond noir et fond 
rouge, dans l'exposition du 
Grand Palais. 


ἔ ; 


AR 


“ue 
que 
FFE 


Ë 

Ë 
ὙῈΕ Ε 
ἧι 
ΠΑΎΓΤΙ 
RTE ; 


aussi au programme. 


Visites commentées grat. 
£ env. LA ν 
grands pionniers de labs ὃν ιΐου 18 février 1990. 


ea CS 


DINERS 


Au 1“ ét, le premi 
,. ἀἰβιιάς πέσε ἀέρα, 
ambiance ts les soirs av. musiciens. Le ples 


TH 


47-23-54-42 


restaur. irlandais de Paris, déj., dncrs, 
95 F καὶ Λα πού, ÉEITY 


RIVE DROITE 


al. de πεῦσκαι formé et poissons 
2 «Le vrai pab iamüsis», 
gr. choix de whiskeys du monde. Jusg. 2h du mat 
CUISINE TRADITIONNELLE : POISSONS, coquille CONFIT, mage 
“10. D RO mn Lo mom ταν 20 OUVERT LE SA IR. 


ZAR τὸ Cadre ταηξεαρεσι τανε, Salé imathée, Coins fançate rtienne 
VIOLES DU ROYANS. Soles sux courgettes. FILET À L’ Glhexn da jour. 


IELELAS D'ECUSHEM 
6, pince deb Régubque, 11" 
AMERICAN 

2,pL G-Tovdox, 9" 

LE GOURMAND: 

δι οἱ MaréchaHJuin, 17 

RIVE GAUCHE 
RESTAURANT 

79, ro Saint-Dominique, 7e 


ALSACE À PARIS 3268536 
9, pl Saint-André-des-Arts, 6- Salons 


F.sam dim. Les 


alsacicanc TL jusqu'à 1 heure du matin. Huîtres et fruits Fasnée. 
4700-44-10 Fable chonerontes. Repet d'affaires. Mere carte 155 Ε, apériif, vin ot café compris 


ialités de pot fabuleux desserts 
MST res 
[ΞΞ:Ξ..-- 83 890}... 


᾿ 48-78-30-50 
(παρβε rue Clauzci) 


43400141 Cuisine 


dits de mer toute 


traditionnelle 
(LPerere) particulier de 3 à 45 penonnes, 


475-975 


Spécialité de confit ds et de cassoulet au confit 
jusqu'à 22 b 30. OUVERT TOUS LES JOURS, SALO 


casard 


SOUPERS APRÈS MINUIT 


LA TOUR D'ARGENT 
HUITRES 


Décor : « Brasserie de luxe 
JARDIN D'HIVER 
Ὑ1). de 11 h 30 à 2 beures du matin. 
6, Place de la Bastille, 


43-42-9032 


DES RESTAURANTS OUVERTS 
24 heures sur 24 


Porte Maillot : 80, av. de la Grande-Armée 
l'année 


POISSONS, 


ES toute 
ES à l'os grillées 


451}1124- Ouvert li 


Poissons du marché. 


Service 


de canard. 
NS CLIMATISÉS. 


TS 


12h ot de 13h30 à 19h, 
dimanche de 14h 30 à 19h. 
Jusqu'au 21 janvier 1890. 


Objets interdits 


Un à Ojof Dapper 
à travers l'art africain 
cabinets de curiosités 


euro- 
péens du dix-septième siè- 
ce, d'une part ; une sélec- 
tion ‘de très beaux 
reliquaires ὙΠ, de 


7 αν 1590. 15 F (entrée 
le mercredi, 


lhon- 
neur :en 160 plaques 
anciennes représentant 

vues de Paris. Fragiles et 
précieuses, précises et 
vivantes, Ces Vies, pOnC- 
tuées de. daguerréotypes 
contemporains de lan Pater- 


21-13. Tous les sauf 

hdi de 10h à 17 h 40, Jeudi 

jusqu'à 22h. Jusqu'au 

28 tévrier 1990, 20 F. 

Ed Paschke 

Vingt ans d'onc figuration 
d met la vio- 


Pompidou, Paris, 4". Tél : 42- 
T1-12-33. Tous les jours sauf 


Une expression du 


EXPOSITION 


PIER LUIGI PIZZI 
Baroque 


jusqu'au 13 janvier 1990 
de 10h à 19h sauf le dimanche 


Renseignements au 43.33.63.52 
Hall de Tancien Hôtel de Ville 
92400 COURBE VOIE 


d'amour et d'eau 


nourritures 
ROUE AL 

era VrYs 
révait des peiln- 
tures, des objets, 
des sculptures, à 
base d' euli- 


naires ou de vrais 
produits alimen- 
foires. 


vont du gag et du 
bon mot, s'il y a 
là à boire et à 
manger, certains 
artistes ont une 


le lo 
table qui donne à 
penser, bien plus 


qu'à salivor. 
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